
Araignees de la Nouvelle-Caledonie et des lies Loyalty

par

Lucien Berland
Paris.

Nos connaissances sur la faune araneologique de l'archipel neo-ca!edonien (Nou-

velle-Caledonie et lies Loyalty) reposaient jusqu'ä present uniquement sur les etudes qu'en

avait faites jadis M. Eugene Simon dans quatre publications speciales (E. Simon, 1880,

1885, 1888, 1897). En y ajoutant quelques Araignees decrites ?ä et lä, nous connaissions

en tout un peu plus de 60 especes. MM. Sarasin et Roux au cours de leur tres

fructueuse exploration scientifique de 1911 —1912 ont augmente de beaucoup le nombre

d'especes connues. Quelques chiffres en donneront une idee. Tandis que 66 especes

avaient ete signalees ou decrites jusqu'alors, nous en connaissons actuellement 150; sur

ce nombre, MM. Sarasin et Roux en ont trouve eux-memes 109, dont 50 sont des

especes nouvelles (5 autres ne sont pas determinables specifiquement).

Le tableau suivant represente la liste systematique des especes connues

aujourd'hui.
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Liste des especes d'Araigii^es conniies de Nouvelle-Caledonie

et des lies Loyalty.

(L'asterisque * indique que l'espece a et6 trouvee par MM. Sarasin et Roux.)

Espfeces

cosmo-

polites

Especes ayant des affinites avec

laNouvelle

Zelande

la

Polynesie

afiinites

plus larges

Aviculariidae

*Migas affinis, n. sp

*Barycheltis badhis E. Simon (E. S. 1888) .

*BarycluIus roiixi, n sp

*Idiommata meleagris (E. Simon) (E. S. 188

*Steiiygrocercus silvicola (E. Simon) (E. S. i£

Uloboridae

*Menneiis iieocaledonicus (E. Simon) (E. S. 18

*Ulobonis geniciilattts (Oliv.)

*Ulobonis dissiinilis, n. sp

+

Dictynidae

*Epimecinus nexibilis (E. Simon) (E. S. 1906)

*Epimecinus pidlatus (E. Simon) (E. S. 1906)

*Epimecinus longipes, n. sp

*Epimecinus tnaguus, n. sp

* Epimecinus humilis, n. sp

*Syrorisa altkola, n. sp

*Syronsa misella (E. Simon) (E. S. 1906)

* Aphytoschaema alacris, n. sp

* Aphyctoschaema sp. ?

Dictyna colona E. Simon (E. S. 1906) .

Sicariidae

*Scylodes rnarniorata L. Koch (E. S. 188

*Scyiodes Itigubris Thor

*Scy/odes siriaiipes L. Koch

*Ariadna neocaledonica, n. sp

*Ariadna dissimilis, n. sp

Drassidae

* Hemidoea pacifica, n. sp. - . . . .

*Rebilns obsciinis, n. sp

*Hypodrassodes canaciis, n. sp. . . .

*Hypodrassodes ignambensis, n sp.

*Drassodes ciusi, n. sp

Ansacia perexigitus (E. Simon) (E. S.

+

+

+
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Especes

cosmo-

polites

Especes ayant des affinites avec

laNouvelle

Zelande

la

Polynesie

affinites

plus langes

Pholcidae

*Smeringopus elongatus (Vinson) (E. S,

* Physocychts globosus (Tacz.) ....
iSSo) .

Zodariidae

*Cryplothele marchei E. Simon

Storena rtigosa E. Simon (E. S

*Storena rainbowi, n. sp. . .

*Siore)m silvicola, n. sp. . .

*Storena canalensis, n. sp. . .

Theridiidae

* Argyrodes sanioeiisis Cb. . .

* Argyrodes aniipodianus Cb. .

* Argyrodes ainboinensis Thor.

* Argyrodes neocakdoniciis, n. sp,

* Argyrodes gracilis (L. Koch)

*Pseudanapis insolitiis, n. sp. .

Monela triqiietra E. Simon (E. S,

Paculla acimiinata E. Simon

*T/ieridion mttnduhiin L. Koch

*Theridion setosutn L. Koch .

Theridion iodiniim E. Simon (E. S. i8E

Theridion litdhts E. Simon (E. S. 1880)

Theridion flavo-auraniiacum E. S. (E. S. 1880)

"^Lithyphanies atrocyaneus E. S. (E. S. 1880'

^Latrodectns hasselti Thorell

Taphiassa impressa E. Simon (E. S. 1880)

Ulesanis musivus E. Simon (E. S. 1880) .

Phylarchus splendidiis E. Simon (E. S. n88

Argiopidae

"Lephthyphantes neocaledoniciis, n. sp

*Bathyphanies sarasini, n. sp

*Teiragnatha proiensa Walck • . .

"Tetragnatha oubatchensis, n. sp

'^Teiragnatha nomneensis, n. sp

*Encta roitxi, n. sp

*Orsitionie sarasini, n. sp

*Leucauge gramdata Walck

*Phonognalha graeffei (Keys.) var. neocaledonica

n. var. . .

*Phonognatha joannae, n. sp

+

+ +

+

+

+

+

+

+
+
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Especes

cosmo-

polites

Especes ayant des affinites avec

la

Polynesie

affinites

plus larges

Salticidae

+

+
+

+

+

+

*Plexippits paykulli (Audouin) . . .

Rhene gambeyi (E. Simon) (E. S. j88'

Saitis cupido (E. Simon) (E. S. 1885)

Penionomtis longipalpis (E. Simon) (E. S. iS

Penionomus dispar (E. Simon) (E. S. 1888)

*Triie ignipilosus, n. sp

Trile pennata E. Simon (E. S. 1885) .

Trite lineata E. Simon (E. S. 1885) .

*Hasarius adansoni (Audouin) . . .

Euryaliiis senex E. Simon (E. S. 1885)

Slergiisa improhula E. Simon (E. S. 18

Ce Chiffre total d'environ 150 especes est evidemment assez faible; il repre-

sente ä peine le dixieme du nombre d'Araignees connues de France, pays qui est

pourtant sous un climat beaucoup moins chaud. Mais il ne faut pas perdre de vue

certains caracteres speciaux des faunes insulaires, dont Tun des plus importants est la

reduction, d'autant plus forte que l'ile est plus petite. L'Australie, placee sous la meme

latitude que la Nouvelle-Caledonie, est une ile tellement plus grande qu'on peut l'appeler

un veritable continent; aussi chaque genre y comprend-il un plus grand nombre

d'especes. Cela resulte sans aucun doute de la concurrence vitale, qui doit avoir une

influence bien plus grande sur un territoire plus reduit, et ne permet plus ä plusieurs

especes voisines de coexister, et aussi de l'uniformite du climat, qui diminue le nombre

d'habitats varies.

Aussi, tout en admettant que de nouvelles decouvertes puissent etre faites, je suis

porte ä croire que les cadres de la faune araneologique sont assez solidement fixes

pour qu'on soit en droit d'en tirer quelques conclusions, telles qu'elles me semblent

decouler de l'examen du precedent tableau.

Caracteres de la faune araneologique de la Nouvelle-Caledonie

et des iles Loyalty.

Parmi ces quelque 150 especes, 9 sont cosmopolites et se rencontrent dans toutes

les regions tropicales ou subtropicales du globe. Ce sont : Uloborus genicidahis (Oliv.),

Smeringopus elo7igatus (Vinson), Physocyclus globosus (Tacz.), Argiope tri/asciaia (Forsk.),

Araneus theisi (Walck.), Heteropoda regia (F.), Menemerus bwittahis (L. Duf.), Plexippus

paykulli (Au±) et Hasarius adansoni (Aud.). Leur large repartition est due ä deux ou

trois causes bien connues. Certaines especes la doivent ä leur frequentation de l'Homme,
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qui les a entrainees partout avec lui; c'est le cas par exemple pour les deux Pholcides

et pour YHeteropoda regia, qui vivent dans les habitations. Pour les autres, il est pro-

bable que leur extension est due ä un mode de vie particulier, certaines vivent sur des

plantes et peuvent etre transportees avec celles-ci. Toutes ces especes doivent etre

douees avant tout d'une aptitude particuliere ä s'accommoder de climats varies; les

trois Salticides cosmopolites sont des plus remarquables ä cet egard: deux d'entre elles

ont SU trouver, dans nos pays ä climat bien different, des conditions assez semblables

ä Celles de leurs pays d'origine pour pouvoir y prosperer, par exemple dans les

serres chaudes de Paris et de Londres; certainement elles y ont etä introduites avec

des plantes exotiques.

Si Ton elimine ces 9 especes cosmopolites, qui n'ont aucun interet pour les

caracteres de la faune neo-caledonienne, on remarque immediatement que les affinites

sont en grande majorite pour l'Australie, la Polynesie et la Nouvelle-Zelande.

C'est avec l'Australie surtout que les affinites sont etroites: 45 des 150 especes

actuellement connues de Nouvelle-Caledonie sont extremement voisines d'especes

australiennes, soit qu'elles rentrent dans un genre qui n'est represente que dans les

deux iles, soit que, tout en appartenant ä un genre plus largement reparti, leurs tres

proches parentes ä l'interieur de ce genre sont australiennes.

C'est le cas par exemple pour Menneiis neocalcdonicus ; le genre Memieus est

represente en Australasie et en Afrique, mais les especes d'Afrique s'ecartent assez

sensiblement de celles d'Australie et de Nouvelle-Caledonie. La famille des Dmssiäae

nous presente des genres qui n'ont d'especes qu'en Australie et en Nouvelle-Caledonie.

Parmi les Argiopidae, Pho7iognatha graeffei d'Australie a une variete en Nouvelle-

Caledonie, et de plus une espece speciale, tres voisine; les Nephiles neo-caledoniennes

se rapprochent beaucoup des especes australiennes; Gasteracantha wesirmgi, Arcys

perlaius, Dolophones iestudmea se trouvent dans les deux iles, ou bien y ont des

representants tres voisins. Les exemples de ce genre pourraient se multiplier.

Si nous passons ä la Nouvelle-Zelande, nous trouvons aussi bien des rapproche-

ments, mais moins nombreux, et n'affectant guere que 14 especes. Les genres Aligas,

Hypodrassodes et Cainhridgea n'ont de representants qu'en Nouvelle-Zelande et en Nou-

velle-Caledonie; les autres en ont egalement en Australie.

II convient de remarquer que les affinites signaiees sont limitees aux genres.

Ceux-ci sont communs aux trois iles, mais, dans chacune d'entre elles, ils sont

representes par des especes differentes. Tres rares sont les especes qui habitent les

trois iles, ou seulement deux d'entre elles.

Cet ensemble de faits me parait appeler necessairement les conclusions suivantes:

puisque les trois lies ont une faune araneologique ä affinites etroites, mais composee

cependant d'elements particuliers dans chacune d'entre elles, il faut en deduire qu'elles

ont ete reliees autrefois, mais separees par la suite ä une epoque assez ancienne pour

que des differences specifiques se soient etablies depuis. Dans le cas de l'Australie et

asin & Roux, Nova Caledonia. 22
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de ]a Nouvelle-Caledonie, les affinites sont restees tres grandes, le climat des deux

pays etant sensiblement le meme — tout au moins en ce qui concerne la cöte Est

de l'Australie —puisque la Nouvelle-Caledonie est ä la meme latitude que le Queens-

land. En ce qui concerne la Nouvelle-Zelande, le climat est devenu beaucoup plus

froid et n'a laisse subsister parmi les especes communes quun petit nombre d'especes

aptes ä subir ce changement de regime.

Sans deute la confirmation geologique serait d'un precieux secours pour etayer

cette hypothese. Mais malheureusement eile nous manque. La geologie de la Nouvelle-

Caledonie a ete etudiee en detail recemment par M. Piroutet'). Cet auteur ne nous

donne aucun renseignement paleogeographique. L'ile est constituee par un socie

cristallin immerge et emerge en tout ou en partie ä diverses reprises, ce qui a pro-

voque des depöts sedimentaires marins en plusieurs points. Mais il ne s'y trouve pas

de restes de faune terrestre qui nous permettraient des comparaisons utiles.

SuEss dans son travail magistral, la Face de la Terre, insiste nettement ä

plusieurs reprises sur la parente entre l'Australie, la Nouvelle-Zelande et la Nouvelle-

Caledonie. Se basant sur des raisons tectoniques, il considere ces deux dernieres iles

comme un arc prolonge au Nord par les Nouvelles-Hebrides, les iles Salomon, la

Nouvelle-Irlande et les iles de 1' Amiraute —parallele ä l'arc montagneux de l'Australie

et qui serait, dit-il „la bordure du domaine australien". Mais il ne dit pas explicitement

qu'il y ait eu des liaisons territoriales.

En effet, deux choses rendent cette affirmation difficile: d'une part les formations

stratigraphiques de Nouvelle-Caledonie ne sont pas semblables ä Celles de l'Australie;

d'autre part la mer qui separe les deux iles atteint une profondeur considerable, de

plus de 4000 metres dans la partie Sud. Cette derniere objection n'a pas cependant

une valeur absolue, car dans la partie Nord, la profondeur n'est plus que de 800 ä 1000

metres et un deplacement dans le sens vertical de cette amplitude n'a rien d'impossible.

Un naturaliste australien, Ch. Hedley, apres une etude serieuse de la flore et

de la faune de ces regions^), a etabli une hypothese tres seduisante. D'apres lui, c'est

de la Malaisie que le peuplement se serait fait, d'une part de l'Australie Orientale, par

la peninsule de York, le detroit de Torres n'existant pas alors, d'autre part de la

Nouvelle-Guinee, les iles Salomon, les Nouvelles Hebrides, les iles Fidji, la Nouvelle-

Caledonie et la Nouvelle-Zelande, tous ces groupes d'iles etant alors largement relies.

Par ailleurs, un courant Sud-Nord, aurait permis le passage de quelques elements de

la Nouvelle-Zelande —dont on connait les caracteres antarctiques —ä la Nouvelle-

Caledonie. Cette liaison par le Nord expliquerait, par voie de migrations, un important

echange entre la Nouvelle-Caledonie et l'Australie.

') Maurice Piroutet. Etude stratigraphique sur la Nouvelle-Caledonie. Paris, 1917.

-) Ch. Hedley. A Zoogeographie scheme for the mid. Pacific, 1899, Proc. Linn. Soc. N. S. W.,

p. 391. Ch. Hedley s'appuie, pour la flore, sur les affirmations datant de pres d'un siede, d'un botaniste

fran9ais: Lesson Ann. sc. nat. V., 1825, p. 179.

N
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Nous pouvons tirer, en outre, cette notion que la faune de l'ile est principalement

endemique, et que la part due ä l'introduction d'especes venant de contrees eloignees,

depuis risolement, est infime, celle due ä rHomme encore plus faible, negligeable. Ce

fait a son importance, car on est tente de considerer les Araignees comme sans valeur

au point de vue zoogeographique, etant donne deux moyens dont elles disposent pour

se repandre artificiellement: le vol aerien des jeunes et le transport des cocons par le

vent, les oiseaux, ou les plantes flottantes. Si ces facteurs avaient pu jouer, et que le

vent ait pu transporter des Araignees, par exemple d'Australie en Nouvelle-Caledonie

ou inversement, cela continuerait ä se produire constamment, et nous devrions trouver

un bon nombre d'especes communes aux deux iles. Nous avons vu qu'il n'en etait

rien et nous pouvons conclure que la distance de plus de 1500 kilometres qui separe

la Nouvelle-Caledonie de l'Australie constitue un veritable isolement et interdit l'echange

de faunes').

En ce qui concerne la Polynesie nous constatons des afFinites assez nombreuses;

mais cette question est complexe, car la Polyn6sie est composee d'iles de caracteres

tres differents: les iles oceaniques, qui sont surtout des iles madreporiques ou des

Iles volcaniques, et les iles continentales, qui sont des portions d'anciens continents

immerges. Les premieres ont toujours ete isolees et n'ont pu etre peuplees que par

des importations accidentelles, les autres peuvent conserver une faune des continents

avec lesquels elles ont ete reliees. MaJheureusement nos connaissances sur la faune

de ces iles est tres imparfaite et il serait temeraire de vouloir tirer des conclusions du

peu que nous savons'-).

Quelques especes d'Araignees ont des aftinites plus lointaines et jalonnent I'ancien

continent australo-indo-malgache. J'ai dejä Signale 'j que le genre Latrodectus pre-

sente trois especes tres rapprochees entre elles qui existent, l'une, L. hasselti, en

Australasie et Malaisie, l'autre, L. indiais, dans l'Inde et la troisieme en Afrique

') Darwin, dans le „Voyage ä bord du Beagle" a rencontre des vols d'Araignees ä 100 kilometres

en mer (60 milles); mais il ne s'en suit pas que ces Araignees aient pu etre transportees ä n'importe

quelle distance; cela indique seulement que ce facteur peut jouer dans de certaines limites.

Mac Cook (1878, Proc. Acad. nat. sc. Philadelphia, p. 136), frappe par la repartition de VHetero-

poda regia dans toute la zone intertropicale du globe, avait attribue cette diffusion ä l'action des vents

alizes qui l'auraient transporte d'ile en lle. Cette supposition ne se soutient plus, pour toutes les raisons

que je viens d'exposer, et aussi parce qu'on sait actuellement que YHeteropoda regia se rencontre

dans les maisons et ä bord des bateaux.

') On sait que l'hypothese d'un ancien continent pacifique, actuellement disparu, tend ä prendre

Corps. Je crois donc assez interessant de signaler, en sortant des Araignees qui nous occupent seules

ici, deux groupes d'Insectes Hymönopteres, la famille entiere des Thynnidae qui ne se rencontre qu'en

Australie et en Amörique du Sud et, parmi la famille voisine des Mntülidae le genre Ephntoinorpha,

extremement voisin du genre sudamericain Epimta; ces faits sont d'autant plus interessants qu'il s'agit

d'Insectes dont la femelle est aptere, ce qui leur enleve toute possibilite de dissemination.

^) L. Berland, Araignees, o!' partie, 1920 in Voyage de Ch. Alluaud et R. Jeannel en Afrique

Orientale anglaise, Arachnides, p. 166.
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Orientale. Le genre Argyrodes est dans ce cas et compte des especes en Afrique

Orientale, aux iles Mascareignes, ä Ceylan, en Australie, aux Philippines, en Nouvelle-

Caledonie et en Nouvelle-Zelande.

Las affinites avec l'Inde et la Malaisie sont assez nombreuses et rendent tres

acceptable l'hypothese de Ch. Hedley que j'ai rappelee plus haut et d'apres laquelle le

peuplement de l'Australie et de la Nouvelle-Caledonie se serait fait par des migrations

venant de l'Inde, grand centre de vie organique. Depuis, risolement de ces regions

aurait permis ä ces faunes de s'individualiser.

A quelle epoque ce peuplement aurait-il eu lieu? C'est ce qu'il n'est pas tres

facile de preciser. Les donnees geologiques jettent quelque lumiere sur cette question.

II est reconnu que la Nouvelle-Caledonie fait partie du grand synclinal circumpacifique '),

c'est-ä-dire appartient ä une region oü de puissants mouvements, dans le sens vertical,

de r^corce terrestre, ont eu lieu. Les stratigraphes ont etabli, en effet, que l'ile

avait ete, ä plusieurs reprises, emergee ou immergee en tout ou en partie. En parti-

culier Piroutet admet que vers la fin de l'Eocene la Nouvelle-Caledonie a ete totale-

ment recouverte par la mer^). L'origine de la vie terrestre ne saurait donc remonter

plus loin que l'Oligocene, epoque ä partir de laquelle l'ile n'a plus ete immergee, puis-

qu'on ne trouve pas de depöts sedimentaires plus recents. A ce moment aurait eu

lieu la liaison avec l'Australie et l'isolement sans doute peu de temps apres, car il n'a

pas fallu moins que cette longue suite de siecles pour produire la differenciation speci-

fique que nous constatons, si l'on songe que de l'Oligocene egalement on connait, soit

dans l'ambre, soit dans certains calcaires, des Araignees qui ne sont pas sensiblement

differentes de celles que nous voyons aujourd'hui^).

Je n'ai pas parle, jusqu'ici, des iles Loyalty. Tres rapprochees de la Nouvelle-

Caledonie, elles en different completement, etant en entier madreporiques (ainsi que l'ile

des Pins). De ce fait, Joint ä leur faible superficie, elles tirent les principaux caracteres

de leur faune. Celle-ci est tres reduite, par rapport ä celle de la Nouvelle-Caledonie,

puisqu'elle ne compte que 35 especes, au heu de 141. Ce sont toutes des especes

representees en Nouvelle-Caledonie, ä tres peu d'exceptions pres (9) et ce sont en grande

majorite des Argiopides, auxquelles s'ajoutent quelques especes qui —comme celles-ci —
vivent sur des toiles aeriennes ou tout au moins sur les plantes. Une seule Avi-

culariide est commune aux deux faunes, le Stenygrocercus süvicola, et cette Araignee,

justement, vit sur une toile. On con^oit facilement que les Araignees ayant ce mode

de vie sont aisement transportees d'une terre ä l'autre, lorsque la distance n'est pas

') E. Haug, Traite de Geologie.

') M. Piroutet, Loc. cit., p. 305.

') A. Petrunkevitch a etudie tout recemment des Araignees du Tertiaire americain et les a

trouv(^es tres voisines des formes actuelles (Trans. Connect. Acad. Arts and Sc, 1922).
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trop grande, soit par les vents, soit par les courants marins, avec les plantes oü sont

fixes leurs cocons. Ici le peuplement a pu avoir lieu par ce moyen, tandis qu'avec

TAustralie la distance trop grande ne lui a pas permis de s'operer.

Une derniere question resterait ä examiner: y a-t-il, ä l'interieur de File, des

differences faunistiques resultant de climats varies ou de facteurs geographiques ?

En ce qui touche le climat, c'est peu probable, la faible etendue de l'ile (400 km.

du N. au S. et 50 —70 km. de l'O. ä l'E.) ne permettant pas des differences appreciables.

Les autres facteurs ont pu avoir une certaine influence. L'ile est presque en

entier un massif de montagnes, assez fortement couvert de Vegetation. II en resulte

l'absence de certains facies terrestres; par exemple, il n'y a pas de deserts, ni de

marecages, d'oü l'absence de faunes correspondantes. Par contre le pays est assez

profondement coupe par de nombreuses vallees et les hauteurs, quoique assez faibles,

sont bien isolees. Aussi les especes qu'on a trouvees sur les diverses montagnes

(Mont Humboldt, Mont Panie, Mont Ignambi) sont-elles bien particulieres, et meme
speciales ä ces monts. La plupart des especes nouvelles interessantes ont ete trouvees

en ces endroits qui n'avaient jamais ete visites au point de vue araneologique.

En resume, la faune araneenne de Nouvelle-Caledonie est essentiellement endemi-

que; eile ne comprend qu'une tres faible proportion d'especes etrangeres, importees

accidentellement. Ses affinites sont etroites avec l'Australie Orientale et la Nouvelle-

Zelande. On peut admettre que le peuplement en a eu lieu pendant l'Oligocene, par des

migrations venant de l'Inde par la Nouvelle-Guinee et peuplant en meme temps une

partie de l'Australie, toutes ces terres etant reunies ä cette epoque. Peu apres la

Nouvelle-Caledonie a ete isolee, et sa faune a evolue sur place. La Nouvelle-Zelande,"

isolee egalement, et soumise —tout au moins de nos jours —ä un climat tres different

a vu sa faune se developper dans un autre sens. Les iles Loyalty sont d'origine

recente, la faune en est tres reduite, mais ne comprend que des elements caledoniens,

ce qui nous amene ä penser que le peuplement en a eu lieu par des moyens mecani-

ques (vents, courants, action de l'homme). Enfin, sur la Nouvelle-Caledonie meme, les

sommets des montagnes presentent, malgre leur faible altitude, des especes assez

speciales et qui ne se trouvent pas dans les parties basses de l'ile.
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Familie Aviculariidae.

Gen. Migas L. Koch, 1873.

Distribution g^ographique : Nouvelle-Zelande, Nouvelle-Caledonie.

Migas affinis n. sp. (Fig. i ä 3, p. 171).

Localit^: Nouvelle-Caledonie: Foret du Mont Panie (alt. 500 m.), 27 juin 1911,

I 5 en mauvais etat et une autre 5 intacte, plus petita et peut-etre non adulte (types).

$. Couleur: Cephalothorax fauve-rouge fonce, lisse et tres brillant, sternum

fauve-päle, abdomen noirätre, un peu tache de clair en dessus, testace en dessous.

Cephalothorax (Fig. i) d'environ un quart plus long que large, en forme d'un

hexagone allonge, ä bord anterieur arque, posterieur fortement echancre; partie thoraci-

que declive en arriere, portant une fossette mediane profonde, recurvee, dont le bord

anterieur a la forme d'un demi-cercle et dont le bord posterieur est anguleux; partie

cephalique elevee en avant, les stries qui la separent de la partie thoracique portent

chacune une petite fossette ovale peu profonde, plus rapprochee de la fossette mediane

que du bord du cephalothorax. Yeux formant un groupe beaucoup plus large que

long, ligne anterieure droite (vue par dessus), medians separes du bord frontal par

presque le double de leur diametre, entre eux par environ leur rayon, des lateraux

par leur diametre; lateraux anterieurs ovales allonges, obliques, leur grand axe

egale au moins deux fois le diametre des medians anterieurs; deuxieme ligne recurvee,

les medians separes entre eux par au moins deux fois leur diametre, tres rapproches

des lateraux posterieurs, mais ne les touchant pas, ceux-ci obliques, regardant en

arriere, plus petits que les medians posterieurs. Cheliceres depassant tres peu le bord

frontal (d'ä peine i mm.), crochet court et trapu, renfle au milieu, muni sur le dessus

d'une carene longitudinale tranchante. Piece labiale (Fig. 2) aussi longue que large,

soudee au sternum, son bord anterieur droit, cötes obliques, plus large en arriere

qu'en avant, recouverte entierement de nombreux denticules courts et trapus, disposes

sans ordre. Hauches des pattes-mächoires avec un angle externe fortement saillant,

leur tiers anterieur plus clair que le reste, couvert de longs poils courbes, le restant

de leur surface portant de tres nombreux denticules, semblables ä ceux de la piece

labiale, plus petits et moins nombreux vers l'extremite. Sternum (Fig. 2) sub-

pentagonal, träs attenue en avant, sa partie la plus large au niveau de l'espace

intercoxal II —III, deux impressions peu marquees, en face des hanches III. Pattes

courtes et robustes: IV— I —II —III; hanches I plus ongues que les autres; tibias

et metatarses de la patte-mächoire et des pattes I et 11 (Fig. 3) armes de chaque

cöte de leur face inferieure de tres fortes epines disposees en plusieurs rangees,

epaisses, ä sommet obtus parfois legerement courbe; tous les tarses courts, portant
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sur un espace coupe obliquement trois griffes dont les deux superieures ont chacune

une seule dent pres de la base; patellas et tibias III armes sur leur face superieure

de tres nombreuses epines fortes et aigues, patella III avec, en dessous, deux epines

faibles du cöte anterieur et, ä l'extremite, du cöt6 posterieur, une rangee de trois

Fig. I. Migas affiitis, n. sp., cephalothorax, X 8. — Fig. 2. Id., pieces buccales et sternum, X 8. —
Fig. 3. Id., patte I, vue du cöt6 post6rieur. — Fig. 4. Barychelus rotixi, n. sp., cf> groupe ocu

laire. —Fig. 5. Id., cT, chelicere. —Fig. 6. Id., 0^, tarse et metatarse II. —Fig. 7. Id., cf, tibia de la

patte-mächoire, vu du cöte externe. — Fig. 8. Id., (j\ organe copulateur. —Fig. 9. Stenygrocercus

silvicola E. Simon, organe copulateur cf, vu du cöte interne. — Fig. 10. Id., le meme organe, vu

du cöte externe.

epines tres fortes; metatarse III avec deux epines ä l'extremite en dessous; metatarse IV

arme de meme, plus une epine un peu apres le milieu.

Dimensions: Long. tot. : 10 mm.; cephalothorax: 5,5 mm. (cheliceres comprises).

On connaissait jusqu'ä present du genre Migas les especes suivantes:

M. distinciiis Cambridge, 1879, de Nouvelle-Zelande.

M. paradoxtts L. Koch, 1873, de Nouvelle-Zelande (Auckland).

M. sandageri Goyen, 1890, de l'Ile Mokohinou ').

') L'ile Mokohinou est un ilot tres rapproche de la cöte, au N-E. de la Nouvelle-Z6lande.
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Le genre compte donc trois especes en Nouvelle-Zelande —ou deux si l'on

admet avec M. de Dalmas (1918) que M. sandageri est synonyme de M. paradoxus —
et une de Nouvelle-Caledonie.

Ces especes sont d'ailleurs imparfaitement connues, puisqu'on n'en a, jusqu'ici,

trouve que des femelies, qui sont peu differentes entre elles, au point qu'on pourrait

presque se demander s'il ne s'agit pas, en realite d'une seule espece. L'examen des

types trancherait seul la question, car les descriptions, bien que soigneusement faites, ne

nous renseignent pas toutes sur des caracteres importants, tels que l'armature des

pattes. Et surtout la connaissance des mäles apporterait la Solution definitive. Je crois

devoir donner ä la forme de Nouvelle-Caledonie un nom nouveau, tant ä cause de son

eloignement geographique que de certaines particularites dans la couleur generale et

l'armature des pattes. De toute facon, la decouverte d'un Migas en Nouvelle-Caledonie

est un fait fort interessant.

On sait que les Migas, comme leurs proches parents d'Afrique du Sud, les

Moggridgea, se construisent sur l'ecorce des arbres une petite retraite fermee par un

opercule.

Gen. Barychelus E. Simon, 1888.

Distribution geographique: Nouvelle-Caledonie.

Barychelus rouxi n. sp. (Fig. 4 ä 8, p. 171.)

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Mont Humboldt (alt. 1200 m), i $ (type);

Yate, I 9 (type).

cJ. Couleur: Cephalothorax brun-rouge fonce, revetu de poils fauves fins et

couches; pieces buccales, sternum et hanches fauve-olivätre, ainsi que les trochanters

et femurs, les autres articles des pattes fauve-rouge clair, tous les articles couverts de

poils couches, fins, päles, et de petits poils noirs raides et aigus; abdomen brun

noirätre recouvert de poils clairs longs et fins, ä reflets metalliques, epigastre, poumons

de la deuxieme paire et filieres testaces. Cephalothorax aussi large que long, peu

eleve en avant, sur la partie thoracique une fosselte large, procurvee. Croupe

oculaire (Fig. 4) compact, place sur un mamelon saillant, la premiere ligne tres pro-

curvee, les lateraux places presque au bord frontal et aux angles du groupe oculaire,

les medians plus gros que les precedents separes par un peu moins que leur diametre

;

deuxieme ligne recurvee, les medians accoles aux lateraux qui sont places aux angles

posterieurs du groupe oculaire. Cheliceres depassant peu le bord frontal, leur bord

interne prolonge en saillie qui porte des dents aigues (Fig. 5). Piece labiale plus longue

que large. Sternum convexe, large en avant. Pattes: des scopulas aux tarses et ä

l'extremile des metatarses I et II, ceux-ci renfles en leur milieu (Fig. 6), au tibia I trois

fortes epines ä l'extremite du cöte interne, ä la place oia se trouve generalement l'eperon

tibial male, dont elles jouent evidemment le röle ; une rangee de quatre epines au cöte

infero-posterieur du meme article; des epines noires nombreuses, particulierement aux
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tibias et metatarses des pattes posterieures. Patte-mächoire (Fig. 7 et 8). Filieres

subterminales, les inferieures tres petites, les superieures robustes, cylindriques, leur

article terminal tres court. $. Differe tres peu du male, les pattes sont moins longues

et leurs epines moins nombreuses.

Dimensions: ß. Long. tot. : 12,5 mm.; cephalothorax, long.: 6mm., larg.: 6mm.;

pattes: I, 24; II, 23; III, 21 ; IV, 30. $. Long, tot.: 13mm.; cephalothorax, long.: 6mm.;

pattes: I, 14; II, 12; III. 12; IV, 18; filieres super.: 2 mm.

La seule espece du genre connue jusqu'ici est Barychelus badius E.Simon, 1888,

egalement de Nouvelle-Caledonie. J'ai pu comparer B. roiixt au type de B. badhis; il

en differe par un certain nombre de caracteres. B. roiixt est d'une tailie beaucoup

plus petite; la coloration de l'abdomen est uniforme, au lieu d'etre melee de taches

blanches; les epines des pattes sont moins nombreuses; enfin le tubercule angulaire

de la chelicere, qui caracterise le genre Barychehis est tres different: tandis que chez

B. badius c'est un tubercule bas, arrondi, couvert de petites pointes courtes (Hist. Nat.

Ar., T. I, p. 118, Fig. 112), c'est chez B. rottxi un tubercule bien saillant nettement

separe de la chelicere, et portant de longues epines noires aigues.

Gen. Idiommata Äusserer, 1871.

Distribution geographique : Australie, Nouvelle-Guinee, Nouvelle-Caledonie.

Idiommata meleagris (E. Simon).

Encyocrypta meleagris E. Simon, 1888, Ann. Soc. ent. Fr., p. 247.

Idiommata meleagris E. Simon, 1892, Hist. Nat. Ar., T. I, p. 121.

Localites: Nouvelle-Caledonie: Tchalabel, 2 $; Oubatche, 2 2; Mont Panie

(alt. 500 m.) 5 5; Kone, i 2; Mont Canala (alt. 700 m.), 5 2; environs de Canala, i 2;

Bourail, i 2; Yate, 3 2-

Une forme concolore, ne differant de la precedente que par l'abdomen gris-souris,

depourvu de taches, a ete trouvee dans les localites suivantes: Thao, 2 2; vallee de

Ngoi, 2 2; Mont Humboldt, i 2-

L'espece avait ete decrite par M. Simon de Canala et Noumea; on voit qu'elle

est tres repandue dans toute l'ile, ä laquelle d'ailleurs eile est speciale. D'autres especes

du genre sont connues d' Australie et de Nouvelle-Guinee.

Le male de \ Idiommata meleagris n'est pas connu. L'espece est certainement

terricole: plusieurs des individus recueillis portent comme indication de capture „sous

terre, entre de gros blocs de rochers", mais le terrier n'a pas ete observe, et on ne

sait si son entree est couverte d'un opercule.

Gen. Stenygrocercus E. Simon, 1892.

Distribution geographique : Australie, Nouvelle-Caledonie et lies Loyalty.

Sarasin & Roux, Nova Caledonia. 23
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Stenygrocercus silvicola (E. Simon) (Fig. q et lo, p. 171).

Macrothele silvicola E. Simon, 1888, Ann. Soc. ent. Fr., p. 245.

Stenygrocercus silvicola E. Simon, 1892, Hist. Nat. Ar., T. I, p. 185.

Distribution: Archipel neocaledonien.

Localites: Nouvelle-Caledonie : Oubatche, 2 c? ; la Foa, 2 $; vallee de NgoT,

I $; Kone, 2$; Canala, 3$; Yate, 45. IlesLoyalty: Ouvea, Fayaoue, 1$; Lifou,

Kepenee, i $.

Cette espece, du groupe des Macrotheleae, est tres voisine du PJiyxioschaema

raddci E. Simon, de la region transcaspienne. Une autre espece du genre, Stenygro-

cercus brooni Hogg, est connue d'Australie.

Je figure (Fig. 9 et 10) la patte mächoire du male, inconnu jusqu'ici; l'espece

avait ete decrite sur une femelle.

Farn. Uloboridae.

Gen. Menneus E. Simon, 1876.

Distribution geographique : Afrique tropic, Australie, Nouvelle-Guinee, Nouvelle-

Caledonie.

Menneus neo-caledonicus (E. Simon) (Fig. 11 ä 15, p. 175).

Avella neo-caledonica E. Simon, 1888, Ann. Soc. ent. Fr., p. 242.

Menneus neo-caledonictts E. Simon, 1892, Hist. Nat. Ar., T. i, p. 210.

Localite: Nouvelle-Caledonie: Hienghene, Juin 1911, i $ (type du $).

$. Couleur: Cephalothorax recouvert de pubescence blanche avec, en dessus,

une large bände fauve-jaune clair, partant des yeux medians et allant jusqu'au bord

posterieur, de chaque cöte, une bände laterale brun-fauve, et, sur le bord, une fine

ligne marginale plus foncee; cheliceres jaune clair, sans taches; pieces buccales, sternum

et hanches de meme couleur, le sternum borde de noir; pattes fauve päle, parsemees

de petites taches noirätres irregulieres, surtout ä la face superieure des femurs; abdomen

portant sur le dos une bände mediane testacee faisant suite ä celle du cephalothorax, un

peu attenuee en arriere, le coeur est visible dans la moitie anterieure de cette bände;

parties laterales du dos brunes, avec de fines lignes noirätres ondulees; flancs et

ventre testaces, avec de tres petites taches noires et deux lignes paralleles allant du

pedicule aux filieres, interrompues par la ligne epigastrique. Cephalothorax (Fig. 12)

tres plat, elargi lateralement au niveau des hanches II, bord frontal formant au milieu

une petite protuberance conique qui porte sur ses cötes les yeux medians anterieurs.

Yeux (Fig. 14): premiere ligne procurvee (vue en avant) les medians separ^s entre eux

par leur diametre ä peine, beaucoup plus ecartes des lateraux, ceux-ci places sur des

protuberances angulaires du front tres saillantes; seconde ligne si fortement r^curvee

qu'elle semble faire deux lignes, ses medians au niveau des lateraux ant6rieurs, plus

separes entre eux que des lateraux anterieurs, groupe des medians plus large que long.
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et plus large en arriere, lateraux poslerieurs ties recules, diriges obliquement en arriere.

Cheliceres (Fig. 13) portant quatre dents ä la marge anterieure et, ä la posterieure, une

Serie de 6 dents tres petites, suivie d'une dent beaucoup plus forte, et en outre 2 autres

dents ä l'interieur de la rangee des 6. Sternum etroit, deux fois plus long que large.

Pattes I— II —IV—III (Fig. 11) tous les articles tres fins, patellas tres courtes, un peu

renflees; tarses tres courts, surtout aux pattes III et IV; tarses I echancres en dessus

vers le milieu. Abdomen (Fig. 12) allonge, filiforme, parallele, deprime dorso-ventrale-

Fig. II. Menneus neocaledoniciis E. Simon, cT, X 2,5. —Fig. 12. Id. rj . —Fig. 13. Id., cT, chelicere, vue

du cöte inferieur. — Fig. 14. Id., groupe oculaire. —Fig. 15. Id., cT, organe copulateur, X 20. —
Fig. 16. Uloborus genicidaius Oliv., cf ,

patte I, vue du cöte anterieur. — Fig. 17. Id., organe copu-

lateur o"-
— Fig- iS. Uloborus dissirnilis, n. sp., (J".

— Fig. 19. Id., (^, patte I. — Fig. 20. Id.,

organe copulateur cf, vu du cöte externe.

ment, plus etroit que le cephalothorax; filieres terminales. L'organe copulateur n'offre

pas, chez les Mennetts, de caracteres specifiques appreciables
;

j'en donne cependant le

dessin (Fig. 15).

Dimensions: long, tot.: 11 mm.; cephalothorax, long.: 3,5, larg. : 2 mm.

L'espece avait ete decrite sur une jeune femelle (E. Simon, 1888) provenant de

Noumea, et correspondant tres bien au male decrit ci-dessus.

Le genre Alenneiis comprend en outre quelques especes en Australie, et un

certain nombre dans la region ethiopienne, oü le type du genre: M. tetragnathoides

E. Simon, 1876, est largement repandu.

23*
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Gen. Uloborus Latreille, 1806.

Distribution geographique : Cosmopolite dans les regions tropicales, subtropi-

cales et temperees.

Uloborus geniculatus (Olivier) (Fig. i6 et 17, p. 175).

Aranea geniculata 1791, Encycl. method., p. 214, No. 57.

Uloiorus zozis Walckenaer.

Distribution: Cosmopolite.

Localites: Nouvelle-Caledonie: Kone, 15 Aoüt 1911, i 0,89; Canala, 4 9;

Noumea, 9 Avril 1912, i 9-

Iles Loyalty: Ouvea, Fayaoue, 2 9-

Espece repandue dans toutes les regions tropicales du monde. La synonymie

detaillee se trouve dans Petrunkevitch, 1911: A synonymie index-catalogue, etc. . .

Le male (Fig. 16 et 17) est presque aussi gros que la femelle ä laquelle il res-

semble beaucoup; ses femurs I portent, sur la face anterieure et vers l'extremite apicale,

un groupe de fortes epines tres rapprochees.

Uloborus dissimilis n. sp. (Fig. 18 ä 20, p. 175.)

Localites: Nouvelle-Caledonie: Foret du Mont Ignambi, 59; Mont Canala, 19

(type); Kone, 15 Aoüt 191 1, i <? (type).

cj. Couleur: Cephalothorax fauve tres päle, avec deux bandes longitudinales

grises, peu visibles, paralleles, partant des yeux posterieurs; les yeux sont places

chacun dans une tache ovale d'un noir profond; cötes avec une fine bordure grise;

pieces buccales, sternum et pattes egalement fauve päle; le sternum a deux bandes

grises assez larges, presque marginales, convergeant vers l'arriere; aux pattes, la face

inferieure des hanches est tachee de gris, les tibias portent deux anneaux gris, un

apical et un place au tiers anterieur; les metatarses II, III et IV portent aussi de

vagues anneaux gris mal d^finis; abdomen testace portant, sur la face dorsale, deux

series de quatre taches noirätres (Fig. 18) les premieres formant un chevron incomplet,

les suivantes, obliques, reunies sur le cöte par une bände longitudinale de meme

couleur; les flancs sont occupes par des bandes noires coalescentes; epigastre tache de

gris, face ventrale avec une large bände grise, s'arretant en arriere ä la ligne tracheenne,

au niveau de laquelle eile est plus foncee. Cephalothorax normal, tres plat, tres elargi

lateralement, les yeux medians anterieurs sont portes sur une petite saillie avancee, au

dessous de laquelle le bandeau est un peu creuse. Yeux (Fig. 18): premiere ligne tres

fortement recurvee (vue par dessus); les medians anterieurs places sur la face anterieure

du front, leur axe etant nettement parallele ä Taxe du corps, separes entre eux par un

peu plus de leur diametre, lateraux anterieurs tres en arriere des precedents, tres

petits, au point d'etre ä peine distincts dans la tache noire qui les contient, separes

des medians anterieurs ä peu pres par le diametre de ceux-ci, beaucoup plus rapproches,
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par contre, des medians posterieurs; deuxieme ligne recurvee, ses yeux ä peu pres

egaux, les medians plus separes entre eux que des lateraux; carre des medians ä peine

plus large en avant, aussi large que long, les posterieurs un peu plus gros.

Pattes I —IV— II —III, Celles de la premiere paire beaucoup plus longues, ses femurs

tres forts, ses metatarses sinueux (Fig. 19), tibias I armes de nombreuses epines,

femurs I ä la base inferieure et tibias I ä l'extremite apicale inferieure portant une

brosse de poils raides, courts, dresses. Abdomen cylindrique, sans aucune saillie.

Patte-mächoire (Fig. 20): femur long, tibia arrondi, la patella, tres courte, etant inseree

sur sa face inferieure, tarse regulierement arrondi en ovale, portant, du cöte externe,

un bulbe blanc, d'oü sort un style en laniere, d'abord dirige en arriere, puis en avant,

un peu enroule en spirale ä son extremite. Calamistrum peu developpe, bien visible

cependant ä la base du metatarse IV, sous forme d'une ligne de poils ä peine courbes,

cribellum probablement non fonctionnel, represente par une assez forte saillie accolee

aux filieres inferieures. Dimensions: long, tot.: 2,4 mm.; cephalothorax: long.: i mm.,

larg. : i mm.

2- Aucune des femelles dont je dispose ne me parait adulte; celle qui est la

plus developpee et qui provient de la foret du Mont Ignambi presente les caracteres

suivants par rapport au male ci-dessus decrit: coloration du meme type, les taches

de Tabdomen moins nettes; groupe oculaire comme chez le male, metatarses I non

flexueux, abdomen plus allonge, mais egalement cylindrique et sans aucune saillie; cala-

mistrum et cribellum normaux.

Dimensions: long, tot.: 4,5 mm.; cephalothorax, long.: 1,2 mm.; larg.: i mm.
Espece assez aberrante; la disposition du groupe oculaire, la grosseur des yeux

de la seconde ligne la rapprocheraient assez des Zo2i's (Groupe C. de E. Simon, H. N.

Ar., I, p. 215) represente par l'espece precedente; mais eile s'en distingue par la peti-

tesse de ses yeux lateraux anterieurs, l'absence de saillie abdominale et la forme

du bulbe.

Farn. Dietynidae.

Gen. Epimecinus E. Simon, 1908.

Fauna Südwest-Australiens, I, 12, p. 376.

Distribution g^ographique : Australie, Nouvelle-Caledonie.

Les principaux caracteres de ce genre sont: calamistrum sur un seul rang;

cribellum divise; sternum ne separant pas largement les hanches IV, yeux medians

anterieurs beaucoup plus petits que les lateraux anterieurs; deuxieme ligne oculaire

droite, ou legerement recurvee, ses yeux egaux et ä peu pres equidistants, ou les

medians un peu plus rapproches entre eux; groupe des medians plus long que large.

Les Dietynidae du groupe des Ainaurobiiis sont assez nombreux en Oceanie,

tant en genres qu'en especes cependant il ne semble pas qu'il s'y rencontre une seule
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Araignee dont le calamistrum soit biserie, ce qui revient ä dire qu'il ne s'3' trouve pas

de vrais Amaurobins . La disposition du calamistrum en deux lignes avait dejä ete

reconnue par MmeJeanne Berland (J. Courtois, Sur le cribellum et le calamistrum

des Araignees cribeliates, Paris, 191 1, page 29) comme tout ä fait particuliere au genre

Amaurobhis, et M. Eugene Simon en a fait usage, en 1914 (Les Arachnides de France,

T. VI, p. 33), pour separer ä nouveau nos 7Yta/iocca du genre precedent. La remarque

faite ä ce sujet par M. de Dalmas (Ann. Soc. ent. France, 1918, p. 329) est bien fondee,

mais je ne puis approuver la fondation de son genre Ixeiificus basee sur la presence

d'un calamistrum uniserie et le non-ecartement des hanches IV, ces caracteres se

retrouvant dans tous les genres du meme groupe Apliytoschaeina, Pliryganoponis,

Syrorisa, Epimeciiiiis etc
, fondes par M. Simon. Le genre Ixeuticus n'est donc

defini par aucun caractere propre, ä moins de supposer que celui-ci soit d'etre limite

ä la Nouvelle-Zelande, ce qui n'est pas süffisant.

Quoi qu'il en soit, le genre Epiiiiecunis, E. Simon, tel que je Tai defini plus

haut, parait etre le plus richement represente en Nouvelle-Caledonie, sans y etre con-

fine cependant, puisqu'on en connait deux especes d'Australie.

Epimecinus nexibilis (E. Simon) (Fig. 21 et 22, p. 181).

AphyctoscJiaema jiexibilis, 1906, Ann. Soc. ent. Belg., p. 299.

Epimecimis nexibilis, E. Simon, 1908, Fauna Südwest- Australiens, I, 12, p. 299.

Localite: Nouvelle-Caledonie: Sommet du Mont Panie, i 9-

L'espece est decrite de Noumea; I'exemplaire du Mont Panie, que j'ai pu comparer

au t3''pe, lui ressemble tres bien, tant par les proportions generales et la disposition des

yeux que par la forme de l'epigyne. Le $ est inconnu.

E. nexibilis, qui est le genot3rpe, se remarque par la convexite du cephalothorax

sur la ligne mediane, et les cheliceres fortement geniculees, depassant de beaucoup les

pieces buccales (Fig. 21). L'epigyne est representee ä la Fig. 22.

Epimecinus longipes n. sp. (Fig. 23 ä 25, p. 181.)

Localite: Nouvelle-Caledonie: Mont Panie, 15$ (t3'pes).

9. Couleur: Cephalothorax (Fig. 23) fauve, avec deux bandes grises, partant du

bord posterieur oü elles sont reunies, et suivant en divergeant la ligne qui separe la

partie cephalique de la partie thoracique; une bände marginale de meme couleur ä la

partie thoracique, cette bände un peu festonnee du cöte interne ; cheliceres, pieces buccales

et sternum fauve uniforme, ainsi que les pattes, celles-ci tachees de gris par endroits, sans

que cela constitue des anneaux nets; abdomen (Fig. 23) noirätre, avec des taches testacees,

qui forment sur la face dorsale deux series symetriques, les dernieres de ces taches ayant

une tendance ä se reunir en chevrons tres aigus, incomplets; flancs et face ventrale

portant des taches testacees, la face ventrale etant encadree par deux longues bandes

longitudinales de cette couleur, mal definies. Cephalothorax: partie cephalique tres
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nettement separee de la partie thoracique, son bord frontal presque droit, les angles du

front bien nets, tres convexe, portant quelques poils rüdes, disperses, plus nettement

reunis vers la ligne mediane; partie thoracique ä bords regulierement arrondis, sa plus

grande largeur restant inferieure ä la longueur du cephalothorax; une strie assez

longue, placee tres en arriere. Yeux: premiere ligne droite, les medians pres de moitie

plus petits, en diametre, que les lateraux, separes entre eux par leur raj'on, un peu plus

separes des lateraux; seconde ligne legerement recurvee, plus large que la precedente, ses

yeux egaux et equidistants; groupe des medians plus long que large. Cheliceres tres lon-

gues, geniculees, coniques, leur marge anterieure armee de huit ä neuf dents, ä peu pres

egales sauf Celles des extremites (Fig. 24). Lames-maxillaires longues, depassant de beau-

coup la piece labiale, qui est elle-meme sensiblement plus longue que large. Sternum

cordiforme, large, prolonge entre les hanches IV en une petita pointe conique qui n'ecarte

pas sensiblement celles-ci. Pattes fines et longues, I, IV, II, III; quelques epines assez

longues et couchees, notamment aux femurs I, i —i, sur la face superieure, i ä la

face anterieure, sub-mediane, i seule sur la face superieure des autres femurs; aux

tibias I, un groupe de 2 un peu plus loin que le milieu ä la face inferieure et aux

metatarses I, 2 —2 epines inferieures. Abdomen ovale allonge, peu large. Teguments

avec des poils plumeux couches, des poils ordinaires couches aussi, formant un

feutrage peu dense, particulierement visible ä la face inferieure des derniers articles

des pattes, et d'autres poils longs et dresses. Calamistrum compose de 25 ä 30

poils couches en une ligne qui n'occupe que le cinquieme environ du metatarse et est

eloignee de l'extremite basale de l'article de sa propre longueur environ. Epigyne composee

d'une plaque un peu convexe, sub-triangulaire, creusee d'une petite fossette sub-carree,

blanche, divisee en deux par une fine ligne longitudinale qui n'atteint pas le bord

posterieur; les bords lateraux de cette fossette sont fortement chitinises, ainsi que le

bord posterieur, et s'avancent en une petite pointe aigue vers l'interieur de la fossette,

un peu au-dessus des angles inferieurs (Fig. 25).

Dimensions: Long, tot.: 6,5 mm.; cephalothorax, long.: 3; larg. : 2,2; pattes:

I:i6,5; II: 14; III: 12; IV: 15.

Espece se distinguant de la precedente par la taille plus grande, les pattes non

annelees, et la forme de l'epigyne.

Epimecinus magnus n. sp. (Fig. 26 ä 30, p. 181.)]

Localite: Nouvelle-Caledonie : Mont Canala, Nov. 191 1, 5 iS , 6 $ (types) et 2 $

jeunes, douteuses pour l'espece.

(J. Couleur: Cephalothorax fauve, avec deux bandes grises en V, qui, en avant,

se reunissent pour englober toute la region oculaire et, en arriere, touchent des bandes

marginales, de meme couleur; cheliceres fauves, plus foncees ä l'extremite; pifeces

buccales, sternum et pattes fauves, celles-ci portant des anneaux gris peu visibles en

general; abdomen noirätre, mouchete de quelques taches testacees inegales, ä contours
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irreguliers; ces taches sont plus nombreuses sur les flancs, et surtout sur la face ventrale.

Cephalothorax tres allonge, partie cephalique fortement convexe et ä profil arque, bien

söparee de la partie thoracique, qui est regulierement arrondie sur les cötes. Yeux:

premiere ligne droite, ses medians egalant ä peine les deux tiers du diametre des

lateraux, separes entre eux par un espace superieur au rayon des medians, mais inferieur

ä leur diametre, lateraux anterieurs ovales, plus gros que les autres yeux; deuxieme

ligne legerement procurvee, ses yeux egaux arrondis ä peu pres equidistants. groupe

des medians plus large en arriere, plus long que large, les medians anterieurs plus petits

que les yeux de la deuxieme ligne. Bandeau ä peine aussi large que les medians

anterieurs. Cheliceres fortes, geniculees ä la base, un peu divergentes, et projetees en

avant; marge anterieure fortement armee (voir la Fig. 27 qui represente la chelicere

d'une femelle). Sternum cordiforme, prolonge en une petite pointe entre les hanches

IV, qui ne sont pas fortement ecartees. Pattes fines et longues, armees de nombreuses

epines; outre les poils couches, elles portent des poils dresses dont un certain nombre,

particulierement visibles ä la face inferieure des pattes I et II, sont assez longs et

regulierement courbes. Pattes-mächoires (Fig. 28 et 29) ä articles assez longs; le tibia

porte, vers l'extremite et du cöt4 externe, trois lamelies minces, chitinisees; le tarse, assez

large et globuleux dans sa moitie basale, est ensuite fortement retreci et se termine en

une pointe etroite ; bulbe peu saillant, portant vers la base une apophyse coudee, hyaline,

et au sommet une pointe cylindrique tres chitinisee, courbee, et se dirigeant vers la base

par le cöte externe. Cribellum et calamistrum rudimentaires.

5. La description du male s'applique ä la femelle qui n'en differe que par la taille

plus forte et les pattes plus robustes. Epigyne (voir Fig. 30). Calamistrum sur un rang,

peu developpe, n'occupant que du quart au cinquieme de l'article.

Dimensions: $, long. tot. 7 mm.; cephalothorax, long. : 3,5, larg.: 2,5; pattes: Iiig,

II: 14, 111: 12,5, IV: 18.

2; long, tot.: 10 mm.; cephalothorax, long.: 5, larg.: 3; pattes: I:i7,5, 11:15,5,

in : 14, IV : 16.

Cette espece se distingue par sa grande taille, la forme de la patte-mächoire

chez le S et de l'epigyne chez la $. Elle differe en outre de l'espece precedemment

decrite par la presence d'anneaux aux pattes et par les yeux medians anterieurs

relativement plus gros.

Epimecinus humilis n. sp. (Fig. 31 et 32, p. 181.)

Localite: Nouvelle-Caledonie: Mont Canala, Nov. 191 1, 9 2 (types), 2 jeunes.

$. Couleur: Cephalothorax fauve clair, avec deux bandes grises, convergeant vers

le bord posterieur oü elles rejoignent deux bandes marginales de memecouleur, celles-ci

festonnees du cöte interne; cheliceres fauves, sternum fauve, les bords teintes de gris;

pattes fauve clair, avec de petits anneaux noirätres, bien nets, au nombre de trois ou

quatre au femur, un ä la patella, deux ou trois au tibia, deux au metatarse, hanches
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tachees de noir, les anneaux des femurs sont interrompus sur la face superieure; ab-

domen noir, marque de nombreuses taches testacees, dont les plus grosses sont arran-

gees en deux lignes longitudinales de 7—7taches (les dernieres peu nettes, convergeant

vers Tarriere), entre ces deux lignes, une etroite bände mediane de memecouleur; ventre

testace, marbre de gris, epigyne fauve. Ctlphalothorax tres convexe sur la ligne me-

diane, tres allonge. Cheliceres geniculees ä la base, leur marge anterieure armee de huit

Fig. 21. Epimecinus nexibilis E. Simon, $, cephalothorax, vu de profil, X 7. —Fig. 22. Id., $, epigyne.

—Fig. 23. Epimecinus longipes, n. sp., 9 •
—Fig. 24. Id , chelicere. —Fig. 25. Id., epigyne. —Fig. 26.

Epimecinus magnns, n. sp., 2. —Fig. 27. Id., $, chdlicere. —Fig. 28. Id., cf, organe copulateur, vu

du cöte externe. —Fig. 2g. Id., (f, organe copulateur, vu par dessous. —Fig. 30. Id., 9; epigyne. —
Fig. 31. Epimecinus huniilis, n. sp., $, chelicere. — Fig. 32. Id., epigyne. —Fig. 33. Syrorisa alticola,

n. sp., 2, chelicere. —Fig. 34. Id., epigj'ne. —Fig. 35. Aphyctoschoema alacris, n. sp., cf- ~ Fig. 36.

Id., o", chelicere. —Fig. 37. Id., organe copulateur cT.

dents, dont six plus grandes, egales entre elles (Fig. 31). Yeux: premiere ligne droite, les

medians petits, ä peine plus grands que le rayon des lateraux, separes entre eux par un

espace inferieur ä leur rayon, des lateraux par un espace un peu plus grand, ä peu pres

6gal ä leur rayon, lateraux arrondis, plus gros que les yeux de la deuxieme ligne; celle-ci

plus large que la precedente, legerement recurvee, ses yeux egaux et equidistants; groupe

des medians plus large en arriere, et plus long que large. Sternum cordiforrae, large, pro-

longe en une petite pointe qui n'ecarte pas fortement les hanches IV. Pattes I— IV —II— III

assez fines, peu inegales. Epigyne (Fig. 32) en forme d'une grosse plaque subpenta-

Sarasin oc Roux, Nova Caledonia. ^1
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gonale, tres chitinisee, son bord posterieur depassant un peu la ligne epigastrique; la

surface de cette plaque est creusee de deux sillons longitudinaux, peu profonds, paralleles,

leurs cötes plus fonces que le reste. Cribellum divise; calamistrum sur un rang, court.

Dimensions: Long, tot.: 5 mm., cephalothorax, long.: 2,5, larg.: 1,3; pattes,

I:io,5; 11:7,5, 111:6, IV: 9.

Assez rapproche d' Eftmeamis nexibilis E. S. principalement par les anneaux des

pattes, E. hiiinilis s'en distingue par la taille plus grande et la forme de l'epigyne.

Les especes du genre Epiinecimis connues de Nouvelle-Caledonie peuvent se

distinguer, outre les caracteres tires de l'aspect general et les organes copulateurs, de la

maniere suivante:

1. Pattes non annelees E. longipes, n. sp.

—Pattes annelees 2

2. Taille superieure ä 7 mm. Deuxieme ligne oculaire procurvee E. iiiagnus, n. sp.

—Taille inferieure ä 5 mm. Deuxieme ligne oculaire legerement recurvee , . 3

3. Trois anneaux aux tibias III et IV E. nexibilis E. Simon.

—Deux anneaux aux tibias llt et IV E. humilis, n. sp.

M. E. Simon a decrit en 1906, en meme temps que le E. nexibilis CAnrl. Soc.

ent. Belg., L. p. 298—299) et sous le meme nom de genre Aphyctosehaema, une Dic-

tynide de Nouvelle-Caledonie qui appartient probablement au genre Epimecimcs. C'est

le A. pidlata, de taille tres petite (3 mm.)

Gen. Syrorisa E. Simon, 1908.

Distribution g^ographique : Nouvelle-Caledonie.

Syrorisa alticola n. sp. (Fig. 33 et 34, p. 181.)

Localites: Nouvelle-Caledonie: Mont Panie, 28 Juin 1911, 3 2 (types); Mont

Canala, i $ jeune.

$. Couleur: Cephalothorax fauve clair, un peu plus fonce dans la region oculaire,

avec des bandes grises rayonnantes, ä peine visibles, partant de la strie thoracique;

yeux cernes de noir; cheliceres fauves, pieces buccales et sternum grisätres, pattes

fauve clair, non annelees; abdomen grisätre, parserae de taches testacees et notamment

une bände mediane dont les cötes s'etendent en sortes d'accents. Cephalothorax lisse,

fortement convexe sur la ligne mediane. Yeux : premiere ligne legerement pro-

curvee, les medians plus petits, separes entre eux et des lateraux par un espace un

peu inferieur ä leur rayon, lateraux ovales et diriges obliquement, plus gros que les

autres yeux; deuxieme ligne legerement procurvee, ses yeux egaux et equidistants,

groupe des medians plus large en arriere et un peu plus large que long, lateraux des

deux lignes tres rapproches. Bandeau plus large que le diametre des medians anterieurs,

mais plus etroit que le petit axe des lateraux anterieurs. Cheliceres longues, geniculees

ä la base, leur marge anterieure porte cinq dents assez inegales, la posterieure, deux
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petites dents tres eloignees l'une de l'autre (Fig. 33). Sternum cordiforme prolonge en

une petit pointe entre les hanches IV qu'il ecarte tres peu. Epigyne (Fig. 34) en forme

d'une plaque ovale transverse, creusee au milieu d'une petite fossette qui renferme une

petita piece subtriangulaire ä sommet posterieur; la moitie basale de cette piece est

couverte par un voile semi-transparent qui la Cache en partie. Calamistrum uniserie,

assez long, separe de la base du metatarse par ä peine la moitie de sa longueur.

Dimensions: long, tot.: 6,5 mm.; cephalothorax, long.: 2,5, larg. : 1,9.

Ce genre a en commun avec Epiniecimis la petitesse des yeux medians anterieurs,

mais il s'en separe par la disposition du groupe des medians, qui est ici plus large que long;

ä ce caractere on peut ajouter peut-etre l'armature des cheliceres. Une autre espece du

genre est connue de Nouvelle-Caledonie: Syrorisa misella (E. Simon), 1906 (genotype).

S. alticola est de taille beaucoup plus forte et en differe aussi par la forme de l'epigyne.

Gen. Aphyctoschaema E. Simon, 1902.

Distribution geographique: Australie, Nouvelle-Cal6donie.

Aphyctoschaema alacris n. sp. (Fig. 35 ä 37, p. 181.)

Localitd: Nouvelle-Caledonie: Oubatche, 7 Sept. 191 1, i $ (type), i $ jeune.

(J. Couleur: Cephalothorax (Fig. 35) fauve päle, avec la region oculaire sombre

et des bandes rayonnantes, une mediane sur la partie cephalique et d'autres, laterales,

se terminant un peu avant le bord marginal par des taches grises, tres petites,

triangulaires; des yeux de la deuxieme ligne partent de courtes lignes obliques grises,

Celles qui partent des medians sont prolongees jusqu'ä la strie thoracique par une fine

ligne courbe; cheliceres fauve tres sombre, pieces buccales, sternum et hanches testacees,

pattes jaune tres päle, concolores; abdomen (Fig. 35) grisätre parseme de taches testacees,

peu nettes, dont une mediane, entouree de chaque cöte de taches obliques, les suivantes

reunies en accents. Cephalothorax convexe sur la ligne mediane, la partie cephalique

peu distincte de la thoracique, celle-ci ä cötes regulierement arrondis. Yeux: premiere

ligne legerement procurvee, les medians plus gros que les lateraux (et que les yeux de

la deuxieme ligne), separes entre eux et des lateraux par un espace ä peine egal ä la

moitie de leur rayon; seconde ligne droite, ses yeux egaux et equidistants, la distance

qui separe ces yeux etant un peu inferieure ä leur diametre; groupe des medians un

peu plus large en arriere qu'en avant, ä peu pres aussi large que long; lateraux des

deux lignes tres rapproches, separes par un espace inferieur ä leur rayon. Bandeau d'une

largeur ä peu pres egale au diametre des medians. Cheliceres geniculees ä la base;

leur marge anterieure armee de six dents dont deux petites; la posterieure, de deux

petites dents tres eloignees l'une de l'autre (Fig. 36). Pattes longues et assez fort es,

armees d'epines nombreuses. Sternum un peu plus long que large, legerement prolonge

en une petite pointe entre les hanches IV. Patte-mächoire (Fig. 37), tibia plus long que

large, portant ä la base et du cöte externe une crete un peu oblique, assez longue, bien

24*
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visible seuleraent de cöte (la Fig. 37 en representant l'aspect lorsqu'on regarde le

tibia par dessous) ; de plus, ä l'extremite apicale deux apophyses qui se reunissent,

et une tres petita par dessus, touchant presque le tarse; bulbe tres large, debordant du

cöte interne, portant au sommet une pointe coudee. Cribellum divise, poils du calamistrum

bien visibles, quoiqu'ils soient, naturellement, moins nets que chez lafemeile; cet organe

a en longueur le quart du metatarse et ii est eloigne de la base de celui-ci de la

moitie de sa propre longueur.

Dimensions : Long, tot.: 10 mm.; cephalothorax, long.: 5; larg.: 35; pattes:_

1:23,5, ^^'^9'5' 111: 16, IV: 20.

Aphyctoschaema sp.?

Localite: Nouvelle-Caledonie: Sommet du Mont Panie, i $jeune.

Le genre Aphyctoschaema E. S. n'etait jusqu'ä present connu que d'Australie.

A. alacris y rentre certainement, car il en possede les caracteres principaux, notamment

les yeux medians anterieurs plus gros que les lateraux, ce qui ne se rencontre dans

aucun des autres gros Dictyntdae de Nouvelle-Caledonie, l'armature des cheliceres,

caractere assez constant et qui merite d'etre pris en consideration, enfin le type du

dessin du cephalothorax, bien different de celui des Epimecinus ainsi que peut le

montrer la comparaison des Fig. 23, 26 et 35. Du Mont Panie nous avons un repre-

sentant d'une autre espece du genre, une femelle jeune, ce qui m'interdit de lui donner

un nom ou de la decrire, mais nous montre cependant que le genre est bien represente

en Nouvelle-Caledonie.

En resume, les Diciynidae du groupe dont les Auiaiirobms-Atiximus sont les

tetes de file, comptent en Nouvelle-Caledonie des representants d'au moins trois

genres'), qui se distinguent ainsi qu'il suit:

1. Yeux medians anterieurs plus petits que les lateraux 2

—Yeux medians anterieurs plus gros que les lateraux; marge inferieure des

cheliceres armee de deux petites dents tres eloignees l'une de l'autre . . .

Apliyctoschacina.

2. Groupe des medians plus long que large; marge inferieure des cheliceres

armee d'une seule dent, petite, tres rapprochee de l'insertion du crochet . .

Eptmecimts.

—Groupe des medians aussi large que long; marge inferieure des cheliceres

armee (comme chez Aphyctoschaema) de deux petites dents tres eloignees d'une

de l'autre Syrorisa.

') Je dis au moins trois genres, car il se trouve du Mont Panie une Araignee pour laquelle je

n'iiesiterais pas ä cr^er un genre nouveau de ce groupe si ce n'etait une femelle non adulte et au sur-

plus en assez mauvais etat; eile se rapproche des Aphyctoschaema par les medians anterieurs plus gros

que les lateraux, et par l'armature des cheliceres; mais eile presente par contre la particularite d'avoir

le bandeau reborde, et un cephalothorax lisse unicolore.
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Farn. Sieariidae.

Gen. Scytodes Latr., 1804.

Distribution g^ographique : Cosmopolite.

Scytodes marmorata L. Koch.

Scytodes marmorata L. Koch, 1872, Die Arachn. Austral., p. 292, pl. XXIV, Fig. 4.

Distribution: Espece commune en Malaisie, oü eile vit en general dans las

habitations.

Localit^s: Nouvelle-Caledonie : Oubatche, Avril 1911, 2 ^, i 2; Kone, 15 Aoüt

1911, I 9.

Scytodes lugubris (Thoreil).

Dictys liigiibris Thorell, 1887, Ann. Mus. Civ. Genova, XXV, p. 86.

Distribution: Birmanie, Nouvelle-Caledonie, Nouvelles-H^brides.

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Oubatche, i $; IlesLoyalty: Ouvea, Fayaoue,

I 2; Lifo'j, Kepenee, i 2; Nouvelles Hebrides : Ambryn, i 2 (Coli. Speiser).

Cette espece appartient au sous-genre Dictys dont les pattes n'ont que deux

griffes. Le cephalothorax est entierement noir, avec deux lignes longitudinales plus

claires atteignant les yeux medians; les femurs ont deux lignes longitudinales noires

sur la face inferieure, les patellas sont noires; les tibias et les metatarses ont une

bände longitudinale de meme couleur.

Scytodes striatipes (L. Koch) (Fig. 38, p. i86j.

Dictys striatipes, 1871, Die Arachniden Australiens I, p. 294, pl. XXIV, Fig. 5 (2).

Distribution: lies Samoa, lies Loyalty.

Localite: Iles Loyalty: Lifou, Nathalo, i $.

Cette espece a ete decrite d'Upolu (Archipel des Samoa) sur une femelle seule-

ment; le male, dont je figure ici l'organe copulateur (Fig. 38) ressemble exactement,

tant ä la description qu'au dessin. II convient de remarquer que dans l'ouvrage de

Koch, cette espece est representee comme depourvue d'yeux (PI. XXIV, Fig. 5) mai

c'est lä une erreur evidente du dessinateur, car, dans le texte, il est bien fait mention

d'un groupe oculaire normal.

Gen. Ariadna Aud., 1825—27.

Distribution g^ographique : Presque cosmopolite.

Ariadna neocaledonica, n. sp. (Fig. 39 ä 42, p. 186.)

Localite : Nouvelle-Caledonie: Bogota, pres de Canala, 27 Oct. 1911, i 2 (type).
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$. Couleur: Cephalothorax et cheliceres fauve tres sombre, celles-ci presque

noires; pieces buccales brunes, avec le sommet des lames-maxillaires blanc; sternum et

pattes jaune päle; abdomen gris, concolore. Cephalothorax tres long, regulierement

convexe, son bord frontal arque, ä angles bien nets (Fig. 39), ä partir de lä, s'elargissant

regulierement, la plus grande largeur etant vers les pattes III. Yeux (Fig. 39) ä peu

pres egaux, la ligne passant par le centre des medians passerait dans l'etroit Inter-

valle qui separe les lateraux; les medians sont separes des lateraux posterieurs par

un espace plus grand que leur diametre, mais plus petit que la largeur des deux

medians reunis, des lateraux anterieurs par un espace un peu plus faible; les lateraux

sont separes entre eux par un espace un peu inferieur ä leur rayon. Cheliceres coni-

ques, fortes, un peu projetees en avant, ä crochet court, armees de trois petites dents

Ae4W^

Flg. 38. Scytodes strialipes L. Koch, q, organe copulateur. —Fig. 39. Anadna mocaledonica, n. sp., $,

Partie anterieure du ceplialothorax et cheliceres. — Fig. 40. Id., sternum et pieces buccales. —
Fig. 41. Id., O, patte I, vue du cöte posterieur. —Fig. 42. Id., 9» femur I, vu du cöte anterieur. —

Fig. 43. Ariadna dissimilis, n. sp., §, patte I.

non aigues, mais arrondies au sommet (Fig. 40). Pieces buccales (Fig. 40); piece labiale

en fer de lance, plus longue que large; rostre tres grand, depassant beaucoup la piece

labiale. Sternum presque deux fois plus long que large, subpentagonal (Fig. 40), en

avant un peu plus large que la piece labiale, graduellement, mais faiblement elargi en-

suite, jusqu'au niveau des hanches 111, oü il atteint sa plus grande largeur. Pattes

robustes, I —II— IV —III, les tibias et metatarses I et II sont armees en dessous de

deux series de longues epines couchees, au nombre de 10 ä 12 ä chaque article, ces

epines sont inegales et les grandes et les petites alternent sans qu'il y ait pour cela une

regularit6 absolue (Fig. 41); les femurs I portent du cöte anterieur et vers l'extremite,

un groupe de cinq fortes epines (Fig. 42); les pattes-mächoires ont de nombreuses

epines, non disposees en serie, les pattes III n'en portent que quelques-unes au femur,

et les pattes IV une seule ä l'extremite du femur; metatarses tres courts.

Dimensions: Long, tot.: 9 mm.; cephalothorax, long.: 4,5; larg. : 2,2.
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Espece caract^risee par l'absence de dessins sur l'abdomen, la disposition du

groupe oculaire et l'armature des pattes.

Ariadna dissimilis, n. sp. (Fig. 43, p. 186.)

Localite : Nouvelle-Caledonie : La Foa, i $ (type).

Un autre exemplaire differe si peu de la precedente espece que je crois pouvoir

le decrire en peu de mots:

$. Couleur, comme chez A. neocaledonica Berland, partie anterieure du cephalo-

thorax et cheliceres plus foncees, noires; abdomen gris concolore, sans taches ni dessins.

Yeux: La ligne passant par le centre des medians passerait dans l'etroit Intervalle

entre les lat^raux. Sternum convexe, de meme disposition que chez A. neocaledonica

mais ä cötes moins lineaires, les angles lateraux bien moins sensibles. Pattes (Fig. 43)

:

les tibias et metatarses I et les metatarses II n'ont que 5—5 epines, bien seriees, mais

egales entre elles; les tibias II ont 5 epines du cöte posterieur et, du cöte anterieur,

trois petites epines tres rapprochees, pres de la base de l'article, et deux plus grandes,

l'une un peu au delä du milieu, l'autre tres pres de l'extremitö apicale; les femurs I

n'ont qu'une epine, sur le cöte anterieur, et pres de l'extremite.

Dimensions: Long, tot.: 8 mm., cephalothorax, long.: 4; larg. : 2,2.

Tres voisine de A. neocaledonica Berland, s'en distingue par l'armature des pattes.

Farn. Drassidae.

Sous-fam. Hemicloeinae.

Gen. Hemicloea Thoreil, 1870.

Distribution g^ographique: Australie, NouvelleZelande, lies Loyalty.

Hemicloea pacifica, n. sp. (Fig. 44, p. 189.)

Localite: Iles Loyalty: Lifou, Kepenee, 24 Avril 1912, i $ (type).

?. Cephalothorax fauve, un peu rembruni en avant; cheliceres fauve fonce;

sternum, pieces buccales et pattes fauve clair; abdomen gris tachete de blanchätre en

dessus, noir sur les flaues, blanchätre sur la face ventrale ; les filieres inferieures brunes,

les autres plus claires. Yeux: ligne anterieure droite, ses yeux ä peu pres egaux et

equidistants; seconde ligne droite, beaucoup plus large que la precedente, ses yeux
i^gaux et equidistants; groupe des medians beaucoup plus 6troit en avant, les anterieurs

plus gros, separes entre eux, par environ leur diametre, des posterieurs par un espace

un peu plus faible. Cheliceres: ä la marge anterieure, trois dents assez eloignees de

l'insertion du crochet, la mediane plus grosse; ä la marge posterieure, deux dents

egales, tres 6cartees entre elles, la premiere tres rapprochee du crochet. Sternum:

l'avance anterieure est tronquee droit en avant et a les cötes paralleles; un prolonge-
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ment postericur separe les hanches IV d'un peu plus que leur largeur. Pattes presque

Sans 6pines; je n'en distingue qu'une pres du sommet, du cöte inferieur, au tibia I, une

inferieure egalement, vers le milieu, au tibia II et III, et une pres de la base aux

metatarses. L'unique exemplaire que j'ai sous les j^eux est d'aiileurs en assez mauvais

etat, les pattes IV lui manquent et il a bien pu perdre quelques epines dont l'insertion

m'echappe. Epigyne (Fig. 44) tres peu distincte, en plaque rectangulaire plus longue

que large avec, dans la moitie anterieure, une fossette carree, peu profonde ouverte en

avant, et delimitee seulement sur les cötes et en arriere; la moitie posterieure est plus

coloree que I'anterieure.

Dimensions: Longueur totale: 11 mm.; cephalothorax, long.: 4 mm., larg. : 3,6 mm.;

pattes, 1 : 12 mm., II : 14 mm., III : 12 mm.

Le genre n'etait connu jusqu'ici que d'Australie (oü il est abondamment represente)

et de Nouvelle-Zelande.

Gen. Rebilus E. Simon, 1880.

Distribution g^ographique: Australie, Nouvelle-Caledonie.

Rebilus obscurus, n. sp. (Fig. 45, p. 189.)

Localites: Nouvelle-Caledonie: Tchalabel, 5 Mai 1911, i 2 (type); Vallee de

Ngoi', I (5 jeune.

9. Couleur: Cephalothorax brun tres fonce, presque noir; cheliceres noires;

pieces buccales noirätres ; sternum et hanches marrons
;

pattes noirätres, le dessus des

femurs et les tarses plus clairs; abdomen, face dorsale et region mediane du ventre

testace fonce, cötes bruns. Les teguments sont recouverts en entier d'une fine pubes-

cence couchee, soyeuse, doree, piquetee de petits poils noirs, aigus et raides. Cephalo-

thorax aussi large que long, tres plat, les deux lignes profondes qui separent la partie

cephalique de la partie thoracique se reunissent vers le milieu en une fossette triangulaire;

la partie cephalique est divisee en deux par une longue fossette longitudinale, qui part

de la fossette mediane et atteint presque le groupe oculaire. Yeux: premiere ligne

droite, ses medians plus gros, separes entre eux par un peu plus que leur diametre,

des lateraux par le double de leur diametre ; seconde ligne presque droite, ses yeux

ä peu pres equidistants, les lateraux plus gros, l'espace entre les yeux egale environ

quatre fois le diametre des medians anterieurs; groupe des medians beaucoup plus large

que long, et beaucoup plus large en arriere; l'espace entre les medians des deux lignes

egale le diametre des medians posterieurs. Cheliceres tres fortes, divergentes, geni-

culees ä la base, leur marge anterieure porte trois dents dont la mediane plus forte;

la marge posterieure deux dents egales tres eloignees l'une de l'autre; les marges sont

d'aiileurs peu distinctes, leur emplacement est fortement strie en travers. Sternum

reborde en avant. Pattes: les tibias et metatarses des trois premieres paires portent,

en dessous, deux series de fortes Epines placees sur une petite saillie et disposees de la

fa^on suivante: tibias I et 11:5 —4^ tibias 111:2—2; metatarses I et II : 2—2; meta-
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tarses III : i —2; les tibias IV n'ont qu'une epine anterieure, les metatarses IV aucune.

Epigyne de forme hexagonale, allongee longitudinalement, creusee d'une fossette en

trefle de carte ä jouer dont le bord anterieur est un peu en saillie et qui porte, dans

sa premiere moitie, une petite plaque carree divisee posterieurement en trois branches,

les angulaires obtuses, la mediane aigue, se prolongeant entre deux saillies arrondies;

l'ensemble (Fig. 45) a tres peu de relief.

Fig. 44. Heinictoea pacifica, n. sp., epigyne. — Fig. 45. Rebihis obscunis, n. sp., epygyne. —Fig. 46.

Hypodrassodes canacus, n. sp., cTi groupe oculaire. — Fig. 47. Id., chelicere. —Fig. 48. Id., pieees

buccales. —Fig. 49. Id., organe copulateur cf. —Fig. 49 a. Id., organe copulateur (J', vu de cöte. —
Fig. 50. Id., epigyne. — Fig. 51. Hypodrassodes ignambensts, n. sp., Epigyne. —Fig. 52. Drassodes

perexigtms E, Simon, organe copulateur cT, vu de cöte. —Fig. 52 a. Id., organe copulateur (J', vu par

dessous. —Fig. 53. Id., epigyne. —Fig. 54. Drassodes ciusi, n. sp., cT» groupe oculaire. —Fig. 55. Id.,

cf , chelicere. —Fig. 56. Id., organe copulateur cf , vu par dessous. —Fig. 56 a. Id., organe copulateur cf

,

vu de cötö.

S . Un male jeune est tout ä fait semblable ä la femelle decrite, sauf que les pattes

sont plus longues, et ont aux tibias des epines plus nombreuses; l'organe copulateur

n'est pas developpe.

Dimensions: Longueur totale: 18 mm.; cephalothorax, long.: 7,3, larg. : 8, epais-

seur 2,2; pattes, 1:28, II : 30, 111:26, IV : 26,2.

Le genre n'etait connu que d'Australie. Les caracteres specifiques, on peut le

voir par la description ci-dessus, different assez peu des caracteres donnes pour le genre

par M. E. Simon (Hist. Nat. Ar. I, p. 345—346). Les especes ne doivent guere se

distinguer que par les organes d'accouplement et peut etre aussi par les epines des

Sarasin & Roux, Nova Caledonia. 25
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pattes. L'etiquette de MM. Sarasin et Roux porte: „sous des blocs de calcaire". Pres-

que toutes les Araignees de cette sous-famille portent en effet la raarque evidente

d'une adaptation tres etroite ä la vie sous des ecorces ou dans des fissures de rochers.

Gen. Hypodrassodes Dalmas, 1919.

Distribution g^ographique : Nouvelle-Zelande, Nouvelle-Caledonie, Nouvelles-

Hebrides.

Hypodrassodes canacus n. sp. (Fig. 46 ä 50, p. 189.)

Localite: Nouvelle-Caledonie: Sommet du Mont Ignambi, 1300 m. alt., 15 Avril

191T, I (3', I $ (types), I jeune.

S. Couleur: Cephalothorax fauve-roux, couvert d'une pubescence grise, fine,

couchee; cheliceres, pieces buccales, sternum et pattes fauve; abdomen grisätre en

dessus'), plus päle en dessous, filieres jaune päle. Cephalothorax triangulaire, large

au milieu, large egalement en avant, le bord frontal ä peu pres deux fois plus large

qua le groupe oculaire, droit, avec une petite saillie obtuse au milieu; pas de distinction

entre les parties cephalique et thoracique. Groupe oculaire (Fig. 46) : premiere ligne

droite, les medians beaucoup plus gros que les lateraux (cependant pas doubles) separes

entre eux par un peu moins que leur rayon, des lateraux par un espace beaucoup

plus faible; deuxieme ligne un peu plus large que la precedente, procurvee, ses medians

plus petits que les lateraux, un peu plus separes entre eux que de ceux-ci; groupe des

medians aussi long que large, ä peine plus large en arriere, lateraux des deux lignes

ne se touchant pas. Cheliceres (Fig. 47), deux dents petites, egales, tres rapprochees

du crochet, ä la marge posterieure, ä l'anterieure, trois dents placees un peu plus loin,

la premiere plus forte. Pattes longues, des epines assez nombreuses ä la face superieure

des femurs, ä la face inferieure des tibias, elles sont disposees en deuxseries: 2—2—2.

Patte-mächoire (Fig. 49 et 49a): tibia dilate du cöte externe en une large apophyse

arrondie, portant sur sa face laterale une carene courbee (Fig. 49 a); le tibia est arme,

de plus, d'une petite apophyse latero-superieure, aigue, apphquee contre le tarse (Fig. 49a),

et porte, en outre, plusieurs fortes epines du cöte interne; bulbe peu saillant, en son

milieu on distingue une petite pointe en crochet (Fig. 49).

$. Differe peu du ^ . Elle est un peu plus foncee, mais cela tient, sans doute,

ä ce que sa pilosite est mieux conservee, l'abdomen est d'un gris-souris soyeux et

luisant, ä son extremite se detachent bien les filieres d'un jaune päle. Le cephalothorax

est un peu plus long par rapport ä la longueur; le groupe oculaire a la meme dis-

position que chez le male. A la marge anterieure des cheliceres, les dents sont bien

placees au mfime endroit, mais elles sont un peu plus fortes, et c'est la mediane qui

est plus grande que les autres.

') La pubescence abdominale de cet exemplaire est en partie tombee, et son absence ne permet

pas de dislinguer la couIeur reelle.
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Epigyne (Fig. 50) en plaque carree, jaune, päle, peu visible ; eile est deprimee en

son milieu et porte, dans sa moitie posterieure, une petite languette transparente, dilatee

sur les cötes, carree ä l'extremite.

Dimensions: S, long, tot.: 9 mm., cephalothorax, long.: 3,8 mm., larg.: 3mm.

$, long, tot.: 8 mm., 5, cephalothorax, long.: 4 mm, larg.: 3 mm.

Espece tres voisine de Hypodrassodes maoricus (Dalmas) 1917, de Nouvelle-

Zelande, ainsi qua d'une autre, H. insulanus (Rainbow), 1901, decrite des Nouvelles-

Hebrides; la forme des organes copulateurs distingue cependant ces trois formes sans

hesitation possible.

Hypodrassodes ignambensis, n. sp. (Fig. 51, p. 189.)

Localite: Nouvelle-Caledonie : Foret du Mont Ignambi, i $ (type).

$. Couleur: Cephalothorax, cheliceres, pieces buccales, sternum et pattes fauve-

rougeätre; abdomen testace; la pubescence est formee de poils gris, fins et de poils en

forme d ecailles, couches, ä reflets brillants. Cephalothorax allonge, peu attenue en

avant, tres bombe sur la ligne mediane, son bord frontal est un peu arque et depasse

au milieu par une petite saillie oii sont loges les yeux medians anterieurs. Yeux de

disposition assez semblable ä celle qui a ete figuree pour l'espece precedente; premiere

ligne legerement procurvee, ses yeux tres rapproches, les medians tres gros, separes

par ä peine le tiers de leur diametre, touchant presque leslateraux; seconde ligne pro-

curvee, ses yeux ä peu pres equidistants, les medians un peu plus petits que les

lateraux; groupe des medians un peu plus long que large, ses cötes paralleles; les

lateraux des deux lignes se touchant presque. Cheliceres un peu geniculees ä la base,

ä la marge posterieure deux dents egales, tres rapprochees. Piece labiale plus longue

que large, de forme rectangulaire, son bord anterieur un peu echancre. Sternum

triangulaire, plus long que large. Epigyne peu nette, en plaque pentagonale sur laquelle

se distinguent seulement une ligne sinueuse pres du bord posterieur et deux taches

foncees aux angles de cette ligne (Fig. 51).

Dimensions: Long, tot.: 7,5 mm.; cephalothorax, long.: 3 mm., larg.: 2 mm.

Prise dans la meme region que la precedente espece, celle-ci s'en distingue par

la forme de l'epigyne.

Ces deux especes auraient ete placees autrefois dans le groupe du Drassodes

perexiguiis tel que l'avait defini M. E. Simon (Hist. Nat. Ar., I, p. 361). Tout recemment

(Bull. Mus. Hist. Nat., 1919, p. 249) M. de Dalmas a separe ce groupe du genre

Drassodes, ä juste titre ä mon avis, car ces Drassodes presentent des caracteres qui les

rapprocheraient des Leptodrassus sans toutefois qu'on puisse les y rangen Cet auteur

a cree dans ce groupe plusieurs genres nouveaux, parmi lesquels Anzacia, qui a pour

type Drassodes perextguus (E. Simon), et Hypodrassodes dont le type est Drassodes

maoricus Dalmas, 1918. Les deux especes decrites ci-dessus sont tres voisines de cette
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derniere et je crois que Ton devrait aussi ranger dans le meme genre Leptodrasstts

insulanus Rainbow, 1898, decrit des Nouvelles-Hebrides.

Tous les genres de ce groupe ont en commun la taille des yeux medians

anterieurs beaucoup plus gros que les autres, et rappelant ceux des Leptodrassus, le

rapprochement des yeux lateraux, l'armature des cheliceres (voir Fig. 47) et le revete-

ment d'ecailles brillantes (sauf Microdrassus Dalmas, 1919). Hypodrassodes se distingue

par sa taille en general plus grande, les especes des autres genres ne depassant pas

5 mm., et par les organes d'accouplement d'un type tout different.

Je donne ici les dessins de l'organe copulateur male (Fig. 52—52 a) et de l'epigyne

(Fig. 53) du Drassodes perexigims decrit par M. E. Simon en 1880, de Nouvelle-Cale-

donie. Ces dessins sont faits d'apres le type.

Gen. Drassodes Westring, 1851.

Distribution gSographique : Cosmopolite.

Drassodes ciusi, n. sp. (Fig. 54 ä 56, p. 189.)

Localite: Nouvelle-Caledonie : Ciu, pres Canala, i S (type).

$. Cephalothorax, pieces buccales, cheliceres, sternum et pattes fauve päle;

abdomen gris clair. Teguments couverts d'une pubescence soyeuse, sans ecailles

brillantes. Cephalothorax peu bombe sur la ligne mediane, un peu plus long que large,

son bord frontal arque. Yeux (Fig. 54) en groupe compact; premiere ligne legerement

procurvee, les medians ä peine plus gros que les lateraux, separes entre eux par environ le

quart de leur diametre, touchant presque les lateraux; seconde ligne droite, les medians

triangulaires, un peu plus gros que les lateraux, tres rapproches entre eux par leurs

pointes, separes des lateraux par le rayon de ceux-ci; lateraux des deux lignes separes

par leur rayon; groupe des medians plus long que large et un peu plus large en

arriere. Cheliceres (Fig. 55): deux dents petites, egales, ä la marge posterieure, trois

dents, la mediane plus forte, ä la marge anterieure. Pieces buccales: piece labiale plus

longue que large, en forme de fer de lance. Pattes I —IV—II— III, les hanches I tres lon-

gues. Patte-mächoire (Fig. 56—56a) : tibia portant, ä l'angle externe, une apophyse assez

longue, reguliere, appliquee contre le tarse et une petite pointe, sur le cöte superieur;

du bulbe se detache, vers son milieu, une longue apophyse dirigee vers l'avant,

depassant de beaucoup le bord anterieur de l'alveole tarsal, et contre laquelle vient

s'appliquer un long style, qui part de la partie inferieure du bulbe et decrit un demi-

cercle vers le cöte externe.

Dimensions: Long, tot.: 5 mm.; cephalothorax, long.: 2,7 mm., larg.: 2 mm.

Je crois devoir rattacher cette espece au genre Drassodes, dont eile presente

assez bien les caracteres generaux, alors qu'elle se distingue nettement des deux especes

precedentes, du genre Hypodrassodes, par l'absence d'ecailles sur les teguments, la pro-

portion des yeux medians anterieurs, qui sont ä peine plus gros que les lateraux, la
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seconde ligne oculaire droite au lieu d'etre procurvee et la forme du cephalothorax,

presque plat et non fortement bombe sur la ligne mediane.

Farn. Pholeidae.

Gen. Smeringopus E. Simon, 1890.

Distribution g^ographique : Cosmopolite dans les regions chaudes.

Smeringopus elongatus (Vinson).

Pholcus elo7igaliis 1864, Aran. Räunion, Madag. p. 135.

Smeringopus elongatus E. Simon, i8go, Ann. Soc. ent. Fr., p. 94.

Distribution : Commele genre.

Localitds: Nouvelle-Caledonie: Oubatche 2 2; Hienghene, Juin 1911, 5 cj, i 5.

Gen. Physocydus E. Simon, 1893.

Distribution g^ographique : Cosmopolite dans les regions chaudes').

Physocydus globosus (Taczanowski).

Pholcus globosus Tacz. 1873, Horce Soc. ent. Ross., X, p. 105.

P/iolcus gihbosiis Keyserling, 1877, Verh. zool.-bot. Ges. Wien, XXVII, p. 208,

pi. vn, Fig. 2.

Physocydus globosus E. Simon, 1893, H. N. Ar. I, p. 470, Fig. 457.

Distribution: Commele genre.

LocalitS: Nouvelle-Caledonie: Kone, Sept. 191 1, i 2, 2 jeunes.

Ces deux especes sont cosmopolites (dans les regions chaudes); cette grande

repartition est caus6e sans doute par leurs habitudes domestiques, toutes deux frequen-

tant en effet les habitations; Physocydus globosus, cependant, n'etait pas encore signale

de Nouvelle-Caledonie.

Farn. Zodariidae.

Gen. Cryptothele L. Koch, 1872.

Distribution g^ographique : lies Seychelles, Ceylan, Ocean Pacifique.

Cryptothele marchei E. Simon.

Cryptothele marchei E. Simon, 1890, Ann. Soc. ent. France (1889), p. 132.

C. marchei E. Simon, 1893, Hist. Nat. Ar., I, p. 421 —423, Fig. 388—392.

Localite: Nouvelle-Caledonie: Oubatche, Avril 191 1, i <?, 2 2-

II semble bien que c'est ä C. marchei E. Simon, decrit des lies Mariannes, que

doivent etre rapportes les exemplaires de Nouvelle-Caledonie; je crois du moins pou-

voir le faire apres la comparaison du c? avec le male type; ce dernier, cependant,

a des bulbes en turgescence et par consequent deformes, ce qui laisse un peu d'in-

certitude.

) Ce genre comprend en outre une espece en France: Physocydus simoni Berland, 1911.
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La premiere espece connue du Pacifique, qui est d'ailleurs le genotype, est

C. verrucosa L. Koch, d^crite des lies Samoa. Toutes Celles qui ont eie signalees depuis

lui ressemblent ä un tel point, qu'on pourrait se demander si cette espece n'est pas

an r^alite la seule qui represente le genre dans cette partie du monde. Seul, le dessin

donnd par L. Koch, permet de considerer C. verrjicosa comme differente, car il a

figure les yeux medians posterieurs comme se touchant presque, ce qui ne se rencontre

dans aucune des autres especes. L'examen du type de L. Koch montrerait si cette

disposition est bien exacte ou s'il y a lä une erreur du dessinateur.

Gen. Storena Walckenaer 1805.

Dstribution geographique : Presque cosmopolite.

Storena rainbowi n. sp. (Fig. 57 ä 59).

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Mont Humboldt, Sept. 1911, i ? (type); Yate,

23 Mars 1912, I (5 jeune.

5. (Fig. 57) Couleur: Cephalothoraxfauve tres fonce pres-

que noir, concolore; cheliceres et sternum brun chätain, les

pieces buccales plus claires; pattes, hanches jaune päle, l'apex

margine de noir sur la face mferieure et les cötes, les autres

articles fauves, tarses et metatarses concolores, les femurs

ayant leurs deux tiers apicaux rembrunis, ainsi que les

patellas, les tibias portant deux anneaux de meme couleur,

Tun tres large et complet vers le milieu de l'article, l'autre

plus petit et incomplet ä l'extremite ; abdomen ä face

dorsale noir de poix avec deux series de petites taches

ovales blanches de chaque cöte de la ligne mediane (Fig. 57)

et un anneau subtriangulaire blanc vers les filieres, flancs

noirs avec une large tache blanche anterieurement et deux

lignes obliques de meme couleur rapprochees des filieres,

vers la face ventrale, la couleur des flancs passe au

violace, ventre blanc coupe de deux bandes longitudinales

violacees convergeant vers les filieres, oü elles se reunissent.

epigyne. —Fig. 60. Storena Cephalothorax lisse, regulierement attenue en avant, assez
si vico a, n. sp., epigyne. — fortement convexe, la partie thoracique plus elevee que

la partie cephalique. Croupe oculaire (Fig. 58 —58 a): les

deux lignes fortement procurvees, donnant ä l'ensemble,

vu par devant, l'aspect de six gros yeux occupant les angles d'un hexagone presque

regulier, avec, vers le centre, deux tres petits yeux, qui sont les medians anterieurs;

les lateraux anterieurs, les premiers en avant, sont separes entre eux par un espace un

peu superieur ä leur diametre, des medians anterieurs par un espace inferieur, des

lateraux posterieurs par un espace egal ä leur diametre; les lateraux posterieurs, vus par

Fig. 57. Slorena 7-ainbowi, n. sp.,

9, X 7. —Fig. 58. Id., yeux,

vus par dessus. —Fig. 59. Id.,

Fig. 61. Storena canalensis,

n. sp , 6pigyne.
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devant, sont places sur la memeligne que les medians anterieurs; seconde ligne: medians

separes entre eux par un espace superieur ä leur rayon, mais inferieur ä leur diametre,

separes des lateraux, lorsqu'on regarde par dessus, par un espace un peu plus grand;

groupe des medians beaucoup plus etroit en avant, aussi long que la largeur du

groupe des medians posterieurs. Bandeau formant avec la ligne superieure du cephalo-

thorax un angle inferieur ä 90°, sa largeur est egale au moins ä trois fois le diametre

des lat6raux anterieurs. Sternum subtriangulaire, aussi large que long. Pattes IV—

I

—II— III, armees d'epines particulierement nombreuses aux tibias et m6tatarses III et IV;

l'extremit^ des metatarses III et IV presente un veritable verticille de ces epines, et une

scopula tres courte. Epigyne (Fig. 59) en plaque ovale plus large que longue.

Dimensions. Long, tot.: 6,7 mm; cephalothorax, long.: 2,7; larg.: 2.

Storena silvicola n. sp. (Fig. 60, p. 194.)

Localit6: Nouvelle-Caledonie : Foret du Mont Panie, Juin 191 1, i 2 (type),

I jeune (?).

$. Couleur: Cephalothorax brun tres fonce, la partie cephalique ä peine eclaircie,

de fines lignes rayonnantes plus sombres, ä peine visibles partant de la fossette thora-

cique; cheliceres fauves, plus claires ä l'extremite, sternum fauve teinte de grisätre.

Pattes: hanches testacees, trochanters et femurs de la couleur du cephalothorax, avec

une ligne plus claire sur la face anterieure des femurs I et II, patellas jaunes, avec

une ligne brune sur chacune des faces laterales , tibias portant un anneau brun

qui occupe la moiti^ proximale, la seconde moiti^ de l'article jaune ainsi que les

tarses I et II, les metatarses et tarses III et IV; metatarses I et II bruns; ab-

domen ä face dorsale et flaues noirs avec, de chaque cöte, une ligne de cinq petites

taches blanches, rondes, dont les deuxiemes sont un peu plus grosses et plus 6cartees

que les autres, les dernieres fusionnees sur la ligne mediane; sur les flancs et dans la

seconde moitie de l'abdomen, une serie de taches blanches, obliques, plus grosses;

ventre testace avec deux lignes noirätres, incompleles, convergeant vers l'arriere.

Cephalothorax et groupe oculaire comme dans l'espece precedente. Sternum bombe,

aussi large que long, tres large et tronque droit en avant. Pattes IV —I —II —III, les

paires III et IV tres epineuses. Epigyne en grande plaque carree, avec une petite piece

dilatee ä son bord posterieur (Fig. 60).

Storena canalensis n. sp. (Fig. 61, p. 194).

Localite: Nouvelle Caledonie : Mont Canala, 3 Nov. 1911, i $ (type).

$. Couleur: Cephalothorax brun tres sombre, presque noir, cheliceres fauves,

sternum fauve, moins fonce que les cheliceres; pieces buccales, pattes-mächoires et

hanches fauve päle, femurs fauve päle, l'extremite apicale plus fonc6e, avec trois lignes

brunes sur la moitie superieure apicale, ces lignes se rejoignant au sommet; tibias,

au contraire, plus sombres ä la base qu'au sommet, non anneles, patellas, meta-

tarses et tarses fauve päle, les patellas brunes sur les cötes; abdomen en dessus
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violace, avec des taches blanches en deux series qui se fusionnent ä partir de la

troisieme; venire testac6 avec des lignes noirätres, obliques, mal definies. Yeux

comme pour les especes precedentes; les medians postörieurs söpares ä peine de

leur ra3^on. Pattes peu epineuses, les deux paires anterieures n'ayant que quelques

petites epines, les post6rieures plus fortement arm^es. Epigyne (Fig. 6i) en plaque

subpolygonale plus large que longue, peu saillante, avec une petite plaque triangulaire

en arriere (les parties figurees en sombre sont en realite vues par transparence).

Longueur: 6 mm.

Farn. Theridiidae.

Gen. Argyrodes E. Simon, 1864.

Distribution g^ographique : Dans toutes les regions chaudes et temper^es.

Le genre Argyrodes compte de nombreuses especes repandues dans toutes les

regions chaudes et temperees du globe. Plusieurs de ces especes ont une large r^par-

tition, leur maniere de vivre les y predisposant tout naturellement, puisqu'elles sont

commensales d'Argiopidae qui ont elles-meme une distribution etendue. II s'en suit que

l'identification des Argyrodes est tres malais^e, comme c'est gen6ralement le cas pour

les genres qui ont des especes sur toute la surface de la terre. Le genre a deux

centres principaux oü se trouvent la grande majorite des especes: l'Amerique du Sud,

et rindo-Malaisie. En dehors de cela il n'y a que des especes relativement peu nom-

breuses dans les regions ethiopienne, holarctique et australienne. MM. Sarasin et

Roux ont trouve en Nouvelle-Caledonie et aux lies Loj^alty un nombre relativement

grand d'especes que je n'ai pu determiner que par rapport aux formes dejä connues

d'Australie, de Polynesie et d'lndo-Malaisie. C'est une determination qui laisse quelque

incertitude, car il faudrait logiquement faire la comparaison avec les formes de regions

plus lointaines, täche pratiquement impossible. Par ailleurs une autre difficulte resulte du

fait que les descriptions ne sont pas toujours accompagnees de dessins, ce qui les rend

presque inutilisables, et que, le plus souvent, l'organe copulateur a ete neglige ou decrit

d'une fa^on insuffisante.

Argyrodes samoensis Cambridge (Fig. 62 ä 64, p. 198).

Argyrodes samoensis Cambr. 1880, Proc. Zool. Soc, Lond., p. 383, pl. XXVIII,

Fig. 3-

Distribution: lies Samoa, Nouvelle-Cal6donie.

Localites: Nouvelle-Caledonie: Oubatche, 5 $, 25; Hienghene, 2 ?; Canala,

29 Oct. 191 1, I 6 ; Yate, 23 Mars 1912, i S ', Noumea, i S-

L'espece a ete decrite des lies Samoa. Elle est tres voisine d' Argyrodes gibbosiis

(Lucas); cette derniere reunit autour d'elle tout un groupe d'especes tres semblables de

formes, et repandues dans toutes les parties chaudes du monde. II semble bien nean-
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moins que VA. gibbossus lui-meme ne se rencontre pas en Oceanie, et qu'on Ten ait indi-

que ä tort. M. de Dalmas a montre') que la forme qui se rencontre en Nouvelle-

Zelande est A. antipodiauiis Cambr., et les dessins qu'il donne sont tout ä fait probants

ä cet egard; mais il emettait l'opinion (loc. cit., p. 354 [en note]) que cette derniere

pourrait bien etre synonyme de A. samoeyms Cambr., qui aurait alors la priorite. Apres

une comparaison soigneuse des Argyrodes antipodiamis que M. de Dalmas a rapportes

de. Nouvelle-Zelande et qu'il m'a obligeamment communiques, avec les Argyrodes de

Nouvelle-Caledonie, j'estime que les deux especes doivent etre considerees comme

distinctes. En effet, chez A. antipodiamis Cambr., le tubercule anterieur du cephalo-

thorax porte une petite saillie sur la face de Techancrure qui regarde le tubercule

superieur, la face inferieure du meme tubercule anterieur est assez brusquement

rentrante un peu avant le sommet qui est regulierement arrondi; chez A. samoensis

Cambr., ce tubercule a ses faces superieure et inferieure completement droites, de

plus il est, sur chaque cöte, tache de noir au sommet et couvert de brosses

de petits poils raides qui manquent chez A. atitipodiamis, le tubercule anterieur de

celui-ci etant uniformement jaune päle ; enfin le tubercule posterieur d'A. savioensis

porte en arriere de l'oeil median un groupe de poils assez longs et raides, diriges

en arriere, qui manquent chez A. antipodiamis. Ces differences, minimes ä la verite, que

montrent les Fig. 62 et 65, sont suffisamment constantes pour justifier, ä mon avis, la

distinction des deux especes.

Nous ne sommes pas renseignes, en general, sur les hötes des divers Argyrodes

;

il n'est donc pas sans interet d'indiquer que les exemplaires d'Oubatche etaient com-

mensaux de PJionognatha graeffei. Mais on sait qu'un Argyrodes n'est pas asservi

rigoureusement ä un höte determine; notre A. gtbbosus, par exemple se rencontre sur

les toiles de plusieurs Araneides. On le trouve, en Corse, sur Celles du Cyrtophora

cilricola, aussi bien que sur Celles de \Arane2ts armida.

Argyrodes antipodianus Cambridge (Fig. 65, p. 198).

Argyrodes antipodiana Cambr., 1880, Proc. Zool. Soc, Lond., p. 327.

Argyrodes antipodianus de Dalmas, 1918, Ann. Soc. ent. Fr. (1917), p. 353, Fig. 29.

Distribution: Australie, Nouvelle-Zelande, lies Loyalty.

Localite: Iles Loyalty, Ouvea, Fayaoue, i Q.

Cette espece est connue d'Australie (Cambridge) et de Nouvelle-Zelande (Cam-

bridge, Urquhart, de Dalmas); eile n'a pas ete rencontree en Nouvelle-Caledonie pro-

prement dite.

L'individu examine presente tres nettement les caracteres qui separent cette

espece de A. samoensis, caracteres que j'ai indiques dans la Fig. 65.

Argyrodes amboinensis Thoreil.

Argyrodes amboinensis Th., 1878, Ann. Mus. civ. Genova, XIII, p. 141.

') 1918. Araignees de Nouvelle-Zelande (Ann. Soc. ent. France, p. 353 et 354).

arasin & Roux, Nova Caledonia. 26
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Argyrodes amhoinensis Cambr., 1880, Proc. Zool. Soc. Lond., p. 331, pl. XXIX,

Fig. 8.

Distribution: Moluques, lies Loyalty.

Localite: Iles Loyalty: Mare, Netche, i 9-

Bien que je n'aie sous las yeux qu'une seule femelle, j'ai peu de doutes quant

ä son identite. Cet exemplaire mesure un peu plus de 10 mm. de longueur, ce qui

correspond bien aux dimensions donnees par Cambridge (4 lignes); c'est donc une des

plus grandes especes du genre-

Fig. 62. Argyrodes samoensis Cb., cf, avant de la partie cephalique. — Fig. 63. Id., o'', c<5phalothorax,

vu de dessus. —Fig. 64. Id., organe copulateur (ß\ —Fig. 65. Argyrodes anlipodmnus Cb., cf, avant

de la partie cephalique. — Fig. 66. Argyrodes iieocaledonicus, n. sp., q, vu de profil, X 15. —Fig. 67.

Id., cf, cephalothorax, vu de dessu.«;. — Fig. 68. Id., 9, vue de profil. — Fig. 69. Id., organe copu-

lateur cT. —Fig. 70. Id., cT d'Ignambi, aberrant. —Fig. 71. Id., cephalothorax du mSme, vu de dessus.

—Fig. 72. Argyrodes gracilis L. Koch, cf , vu de profil, X 11. —Fig. 73. Id , c<Sphalothorax, vu de dessus. —
Fig. 74. /(/., organe copulateur o •

Argyrodes neocaledonicus n. sp. (Fig. 66 ä 71).

Localites : Nouvelle-Caledonie : Foret du Mont Ignambi, i $ ; Yate, 23 Mars

1912,1 S- Iles Loyalty : Lifou, Kepen6e, I (J ; Mare, Netche, i (J, 3$ (types), i (J jeune.

1^. Couleur: Cephalothorax chätain assez fonce, ainsi que les cheliceres et les

pieces buccales, sternum noir, pattes non annel6es, brun fonce, sauf les femurs III et IV

et les metatarses I, qui sont jaune clair, pattes-mächoires jaune clair, sauf les tarses qui

sont d'un brun tres fonce; abdomen noirätre, avec des bandes argentees tres brillantes,

disposees de la fagon suivante: sur les cötes, deux bandes obliques, la premiere

plus forte; sur la face ventrale, une bände transversale, juste en avant des filieres;

sur la face inferieure du prolongement abdominal, une petite bände longitudinale
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pres du sommet, et deux points argentes derriere les filieres. C^phalothorax

(Fig. 66) eleve en avant et ä bandeau prolonge en une forte protuberance ob-

tuse, qui depasse beaucoup les cheliceres; cette protuberance est divisee par une entaille

assez profonde, placee juste au dessous des medians anterieurs, les deux parties sont

en contact et ne laissent aucun espace entre elles, la superieure, vue par dessus, a la

forme d'un bec anguleux qui s'avance entre les medians anterieurs (Fig. 67). Yeux:

medians anterieurs les plus gros de tous, les autres egaux entre eux; groupe des

medians beaucoup plus large que long. Pattes I—II— IV—III, les femurs I plus longs

que les pattes IV, presque aussi longs que les pattes II, renfles ä leur extremite apicale.

Abdomen prolonge au delä des filieres par un tubercule cylindrique, ä extremite

pointue. Fatte-mächoire: articles greles, patella plus longue que large, un peu renflee;

tarse volumineux (Fig. 69) muni ä son sommet d'une petite pointe crochue; bulbe simple

Sans rien de bien remarquable; lorsqu'on le regarde du cöte externe, on voit le style

s'en detacher ä la partie superieure et se diriger vers la face interne; il n'est visible

que de ce cöte.

$. (Fig. 68.) Ressemble beaucoup au (J ; la couleur est la meme, l'abdomen est

un peu moins fonce, et les bandes argentees ont une tendance ä devenir plus grandes;

cephalothorax non eleve en avant, le bandeau est legerement creuse en dessous des

medians anterieurs; abdomen plus regulierement triangulaire, vu de profil, les filieres

tres rapprochees de l'insertion de l'abdomen.

Dimensions. (J. Long, tot.: 3 mm.; femur I: 3,5 mm. $. Long, tot.: 3,5 mm.

Cette espece se distingue par la forme et la coloration de l'abdomen et la forme

de la tete; eile ne se rapproche d'aucune des especes etudiees par Cambridge.

L'exemplaire du Mont Ignambi est quelque peu aberrant (Fig. 70 et 71): ia pro-

tuberance cephalique est limitee ä sa partie inferieure, au dessus, le front est reguliere-

ment arrondi, sans pointe anguleuse entre les medians. Ce fait montre qu'il ne faut

pas donner ä la forme de la partie cephalique une importance exageree.

Les exemplaires de Netche sont indiques comme commensaux de Phonognatha.

Argyrodes gracilis (L. Koch) (Fig. 72 ä 74, p. 198).

Anam?ies gracilis L. Koch, 1871, Die Arachniden Australiens, I. p. 252, pl. XXI,

Fig. 3 et 3 a.

Distribution: lies Samoa, Nouvelle-Caledonie, lies Loyalty.

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Yate, 23 Mai 1912, i $ . Iles Loyalty: Ouvea,

Fayaoue, Mai 1912, \ S-

Deux noms me semblaient pouvoir convenir ä o.^^ Argyrodes : A. ßssifrons Cam-

bridge, 1870, et A. gracilis L. Koch. Le premier a ete decrit de Ceylan, puis signale

d'Amboine; Cambridge en a donne une bonne description et d'excellents dessins qui

permettent d'affirmer que les exemplaires recueillis dans le groupe neo-caledonien en

26*
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sont fort voisins; la forme generale du corps est la metne, ainsi que l'incision fron-

tale et la patte-mächoire; de plus, le c^phalothorax, a, vu par dessus, dans Tun comme

dans l'autre cas, un contour particulier qui s'ecarte suffisamment de la forme habituelle;

au lieu d'etre un pentagone allonge, c'est plutöt la forme d'un tonnelet, tres renfle au

milieu et ä bord anterieur et posterieur droits (Fig. 73). J'ai renonce neanmoins ä cette

assimilation, par suite de l'absence du pinceau de longs poils sur la protuberance fron-

tale de A. fissifrons, que Cambridge semble considerer comme constant et caracte-

ristique. (Cf Cambridge, 1880, Proc. Zool. Soc, pl. XXIX, Fig. 8a'.)

Ces deux exemplaires correspondent d'ailleurs tres bien ä la description de

A. gracilis L. Koch, 187T, decrit d'Upolu (lies Samoa), notamment en ce qui concerne la

forme generale et la coloration du corps et des pattes; celles-ci ont, sur un fond jaune

clair, les memes parties rembrunies constituant des sortes d'anneaux.

Cependant cette determination est loin d'etre certaine. Les Argyrodes de ce type

doivent etre assez nombreux, et, si soignees que soient les descriptions de Cambridge

et de Koch, elles passent sous silence un organe auquel on accorde, ä juste titre, une

importance primordiale: l'organe copulateur. Or, Koch en parle ä peine, et Cambridge

en donne un dessin minuscule tout ä fait insuffisant en ce qui concerne les details

(Linn. Soc. Journ., Zool, 1870, p. 3B0, PI. XII, Fig. 31 —38). Le doute subsiste donc et

je crois utile de donner quelques dessins de cette Araign6e et de la patte-mächoire.

Pour ce dernier organe (Fig. 74) on voit que la patella est assez longue et non renflee,

e tarse sans aucune saillie et le bulbe tres simple, avec un style court, dirige vers le

sommet de l'alveole qu'il atteint.

Gen. Pseudanapis E. Simon, 1905.

= Anapis (ad pari.) E. Simon, 1895, Hist. Nat. Ar., I, p. 927.

Pseudanapis E. Simon, 1905, 2. Beiheft z. Jahrb. d. Hamb. Wissensch. Anstalten,

XXII, p. 64, Fig. 3, 4, 5-

Distribution g^ographique : Algerie, Java, Sumatra, Nouvelle-Caledonie.

Type: Anapis paroaihis E. Simon, 1899.

Ce genre, et probablement tout le groupe des Anapeae E. Simon me semble

devoir etre ränge dans les Tlieridiidae, bien plus que dans les Argiopidae ; l'absence de

veritables ^pines aux pattes et surtout la forme des griffes (Fig. 80) me paraissent en

faire une demonstration süffisante. Mais la place du groupe dans les Tlieridiidae n'est

pas facile ä lui assigner; peut-etre faudrait-il le mettre un peu apres les Argyrodae entre

les Hetschkiae et les Aloneteae, c'est-ä-dire, en somme, tout au debut des Theridiidae.

Pseudanapis insolitus n. sp. (Fig. 75 ä 82, p. 201.)

Localit^: Nouvelle-Caledonie: Mont Ignambi, 5 Avril 1911, i (J, i $ (types);

Sans localite precise, Coli. E. Simon, i $ (cotype).
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(J. (Fig. 75 et 76.) Couleur: Cephalothorax et cheliceres rougeätres, tres

brillants; sternum fonce, ä reflets metalliques cuivres; pattes jaunes, concolores, les

tarses et mötatarses des deux premieres paires un peu plus fonc6s ; abdomen : le tiers

ant^rieur rougeätre, cette partie separee par une ligne bien nette de la partie postdrieure

qui est testacee avec, sur la face dorsale, cinq taches grises rayonnantes peu nettes:

deux ant6rieures, deux laterales et une posterieure; la face ventrale de Tabdomen ainsi

qu'une region assez large autour des filieres sont egalement grises, le haut de la face

Fig. 75. Pseitdanapis insolilus n. sp., ^, X 25. —Fig. 76. Id., cT, X 25. —Fig. 77. Id., $, chelicdre. —
Fig. 78. Id., 9) pieces buccales. —Fig. 79. Id., (f, metatarse I, vu du cöte anterieur. —Fig. 80, Id.,

cf, extremite du tarse I, X 200. — Fig. 8r. Id., cf, patte-mäclioire et organe copulateur, vus du cöi€

externe. —Fig. 82. Id., O^ vue de cötö, X 25.

posterieure est vaguement teinte de jaune. Cephalothorax (Fig. 75 et 76) tres eleve

et tres bombe en avant, la partie cephalique est nettement separee de la partie thoracique

par une saillie en demi-cercle du milieu duquel se ddtache un sillon longitudinal qui va

jusqu'au bord posterieur du cephalothorax
;

partie thoracique rdgulierement arrondie sur

les cötes; bord posterieur creuse d'une profonde et large entailie rectangulaire, oü

vient s'encastrer l'abdomen (Fig. 76); bord frontal tronque droit, ses angles occupes par

les yeux lateraux. Yeux au nombre de six, egaux entre eux: deux medians, se tou-

chant, qui representent sans doute les mddians posterieurs, et de chaque cöte, deux

lateraux, se touchant Egalement, un peu prc6minents; la distance des medians aux
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lateraux est superieure au diametre d'un des medians. Bandeau tres large, sa largeur

^galant environ quatre fois le diametre d'un des yeux lateraux, assez sensiblement

declive en avant, creuse en dessous des yeux; vu par dessus, son bord anterieur est

regulierement arrondi en arc de cercle. Cheliceres plus longues que le bandeau, brus-

quement et assez fortement elargies au-dessus de leur base ; leur marge anterieure porte

deux fortes dents arrondies au sommet et ä base large (Fig. 77). Pieces buccales: piece

labiale plus large que longue, arrondie au sommet; lames-maxillaires plus larges au

sommet qu'ä la base, ä bord anterieur arrondi. Sternum convexe, lisse, un peu plus

long que large, ^cartant largement en arriere les hanches IV. Pattes I— II— IV—III,

fines, les deux premieres paires beaucoup plus longues que les autres; elles portent,

ä la face superieure, un petit nombre de poils assez longs et fins, ayant l'aspect d'epines

sans en etre toutefois, et disposes ainsi qu'il suit: un ä chaque patella, deux ä chaque

tibia; de plus, les tibias I portent, sur le cöte anterieur et pres de l'extremite apicale

deux epines tres rapprochees et placees l'une derriere l'autre, les metatarses I et II ont

aussi, du cöte posterieur et non loin de l'extremite apicale, deux tres petits denlicules.

Les metatarses de toutes les pattes sont bien moins longs que les tarses dont ils egalent

ä peine le tiers. Les grandes griffes tarsales sont mutiques (Fig. 80); la griffe impaire,

fortement coudee, porte une dent robuste. Abdomen presque glabre, de forme tres

particuliere ; vu par dessus (Fig. 76), c'est un ovoide tres etroit en avant, vu de cöte, il

a la forme d'un triangle irregulier (Fig. 75) ä sommet anterieur, sa partie posterieure

etant tres elevee et formant une sorte de cöne arrondi; anterieurement il debute par

une partie cylindrique, qui paralt assez fortement chitinisee, et qui vient se placer dans

l'echancrure du cephalothorax. Patte-mächoire (Fig. 81): femur, patella et tibia tres

greles, tibia un peu plus large, supportant un bulbe volumineux, pyriforme, paraissant

assez simple, emettant, seulement vers son extremite, une apophyse assez pointue et

deux sortes de lanieres sinueuses; pas de paracymbium.

$. (Fig. 82.) Tres semblable au male, notamment par la coloration et la disposition

des yeux, qui est exactement la meme; le sternum a egalement un reflet metallique;

eile en differe par l'absence d'entaille posterieure du cephalothorax et par la forme de

l'abdomen qui est regulierement globuleux; ses pattes portent les memes poils spini-

formes dresses et les memes denticules aux metatarses I; par contre les epines apicales

externes des tibias I manquent et doivent par consequent etre considerees comme des

caracteres sexuels secondaires.

Ainsi que l'a signale M. Simon (/. c, 1905), les pattes-mächoires de la femelle

pr6sentent cette particularite unique d'etre reduites aux hanches, c'est-ädire aux lames-

maxillaires, les autres articles etant absents (Fig. 78).

Je ne remarque aucune trace d'epigyne, pas plus sur l'exemplaire de MM. Sara-

siN et Roux que sur celui de la collection E. Simon; peut-etre ces femelles ne sont-

elles pas entierement adultes, leur taille, plus faible que celle du male, semble l'indiquer.

Dimensions. S- Long, tot.: 2,1mm.; cephalothorax, long. 0,9 mm., larg. 0,7 mm.
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9. Long. tot. 1,6 mm.

Cette espece appartient sans aucun doute au genre Pseudmiapis, auquel eile se

rattache par la disposition oculaire, la forme du cephalothorax et la malformation des

cheliceres de la femelle. Elle est assez differente des autres especes du genre par

l'abdomen qui est en general fortement cuirasse.

Le genre Pseudanapis est actuellement represente par l'espece-type: P. paroculus

(E. Simon), 1899, de Sumatra et Java, par l'espece de Nouvelle-Caledonie signalee par

M. E. Simon d'apres un exemplaire femelle qui n'avait pas re(;u de nom, et par P. algerica

(E. Simon), 1895, d'Algerie, ä vrai dire assez differente des deux autres qui sont au

contraire tres rapprochees. L'ancien genre Anapis est limite aux especes d'Amerique

du Sud dont la femelle a une patte-mächoire normale.

Gen. Theridion Waickenaer, 1805.

Distribution geographique : Cosmopolite.

Theridion mundulum L. Koch.

Th. mundulum L. Koch, 1872, Ar. Austr., p. 263, pl. XXII, Fig. 3.

Th. amoenum Thoreil, 1877, St. Rag. Mal., etc., I, p. 463.

Th. immduluni E. Simon, 1905, 2. Beiheft z. Jahrb. d. Hamburg. Wissensch.

Anst., XXII, p. 57.

Distribution: Malaisie, Australie, Nouvelle-Caledonie, lies Loyalty.

Localites: Nouvelle-Caledonie: Yate, i $; Iles Loyalty : Lifou, Kepenee, 2$
(dont une de petita taille, douteuse pour l'espece); Mare, Netche, i 5.

Espece tres repandue dans la Malaisie, l'Australie et probablement une partie

de la Polynesie. Son dessin rapelle celui de notre Th. sisyphmm.

Theridion setosum L. Koch.

Th. setosum L. Koch, 1872. Ar. Austr., I, p. 261, pl. XXII, Fig. i —la.

Distribution: Decrit d'Upolu (Samoa) par L. Koch; signale par M. E. Simon de

Mallicolo (Nouvelles-Hebrides) et de Cook-Town (Australie); Nouvelle-Caledonie.

Localit^: Nouvelle-Caledonie: Vallee de Ngoi, i $.

Gen. Lithyphantes Thoreil, 1869—70.

Distribution geographique : Cosmopolite.

Lithyphantes atrocyaneus E. Simon.

Lithyphantes atrocyaneus E. Simon, 1880, C. R. Soc. ent. Belgique, p. CLXXI.
Localites: Nouvelle-Caledonie: Hienghene, Juin 1911, 2 $, i jeune; vallee de

Ngoi, 16 Sept. 1911, I (?, I 9; environs de Canala, Oct. 1911, i $, 16 9; Mont Canala,

3 Oct. 1911, I $ jeune, 3 9; Ciu, 2 Janv. 1912, i (?, 3 9; Coinde, Janv. 1912, 4 9;

La Foa, i 9; Yate, i (J.
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Espece paraissant tres repandue en Nouvelle-Caledonie. Le type etait une jeune

femelle; on peut ajouter ä sa description les details suivants:

Longueur: 7 mm. Taches blanches du dos pouvant arriver ä disparaitre, au

moins les dernieres; pattes plutöt rougeätres qua fauves, l'annulation sombre du sommet

des femurs et tibias est bien nette chez certains exemplaires, mais ne Test pas chez

d'autres, de sorte qu'il ne faut pas attacher trop d'importance ä ce caractere.

Gen. Latrodectus Walckenaer, 1805.

Distribution g^ographique : Toutes les regions chaudes et temperees.

Latrodectus hasselti Thorell.

(= Latrodectus scelio auct.)

Latrodectus hasselti Thorell, 1870, Kongl. Sv. Ak. Förh., p. 369.

Distribution: A peu pres toutes les localites de Nouvelle-Caledonie et des

Loyalty. ün connait en outre cette espece d'Australie, de Nouvelle-Guinee et de l'Inde.

Farn. Argfiopidae.

Gen. Lephthyphantes Menge, 1866.

Distribution geographique : Cosmopolite.

Lephtliyphantes neocaledonicus n. sp. (Fig. 83 ä 86, p. 205.)

Localite: Nouvelle-Caledonie: Sommet du Mont Panie. i $ (type).

2. (Fig. 83 et 84) Couleur: Cephalothorax fauve päle, avec une petite tache grise en

arriere des yeux medians posterieurs, cheliceres fauves, pattes jaune päle, avec les patellas,

deux larges anneaux peu nets aux tibias et aux metatarses et un au milieu des tarses,

grisätres; sternum uniformement brun fonce, ainsi que les pieces buccales, sauf l'extremite

des lames maxillaires; abdomen brun fonce, un peu plus clair sur le dos oü il parait lilas

et orne de dessins d'un blanc tres pur qui se disposent ainsi qu'il suit (Fig. 83 —84):

deux lignes partent du bord anterieur, s'eloignent d'abord, puis, un peu avant le milieu,

se dirigent transversalement l'une vers l'autre et se rejoignent sur la ligne mediane,

elles sont ensuite prolongees par une ligne longitudinale qui, vers les deux tiers de la

longueur, atteint une ligne transversale un peu plus mince que les precedentes, cette

derniere ligne passe sur les flancs et de lä se dirige vers l'avant; sur la face dorsale,

quatre taches blanches ä contours irreguliers dans la partie anterieure et deux taches

carrees vers le milieu, trois grandes taches irregulieres de memecouleur sur les cötes.

Yeux: premiere ligne droite (vue par devant), ses medians plus petits que les lateraux

et que les yeux de la seconde ligne; celle-ci est droite, ses yeux sont egaux, les me-

dians sont un peu plus ecartes entre eux que des lateraux, groupe des medians un peu

plus long que large et plus etroit en avant. Sternum convexe, cordiforme, aussi large

que long, separant les hanches posterieures d'un espace au moins egal ä la largeur de
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ces articles. Pattes I —II —IV —III tres fines, les deux paires anterieures longues; aux

femurs I et II, une epine infero-apicale, une epine aux patellas I et II, les tibias I et II

sont les articles les plus richement garnis d'epines, on en compte deux sur la face

superieure et plusieurs sur les cötes et la face inferieure (je ne puls etre affirmatif sur

leur nombre, quelques-unes ayant disparu), une seule epine aux metatarses I et II, sur

la face superieure et non loin de la base. Epigyne (Fig. 85) avec un crochet mince,

depassant la ligne epigastrique, un peu coude en dedans ä son extremite (Fig. 86).

Dimensions: Long, tot.: 2 mm.

Le dessin de cette espece est tres caracteristique et la ferait reconnaitre aisement;

si cette espece etait de nos pays, eile se placerait dans le groupe du L. vnighi. On

83 \ 90

Fig. 83. Lephthyphanies neocakdoniciis, n. sp., $, X 22. — Fig. 84. Id., $, vue de profil, X 22. —
Fig. 85. Id., epigyne. —Fig. 86. Id., crochet de l'epigyne, vu de profil. — Fig. 87. Bathyphanies

sarasini, n. sp., rf, cephalothorax. —Fig. 88. Id., 3^, clielicere, vue de devant. —Fig. 89. Id., (f, pieces

buccales et sternum. —Fig. 90. Id., patte-mächolre et organe copulateur (f.

sait que si le genre Lephthyphantes est abondamment represente dans les pays temperes

et froids, il Test par contre fort peu dans les pays chauds; aussi la decouverte d'une

espece ä la NouveJle-Caledonie est-elle tres interessante.

Gen. Bathyphantes Menge, 1866.

Distribution geographique: Cosmopolite.

Bathyphantes sarasini n. sp. (Fig. 87 ä 90).

Localit^: Noüvelle-Caledonie: Oubatche, i $ (type).

S . Couleur : Cephalothorax (Fig. 87) fauve jaunätre clair, avec le pourtour

des yeux noir, une lache triangulaire grisätre derriere les yeux et deux larges bandes

laterales de meme couleur, ne se reunissant pas en arriere; bandeau, cheliceres, pieces

Sarasin & Roux, Nova Caledooia, 27
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buccales et pattes jaunes, sternum egalement jaune, avec une mince bände marginale

brune sur les cötes; abdomen noirätre et gris avec, sur les flancs, deux bandes d'un

blanc tres pur, les superieures petites, les inferieures, presque ventrales, longues, longi-

tudinales, divisees vers l'arriere en diux branches, une qui va atteindre les filieres, une

autre qui passe sur la face dorsale. Cephalothorax tres plat, ä surface lisse. Yeux

tres gros, un peu saillants, surtout les medians anterieurs; prämiere ligne recurvee (vue

par devant), ses yeux se touchant presque; seconde ligne presque droite, les medians

un peu plus gros, separes entre eux par un espace inferieur ä la moitie de leur diametre,

un peu plus separes des lateraux; groupe des medians un peu plus long que large.

ßandeau legerement creuse au-dessous des yeux, aussi large que le groupe oculaire.

Cheliceres plus longues que la face, renflees dans leur moitie basale, amincies ensuite,

paralleles, portant sur le cöte interne et un peu apres le milieu une dent aigue, marges

dentees (Fig. 88). Pieces buccales (Fig. 89): lames-maxillaires plus longues que larges

ä la base, tres legerement inclinees l'une vers l'autre; piece labiale quadrangulaire, plus

large que longue, rebordea au sommet. Sternum triangulaire, au moins aussi large

que long, son cöte anterieur droit, prolonge en arriere en une petite pointe entre les

hanches IV qui sont peu ecartess (Fig. 89). Pattes longues et fines, portant, autant

qu'on en puisse juger par ce qu'il en reste, une epine sur les patellas et deux epines

fines et longues sur les tibias; metatarse aussi long que le tibia et plus long que le

tarse. Patte-mächoire (Fig. 90): patella ä face superieure courbe, portant un long et

mince poil, tibia plus court que la patella, elargi de la base au sommet, portant un

paracymbium long, etroit, droit jusqu'ä son extremite oü il se divise en deux branches,

une inferieure courte et aigue, une superieure plus longue, plutöt dilatee ä son extre-

mite, ce paracymbium s'appuie sur une piece aussi longue que lui et plus large; tarse

volumineux, large et tres bombe dorsalement, portant un organe copulateur tres com-

plique (Fig. 90) d'oü sort, ä sa face anterieure, un style tres long, d'abord large, rapi-

dement aminci en laniere, puis filiforme ; ce style est enroule en deux tours de

Spirale, place dans un plan perpendiculaire ä Taxe du tarse; en outre, du bulbe sortent

quelques pieces presque transparentes, laniformes.

Dimensions: Long, tot.: 2 mm.

Cette Araignee me parait bien presenter les caracteres du genre Bathyphantes ;

eile est cependant un peu particuliere par la forme de son organe copulateur et la

longueur de son style. La coUection E. Simon contient deux Bathyplimites $ de

Noumea, sans nom, qui ressemblent beaucoup ä l'espece que je decris par la forme

generale, les pattes et les cheliceres, mais en different par le groupe oculaire et la

patte-mächoire. M. de Dalmas a signale de Nouvelle-Zelande deux Bathyphantes de

Cambridge qui ne peuvent se confondre avec B. sarasini.

Gen. Tetragnatha Latreille, 1804.

Distribution geographique : Cosmopolite.
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Tetragnatha protensa Walckenaer.

Tetragnaiha protensa Walck., 1837, Hist. nat. Ins., Apt. II, p. 209.

Tetragnatha protejisa Kej'serling, 1865, Verh. Zool.bot. Ges. Wien, p. 847.

Tetragnatha conica L. Koch, 1871, Die Ar. Aust., I. p. 132, pl. XV, Fig. 4. 4 a,

4 b, 4 c, pl. XXI, Fig. 14—17.

Distribution: Espece d'Australie, connue aussi d'Afrique (sec. E. Simon, Hist.

Nat. Ar.).

Localites: Nouvelle-Caledonie: Vallee du Diahot, i Mai 1912, i 5; Oubatche,

Mai 1911, 4 $, 12 2; Mont Canala, i $ ; Coinde, i $.

Tetragnatha oubatchensis n. sp. (Fig. 91 ä 95, p. 208.)

Localit^: Nouvelle Caledonie: Oubatche, Avril 1911, i (5, 69 (types), 4Jeunes.

$. Couleur: Cephalothorax, cheliceres et pattes fauvepäle; abdomen blanchätre,

couvert en dessus de plaques argentees, petites, assez eparses, avec, vers la partie

posterieure, deux taches noires allongees, suivies de deux taches de meme couleur

plus petites et, tout-ä-fait ä l'extremite, d'une tache semblable en forme d'U. Yeux:

les deux lignes recurvees, la premiere plus fortement que la seconde, les lateraux plus

petits que les medians et plus rapproches entre eux que ne le sont les medians ; me-

dians gros, formant un groupe un peu plus long que large. Cheliceres tres divergentes;

la marge anterieure porte sept dents, dont la seconde est beaucoup plus longue (Fig. 91)

;

la forme de l'appendice de contention de la femelle') est montree par la Fig. 93.

Patte-mächoire (Fig. 94 et 95).

$. Couleur: Cephalothorax et cheliceres fauves; abdomen couvert sur la face

dorsale de plaques argentees-dorees assez petites, plus rapprochees et plus nombreuses

que chez le male, interrompues le long de la ligne mediane par une bände grisätre;

une bände noire longitudinale sur les flancs et une mediane sur la face ventrale, ces

bandes separees par un espace gris. Yeux de meme disposition que chez le male.

Chelicere (Fig. 92). Abdomen non regulierement cylindrique, mais en general assez

largement dilate dans sa moitie anterieure.

Dimensions : $, long, tot.: 7 mm.; 5, long, tot.: 10 mm.; cephalothorax, long.:

2,6 mm.; larg.: 2 mm.

Tetragnatha noumeensis n. sp. (Fig. 96 ä 103, p. 208.)

LocalitS: Nouvelle-Caledonie: Noumea, i S (type).

$. Couleur: Cephalothorax fauve clair, avec des lignes grisätres, rayonnant ä

partir de la fossette thoracique, cheliceres rougeätres, le cöte externe reticule de gris,

piece labiale brunätre, lames maxillaires de deux tons differents, separes par une ligne

') J. H. Emerton a donne un excellent dessin (Trans. Conn. Acad. Arts and Sc, 1909. 14, pl. V,

Fig. 5 a) qui nous renseigne suffisamment sur le röle de cet organe pour qu'on puisse lui donner son nom
veritable; cette apophyse sert, conjointement au crochet de la chölicere du male, ä saisir la chölicere

de la femelle et ä maintenir celle-ci pendant raccouplement.

27*
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oblique allant de l'angle infero-interne ä l'angle supero-externe, la partie interne est

fauve clair, l'autre grise; sternum fauve, fortement tache de gris, notamment sur les

bords et en plusieurs lignes partant du centre (Fig. loi)
;

pattes jaunes, un peu teintees

de noirätre ä l'apex des articles des pattes anterieures; abdomen gris, strie longitudi-

nalement de noir surtout sur les flancs, orne en outre de grosses plaques argentees

sur le dos et les cötes. Cephalothorax (Fig. 96): partie cephalique ä cötes paralleles,

ä bord frontal arque, partie thoracique portant une fossette transversale, en sorte de

Fig. 91. Tetragnatha oubatchensis, n. sp., cf, chelicere, vue en dessous. —Fig. 92. Id., 9» chölicere, vue

en dessous. —Fig. 93. Id., cf , extremite antörieure de la chelicere, montrant l'apophyse. —Fig. 94. Id.

cf, patte-mächoire, vue du cöte externe. — Fig. 95. Id., (J', patte-mächoire, vue du cöte interne. —
Fig. 96. Tetragnatha noumeensis, n. sp., cf. — Fig. 97. Id., cf, groupe oculaire. — Fig. 98. Id.,

(J', chelicere, face posterieure. —Fig. 99. Id., (f, chelicere, face anterieure. — Fig. 100. Id., cf, dent

externe apicale de la chelicere, vue de cöte. — Fig. loi. Id., cf, pieces buccales et sternum. —
Fig. 102. Id, rf, femur II, vu en dessus. — Fig. 103. Id., patte-mächoire du r{, vue en dessus. —
Fig. 104. Eucta rotixi n. sp., $, vue de profil. —Fig. 105. Id., $, cephalothorax. — Fig. 106. Id., $,

groupe oculaire. — Fig. 107. Id., 9i chelicere, face anterieure.

demi-lune ä convexite anterieure. Yeux occupant toute la largeur du front (Fig. 97),

premiere ligne fortement recurvee, ses medians, tres gros, separes par un peu moins

que leur diametre, ses lateraux, beaucoup plus petita que tous les autres yeux, tres

eloignes des medians, dont ils sont separes par un espace au moins egal ä la largeur

du groupe des medians anterieurs ; seconde ligne nettement recurvee, mais moins que la

precedente, ses yeux ä peu pres egaux et equidistants; groupe des medians un peu plus

large que long et plus etroit en avant; lateraux en saillie, leur axe dirige sur le cöte,

tres rapproches l'un de l'autre; tous ces yeux sont places dans des taches noires qui
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rendent leurs contours peu nets. Cheliceres (Fig. g8 et 99) ä crochet regulierement

courb6, la dent externe apicale, qui parait avoir une pointe regulierement arrondie,

vue par dessus ou par dessous, porte une petit saillie pres de l'extremite, visible

lorsqu'on regarde de cöte (Fig. 100). Les femurs II sont un peu sinueux (Fig. 102).

Patte-mächoire (Fig. 103).

Dimensions. Long. tot. : 5,3 mm., cephalothorax, long.: 2 mm., larg. : 1,2 mm.
Cet exemplaire n'est pas en parfait etat, les pattes sont brisees, il presente

cependant des caracteres si nets que je n'hfeite pas ä creer pour lui une espece nou-

velle, persuade qu'il sera facilement reconnaissable; en effet, la disposition de son groupe

oculaire le distingue ä tel point des autres Tetragnatha, qu'il serait peutetre necessaire

de creer un sous-genre, ou meme un genre special si l'on connaissait les deux sexes,

et si l'on en avait des representants plus nombreux et en meilleur etat.

Gen. Eucta E. Simon, 1881.

Distribution geographique : Regions chaudes et temperees de l'ancien monde.

Eucta rouxi n. sp. (Fig. 104 ä 107, p. 208.)

Localit^: Nouvellle-Caledonie : Entre le col Poraris et Balade, 6 Mai 1911,

I $ (type).

$. (Fig. 104 et 105.) Couleur: Cephalothorax, cheliceres, pieces buccales, pattes

I et II fauve-roux, sternum un peu teinte de gris, pattes III et IV jaune päle; abdomen
couvert de nombreuses petites plaques argentees separees les unes des autres ; la face

ventrale n'en presente pas. Yeux (Fig. 106) : les deux lignes recurvees, la seconde

ligne beaucoup plus que la premiere, medians anterieurs les plus gros de tous, places

sur les cötes d'une petite saillie obtuse, separes ä peu pres par leur diametre, lateraux

bien plus petits, places vers les angles, un peu sureleves, diriges vers le cöte, separes

des medians par le double du diametre de ceux-ci; yeux de la seconde ligne egaux et

equidistants, plus petits que les medians anterieurs, mais plus gros que les lateraux

anterieurs; seconde ligne plus etroite que la premiere, groupe des medians plus long

que large et plus etroit en avant; espace entre les lateraux des deux lignes plus grand

que celui qui separe les medians. Cheliceres (Fig. 107) plus larges au sommet qu a la base,

portant une saillie conique du cöte exterieur, non loin de l'insertion du crochet, du cöte

interne, une autre saillie vers les deux tiers de la longueur et une forte dent pres du

crochet; la marge anterieure porte six dents, decroissantes ä partir de la premiere, la

marge posterieure six dents, dont la premiere, forte, est placee tout pres du crochet, la

seconde est assez eloignee de la precedente, puis, apres un Intervalle vide, vient un

groupe de quatre dents tres rapprochees. Pattes I —II— IV—III, les deux premieres

paires beaucoup plus fortes que les autres; tarses tres petits. Abdomen prolonge en

cöne au delä des filieres, ce cöne n'egale pas la distance entre les filieres et le pedicule.

Dimensions: long, tot.: 17 mm.; cephalothorax, long.: 3 mm., larg.: 2 mm.
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L'armature des cheliceres et sa grande taille distinguent cette espece des autres.

La coUection E. Simon contient un Eitcta des Nouvelles Hebrides, tout-ä-fait different

de celui que je viens de decrire, notamment par ]a forme des yeux, qui le rangent dans

un autre groupe, tel que l'a defini E. Simon (Hist. Nat. Ar., I., p. 725).

La presence dans le meme tube de deux Hemipteres aquatiques semble indi-

quer que cette Araignee vit dans le voisinage des eaux.

Le genre Eucla ne comprend qu'un petit nombre d'especes, reparties dans toutes

les regions chaudes de l'ancien continent; l'une d'entre elles: E. gallica E. Simon se

rencontre dans le sud de la France; E. isidis E. Simon est connue d'Egypte, E. caffra

Strand d'Afrique, E. caudicula Karsch du Japon, E. javana Thoreil de Java, E. cau-

difera Keyserling et angttilla Thoreil d'Australie ; c'est de cette derniere espece que

se rapprocherait le plus E. roiixi, si Ton s'en rapporte ä la figure donnee par Keyserling.

Gen. Orsinome Thorell, 1890.

Distribution geographique : Afrique, Inde, Malaisie, Nouvelle-Guinee, Nouvelle-

Caledonie, Nouvelle-Zelande.

Orsinome sarasini n. sp. (Fig. 108 ä 112, p. 212.)

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Entre le col Poraris et Balade, 6 Mai 1911,

1 2; Foret du Mont Ignambi, au-dessus d'Oubatche, 800 —1000 m. altit., Mai 1911, 4 S,

2 5 (types), jeunes; entre Oubatche et Tao, i $.

(5. Couleur: Cephalothorax fauve-rouge, avec une bände marginale brune de

chaque cöte et une bände mediane brune allant, en s'amincissant, du groupe oculaire

au bord posterieur; cheliceres, pieces buccales et sternum brun-rouge; pattes fauve-

rouge plus ou moins clair portant de larges anneaux plus fonces: un subterminal, peu

visible et un presque terminal, aux femurs; un median, tres grand et un terminal aux

tibias; patellas foncees; abdomen grisätre, la face dorsale d'un noir plus ou moins

fonce, avec quelques chevrons gris, entre. lesquels se trouvent de petites taches

argentees, ovales, disposees par paires, quelques taches rondes argentees, sur les cötes

des chevrons (voir Fig. 108 qui represente la 9); ventre noir avec deux lignes longitu-

dinales blanches. Cephalothorax : fossette mediane representee par un enfoncement

conique profond, sillons cephaliques bien marques. Yeux: premiere ligne recurvee, les

medians plus gros que les lateraux, et un peu plus rapproches entre eux; seconde

ligne legerement recurvee, ses yeux egaux, les medians un peu plus resserres; lateraux

des deux lignes plus rapproches entre eux que les medians; groupe des medians

aussi large que long. Cheliceres (Fig. 109) robustes, renflees ä la base, couvertes

de granules sur la face anterieure; marge anterieure armee de deux dents pres du

crochet et d'une, aigue, assez reculee, marge posterieure armee de trois dents pres

du crochet, la troisieme plus petite; les dents placees pres du crochet sont elargies,

lameUiformes. Lames-maxillaires (Fig. iio) tres elargies de la base ä l'extremite, leur
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angle externe aigu, tres saillant. Pattes tres inegales, femurs longs, patellas sensible-

ment plus epaisses que les tibias, un peu renflees ä l'extremite. Patte-mächoire

(Fig. III —112): femur long et grele, tibia beaucoup plus long que la patella, allant

en s'elargissant ä partir de la base, tarse portant en dessus deux fortes apophyses

dressees, coalescentes ä la base, la premiere terminee en pointe aigue, la seconde

elargie au sommet, malleiforme; bulbe simple, avec une longue pointe conique garnie

d'une dent superieure ä l'extremite et un style enroule, dont la partie libre se croise

avec la pointe du bulbe, et dont l'extremite forme une petite fourche.

2. Differe du male sur les points suivants :

Taille plus forte; coloration plus foncee, groupe des medians un peu plus long

que large; angle externe des lames maxillaires plus arrondi.

Dimensions: S, long, tot.: 7 mm.; cephalothorax, long.: 3, larg. : 2,5; pattes,

I: 34; II: 22; III: 11; IV: 18.

$, long, tot.: 9 mm.; cephalothorax, long.: 3,5, larg.: 3; pattes, I: 30, II: 21;

III: II ; IV: 17,5.

Certains des exemplaires sont plus päles que ceux que j'ai decrits ci-dessus,

mais le type du dessin est le meme.

Le genre Orsinome compte une dizaine d'especes connues de Nouvelle-Zelande

{0. lierbigrada et arhorea Urquhart, 1890), de Nouvelle-Guinee [O. lore/i/ziiKnlcz., 1911),

de Malaisie (O. elbcrti Strand, 1911), {O. phrygiana E. Simon, 1901), {O. vetliii van

Hasselt, 1882), de l'Inde {O. arinata et niarmorea Pocock, 1901) et meme d'Afrique

{O. vorkampiana Strand, 191 1, de Nossibe). II n'existe pas en Australie, ce qui est

assez singulier et, bien entendu, n'etait pas connu de Nouvelle-Caledonie. O. sarasiiii

parait se distinguer par les anneaux de ses pattes, le dessin de son abdomen oü se

trouvent des bandes ou taches argentees, la forme des apophyses du tarse de la patte-

mächoire.

Gen. Leucauge White, 1841.

Argyroepeira E. Simon, 1894, Hist. nat. Ar. L, p. 736.

Leucauge E. Simon, 1903, Hist. nat. Ar., II, p. 999.

Distribution geographique : Toutes les regions chaudes.

Leucauge granulata (Walckenaer).

Tetragjiatha granulata Walck., 1841, Hist. nat. Ins., Apt., II, p. 222 (non Meta

granulata L. Koch, 1871, Argyroepeira granulata Rainbow, 1911).

Distribution: Espece connue de Nouvelle-Guinee et peut-etre des iles Samoa.

Localites: Nouvelle-Caledonie: Canala, 12$; Bourail, i jeune(?); IlesLoyalty:

Mare: Netche, 3 $.

M. de Dalmas a rappele (Ann. Soc. ent. Fr., 1918, p. 370) que, d'apres l'affirmation

de Thorell, qui parait bien fondee, ce n'est pas cette espece que Ton rencontre
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communement en Australie et qu'il y a lä une erreur de L. Koch, qui aurait entraine

Celle de Rainbovv dans son catalogue des Araignees d'Australie (191 1).

Fig. 108. Ofsinome sarasini, n. sp., 9> X 3. — Fig. 109. Id., cf, chelicere, vue en dedans. —Fig. iio.

Id., 9» pieces buccales. — Fig. iii. Id, patte-niächoire du (J', vue du cöte interne. —Fig. 112. Id.,

patte-mächoire et organe copulateur du (ß\ vus du cöt€ externe. — Fig. 113. Phonognalka graeffei

var. neocaledonica, n. var., c?> X 7. —Fig. 114. Id., patte-mächoire et organe copulateur du cf, vus du

cöte externe. — Fig. 115. Id., epigyne. —Fig. 116. Phonognatha graeffei (Keyserling), patte-mächoire

et organe copulateur d'un rj' d'Australie. — Fig. 117. Id., Epigyne. —Fig. 118. Phonognatha joannae,

u. sp., cfi X 7. —Fig 119. Id., patte-mächoire et organe copulateur du cT- —Fig. 120. /(/., epigyne. —
Fig. 121. Nephila plumipes (Latr.), organe copulateur du q". —Fig. 122. Arachnura simoni, n. sp., 9, X 3.

—Fig. 123. Id., 9, vue de profil.

Gen. Phonognatha E. Simon, 1894.

Distributions g^ographique : Australie, Nouvelle-Caledonie, lies Loyalty.

Phonognatha graeffei (Keyserling).

Epeira graeffei Keys., 1865, Verh. z. b. Ges. Wien, p. 811.

Epeira graeffei L. Koch, 1871, Ar. Austr., p. 78.

Phonognatha graeffei E. Simon, 1894, Hist. nat. Ar., T. I, p. 749, Fig. 829—831.
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var. neocaledonica n. var. (Fig. 113 ä 117, p. 212.)

Localites: Nouvelle-Caledonie : Ouena, entre Oubatche et Tao, 23 Juin 191 1.

I (?, 7 $; Yate, i ?.

Cette espece, commune en Australie, n'avait pas encore ete signalee de Nou-

velle-Caledonie. Les exemplaires recueillis par MM. Sarasin et Roux ne sont, ä la

verite, pas tout ä fait identiques aux P. graejfei d'Australie, ainsi que le montrent les

Fig. 114 ä 117; chez le male, le tibia de la patte-mächoire est beaucoup plus long

chez la forme typique et le male de Nouvelle-Caledonie est proportionnellement plus

petit que celui d'Australie, puisqu'il ne mesure que 3,5 mm., alors que ce dernier ä

7,5 mm. de longueur, les femelles etant par ailleurs de meme taille; en outre, les

epigynes ne se ressemblent pas exactement, tout en restant bien du memetype (Fig. 115

et 117). Je crois donc que les P. ^ra^j^i?/ de Nouvelle-Caledonie constituent une forme

locale, neanmoins tres voisine de celle d'Australie, car je ne leur vois aucune difference

fondamentale, en dehors des points signales cidessus et qui sont, somme toute, peu

importants.

La Variete de Nouvelle-Caledonie a les memes moeurs que la forme typique

(cf. ä ce sujet, de Dalmas, 1918, Ann. Soc. ent. Fr., p. 433—436). L'Araignee place

au milieu de sa toile, irreguliere, une feuille roulee en cigare, dont les bords sont comme

cousus ensemble, maintenue en place par un reseau de fils assez dense et oü eile reste

cachee en temps ordinaire. J'extrais ces renseignements de notes biologiques prises

sur place par MM. Sarasin et Roux, notes qui me donnent egalement les precieuses

indications suivantes sur la couleur du vivant: «les raies et les taches de Tabdomen

sont de couleur brun-chocolat, ä la partie anterieure de l'abdomen se trouvent deux

grosses taches plus foncees, d'un brun-noir».

Un Argyrodes (A. samoensis Cb.^ vit en commensal dans les toiles du Phonognatha.

Le male de Phonognatha graeffei est mal connu. Je figure celui de la var.

neocaledonica (Fig. 113), et je donne des dessins qui representent la patte-mächoire et

l'epigyne d'exemplaires d'Australie (pris dans la coUection E. Simon) et de Nouvelle-

Caledonie, ce qui permet de les comparer.

Phonognatha joannae n. sp. (Fig. 118 ä 120, p. 212.)

Localites: Nouvelle-Caledonie: Yate, 4 Mars 1912, 6$; Iles Loyalty: Mare:
Netche, 18 Nov. 1911, i 6 (type), 10 $ (types); Lifou: Kepenee, 21 Avril 1912, i $,

6 $; Nathalo, i Mai 1912, i $.

^ (Fig. 118). Couleur: Cephalothorax jaune, avec une tache gris clair au milieu,

cette tache etroite en arriere oü eile est bifurquee, egalement bifurquee en avant, ses deux

pointes prolongees, en s'ecartant, jusqu'au niveau des lateraux posterieurs, cheliceres,

pieces buccales et sternum jaunes; pattes jaune clair ainsi que l'abdomen, celui-ci por-

tant, sur sa face dorsale, une tache mediane noirätre, qui en occupe toute la longueur,

attenuee en avant et presentant quatre dilatations successives. Cephalothorax beaucoup
Sarasin & Roux, Nova Caledonia, 28
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plus long que large, peu altenue en avant. Yeux : medians anterieurs plus gros que

les posterieurs, de chaque cöte le groupe des lateraux est largement separe de celui

des medians. Cheliceres longues, verticales, portant quatre dents ä la marge posterieure.

Pattes tres longues, surtout les anterieures, armees d'epines fines et longues ä la face

superieure des femurs et aux tibias. Patte-mächoire : tibia ä peine plus long que la

patella, plus epais que celleci, ces deux articles tres courts, tarse prolonge en une pointe

etroite ä laquelle est accolee une apophyse du bulbe (conducteur du style) un peu

plus longue que la pointe du tarse; bulbe arrondi, pale, ä sa partie superieure un tube

seminifere noir, enroule une fois sur lui-meme et donnant naissance ä un style grele

et sinueux, löge contre le conducteur du style (Fig. 119).

9. Couleur: Cephalothorax jaune päle, sans taches, sternum un peu rembruni,

cheliceres et pattes jaune-rouge clair, concolores; abdomen (dans l'alcool) jaune un peu

olivätre en dessus, avec des taches noires en deux series regulieres; la premiere paire

formee de deux bandes paralleles, ecartees ä leur partie posterieure, puis viennent deux

paires de taches en forme d'anneaux ovales completement fermes, bien nets, puis une

troisieme paire d'anneaux semblables, moins distincts et noyes en partie dans une

tache generale brune qui occupe la moitie des flancs et le quart posterieur du dos;

sur la face ventrale, une bände brune partant de l'epigastre, un peu retrecie en avant

des filieres, puis elargie de nouveau au niveau de celles-ci et les entourant completement.

D'apres les notes de M. J. Roux, l'abdomen de l'animal vivant est jaune-verdätre,

les taches noires, entourees d'un pigment jaune-canari.

L'epigyne affecte la forme d'une fossette subtriangulaire tres profonde, plus de

trois fois plus large que longue et divisee au milieu par une carene (Fig. 120).

Par le reste de ses caracteres, cette espece ressemble ä P. graeffci.

Dimensions: S, long. tot. : 3,5 mm.; cephalothorax, long. : 2; larg. : 1,3; pattes:

I:io; 11:8; 111:5; IV : 6,5.

2, long, tot.: 12 mm.; cephalothorax, long.: 5; larg.: 3,5; pattes: I:2o; II : 18;

III: 11; IV: 16.

La couleur des femelles est assez variable: chez certains individus, eile tourne au

violace clair, chez d'autres, en general plus petits quoiqu'adultes, eile est au contraire

d'un jaune tres päle. Mais la disposition des taches et la forme de l'epigyne sont tout

ä fait constantes et caracterisent parfaitement cette espece.

Le P. joannae, tres voisin de P. graeffei, a les memes moeurs que celui-ci, c'est-

ä-dire qu'il place au centre de sa toile une feuille enroulee dans laquelle il se tient.

L'unique male capture se trouvait ä l'interieur d'une de ces feuilles, en compagnie d'une

femelle.

Les caracteres differentiels des deux especes peuvent se resumer ainsi qu'il suit:

S. Taille plus grande par rapport ä la femelle, coloration analogue ä celle de

la 5. Patella de la patte mächoire beaucoup plus longue que large, tibia plus de deux

fois plus long que large, ä peine plus court que le femur. 5. Taches de l'abdomen
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figurant des accents «) ä sommet tourne en dehors, ä base ouverte; epigyne en

plaque ovale transverse peu profonde, mal definie, sans carene mediane.

P. gmefjei (Keyserling).

$. Taille tres petite par rapport ä la 5, coloration toute differente, patella de

la pattemächoire ä peine plus longue que large, tibia de meme et ä peine plus long

qua la patella, beaucoup plus court que le femur. 2. Taches de l'abdomen en forme

d'anneaux ovales completement fermes, epigyne en fossette profonde divisee par une

carene mediane. P. joannae n. sp.

Ainsi qu'on peut le voir les differences sont encore plus accusees chez les mäles.

Le g^nre Phonog}2aiha n'etait connu jusqu'ä present que par iR ^rar^'«' d'Australie.

Gen. Nephila Leach, 1815.

Distribution geographique : Toutes les regions tropicales.

Bien qu'il n'existe ä la Nouvelle-Caledonie que deux Nephiles, cette question

n'en est pas moins assez embrouillee, par suite des noms divers qu'elles ont recus. La

premiere connue est VAranea cdiilts que La Billardiere, naturaliste du Voyage ä la

recherche de La Perouse, a decrite en 1799 d'une fafon un peu sommaire, mais

cependant süffisante. En 1875, Thorell re^ut de Vinson un petit nombre de Nephiles

de Nouvelle-Caledonie et reconnut qu'il existait en realite dans cette ile deux especes

du genre, tres voisines, mais cependant bien distinctes. 11 laissa le nom de La Billar-

diere ä Celle des deux qui a les flaues rayes de quelques bandes obliques, dont le

ventre est reticule —ce qui est parfaitement d'accord avec quelques mots de la description

de La Billardiere —et dont le sternum ne porte pas de tubercule en avant, mais

est orne d'une large bände jaune transversale anterieure; pour l'autre espece, qui a

l'abdomen concolore, ne porte pas de bände jaune au sternum, mais a par contre, un

fort tubercule sternal, il la considera comme nouvelle et lui donna le nom de labülar-

dieri. Mais Thorell ne s'etait pas avise que cette espece avait dejä ete decrite en

1871, par L. Koch, d'Australie, sous le nom de N. victorialis ; la comparaison entre

les descriptions de Koch et de Thorell laisse peu de doutes sur l'identit^ des deux

formes, le nom de Koch doit primer et c'est sous ce nom que M. Simon a signale cette

Nephile en 1897. Bien plus, tout r^cemment Dahl (1912) dans un travail d'ensemble

sur les Nephiles a emis l'idee que c'est peut-etre la meme Araignee que Latreille

avait decrite des Mers du Sud, en 1804, sous le nom d^Aranca plumipes; cette

attribution parait tres vraisemblable, car la description de Latreille s'applique tres bien

ä N. victorialis et les mots suivants paraissent en fournir la preuve: „on voit une pointe

ou petite dent ä la poitrine sous la levre inferieure", ce tubercule sternal etant peu

commun chez les N6philes d'Australasie.

La synonymie des deux Nephiles de Nouvelle-Caledonie s'etablirait donc ainsi

qu'il suit:

28»
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Nephila edulis (LabiUardiere).

Aranea edulis Labill., 1799, Voyage ä la recherche de La Peroase, an VIII, II, p. 240, pl. XII, Fig. 4.

Epeira edulis Walck., 1841, Apt., II, p. 93.

Nephila imperatrix L. Koch, 1871, Die Ar. Austr., I, p. 159, pl. XIII, Fig. 3.

Nephila edulis Thorell 1875, Proc. Zool. Soc. Lond., p. 132.

Nephila edulis E. Simon, 1880, C. R. Soc. ent. Belg., p. CLXIV.

Nephila edulis Dahl, 1912, Mitt. Zool. Mus. Berlin, 6. Bd., p. 35.

Nephila plumipes (Latreille).

Aranea plumipes Latr., 1804, Hist. nat. Crust. et Ins., VII, p. 275 (non plumipes C. Koch et

Walckenaer).

Nephila venosa L. Koch, 1867, Verh. z. b. Ges. Wien, p. 183.

Nephila venosa L. Koch, 1871, Die Ar. Auslr., I, p. 148, pl. XII, Fig. i.

Nephila viciorialis L. Koch, 1871, Die Ar. Austr., I., p. 150, pl. XII. Fig. 3.

Nephila labillardieri Th., 1875, Proc. Zool. Soc. Lond., p. 130.

Nephila insidaris Keyserl., 1877, Die Ar. Austr, II, p. 215, pl. XIX, Fig. 5.

Nephila labillardieri E. Simon 1880, C.;R. Soc. ent. Belg., p. CLXV.
Nephila viciorialis E. Simon, 1897, Ann. Soc. ent. Fr., p. 272.

Nephila plumipes Dahl, 1912, Mitt. Zool. Mus. Berlin, 6. Bd., p. 35.

Ces deux especes, tres communes en Nouvelle-Caledonie, existent aussi en

Australie et aux Nouvelles-Hebrides.

Par ailleurs M. Simon a signale en 1897 un Nephüengys malabarensis qui aurait

ete recueilli par le Dr. Ph. Fran(;ois; ceci demanderait ä etre confirme, car il peut

y avoir lä une confusion de localite.

On peut signaler, comme digne de remarque l'absence de Nephila maculata,

commune en Polynesie, ainsi qu' aux Nouvelles-Hebrides et en Australie; peut-etre en

Nouvelle-Caledonie la presence des deux autres Nephiles l'exclul-elle.

Nephila plumipes (Latreille) (Fig. 121, p. 212).

Aranea plumipes Latr., 1804, Hist. Nat. Crust et Ins., VII, p. 275 (voir plus haut

les synonymies).

Distribution: Australie, Nouvelle-Caledonie, Iles-Loyalty, Nouvelles-Hebrides.

Localites : Nouvelle-Caledonie et Iles Loyalty: toutes les localit6s, en tres

grand nombre.

Commeje Tai expose plus haut, il existe en Nouvelle-Caledonie deux Nephiles,

tres voisines l'une de l'autre, mais cependant bien distinctes. Elles paraissent aussi

gdneralement abondantes l'une que l'autre, et M. E. Simon possede, dans sa col-

lection, deux bocaux de ces deux especes, ä peu pres egalement remplis, et qu'il re-

cevait des memes correspondants. Or, durant une exploration minutieuse de plus de

dix-huit mois, MM. Sarasin et Roux n'ont rencontre que la Nephila plumipes, bien

qu'ils aient visite les localites les plus variees. Je ne sais comment on peut expliquer

ce fait assez etrange. L'une des deux especes aurait-elle disparu, on bien y aurait-il une

sorte d'alternance, l'une excluant l'autre pendant quelque temps? C'est une chose que

seule l'observation sur place pourrait expliquer.
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Les mäles d'une Nephile ont ete trouves sur les toiles de la femelle, on peut

donc affirmer que ce sont bien les mäles de Nephila plumipes. Je donne (Fig. 121) le

dessin de son organe copulateur; ces mäles sont assez variables entre eux de taille

et de coloration; le style de plusieurs d'entre eux est casse pres de la pointe, au

niveau du petit crochet perpendiculaire, ce qui montre qu'apres l'accouplement, ce

n'est pas toujours l'organe copulateur entier qui est abandonne dans l'organe femelle

(cf. E. Simon, Hist. Nat. Ar. I, p. 752).

La ßiLLARDiERE avait signale, en 1799, que les naturels de Nouvelle-Caledonie

mangeaient la Nephile en grandes quantites, d'oü le nom d'ediih's qu'il avait donne ä

son espece. G. Regelsperger (L'Oceanie francaise, in: Notre domaine colonial, X.

Paris, 1922, p. 35) dit: >I1 existe dans la Nouvelle-Caledonie une Araignee, Epeira

edulis, espece jaunätre, que mangent les indigenes». Cette coutume parait assez peu

repandue actuellement, car M. le Dr. Roux m'a dit ne pas en avoir entendu parier.

Gen. Argiope Aud., 1825.

Distribution geographique : Cosmopolite.

Argiope aetherea (Walckenaer).

Epeira aetherea Walck., 1837, Apt., II, p. 112.

Distribution: Malaisie, Nouvelle-Guinee, Australie, Nouvelle-Caledonie, Polynesie.

Localites: Nouvelle-Caledonie: Bonde; Oubatche; Yate; Hienghene; Canala;

Ni; la Madeleine (alt. 200 m); Prony; Coula. Iles Loyalty: Lifou, Kepenee;

Ouvea, Fayaoue.

Parait etre le plus commun en Nouvelle-Caledonie.

Argiope trifasciata (Forskäl).

Aranea trifasciata Forskäl, 1775, Descript. Animal.

Argiope plana L. Koch, 1871, Die Arachn. Austral., p. 31.

Distribution: Espece cosmopolite, rencontree dans toutes les regions tropicales

et subtropicales du monde entier.

Localites: Nouvelle-Caledonie: Vallee du Diahot (i $); Canala (i 5). Iles-

Loyalty: Mare: La Roche (i $); Lifou: Kepenee.

Gen. Cyrtophora E. Simon, 1864.

Distribution geographique: Toutes les regions tropicales et subtropicales.

Cyrtophora moluccensis Dobschall, 1857.

Distribution : Espece tres repandue dans toute la Malaisie et l'Oceanie.

Localites: Nouvelle-Caledonie et Iles Loyalty: Extremement abondant dans

toutes les localites visitees (plus de 120 femelles en tout).
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Gen. Arachnura Vinson, 1863.

Distribution geographique: Madagascar, Inde, Malaisie, Australie, Nouvelle-

Zelande, Nouvelle-Caledonie, lies Loyalty.

Arachnura simoni n. sp. (Fig. 122 et 123, p. 212.)

Localites: Nouvelle-Caledonie: Tao, 12 Juillet 1911, i $ (type); Hienghene, 2$;

environs de Canala, 5 Fevrier 1912, 2 5 (cotypes). Iles Loyalty: Ouvea: Fayaoue,

I jeune $.

9. Couleur: Cephalothorax jaune-chamois clair, concolore sauf une petite ligne

noire mediane qui va de la fossette thoracique au bord posterieur; cheliceres et pieces

buccales jaunes; sternum orne au milieu d'une large bände noire, etranglee au niveau

des hanches III, puls un peu elargie au delä, jaune sur les bords lateraux
;

pattes-

mächoires et pattes: hanches, trochanters et femurs de la couleur du cephalothorax,

l'apex des femurs un peu teinte de noir; autres articles noirs, entierement aux trois

premieres paires, la moitie basale des metatarses et tarses jaunes, aux pattes IV; abdomen

orne de couleurs tres brillantes (Fig. 122): sur le dos, deux bandes noires partant du

sommet des proluberances anterieures, convergeant jusque vers le tiers de l'abdomen,

ä cet endroit, brusquement ecartees et passant sur les flancs, se reunissant sur le

prolongement caudal dont elles n'alteignent pas l'extremit^; l'espace entre ces bandes

est jaune vif dans la moitie anterieure jusqu'ä l'endroit oü elles s'ecartent, jaune-cha-

mois ensuite, leurs bords sont irreguliers; sur leurs cötes externes, elles sont bordees

de blanc-jaune jusque vers le milieu de l'abdomen, puis se trouve une bände rouge

sombre, puis une jaune d'ocre et enfin une bände noire occupant chacun des flancs et

se reunissant autour des fiiieres; la face ventrale est noire, avec deux taches triangu-

laires symetriques, d'un jaune vif; fiiieres fauve-gris, region epigastrique fauve; la face

ventrale de la queue est noire, son extremite, jaune-rouge sombre. Cephalothorax

aplati, large en arriere, tres attenue en avant, portant deux stries cephaliques divergentes

et une strie thoracique transversale. Yeux tres petits : les medians anterieurs, un peu

plus gros que les autres, sont places ä la face infero-anterieure d'une petite avance

mediane du cephalothorax, ces yeux, ainsi que les medians posterieurs, sont tres

rapproches Tun de l'autre; le quadrilatere des medians est beaucoup plus long que

large et un peu plus large en avant; lateraux des deux lignes separes par un espace

plus petit que celui qui separe les medians des deux lignes. Pattes inermes: femurs l

epais, incurves ä la base. Abdomen (Fig. 121—122): prolongement caudiforme plus

long que la partie anterieure de l'abdomen (jusqu'aux fiiieres); sa surface est striee

transversalement, recouverte de poils noirs assez longs, surtout vers l'extremit^; un

peu avant celle-ci, il porte une legere protuberance obtuse en dessous et, en-dessus,

une autre protuberance, peu sensible, bilobee.

Dimensions: long, tot.: 13 mm.; cephalothorax, long.: 4, larg. : 3; abdomen,

long.: 9,5, larg.: 3, distance des fiiieres ä l'extremite: 6.
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Le genre Araclimtra comprend actuellement cinq especes, l'une, la plus ancien-

nement connue, A. scorpionides Vinson, 1863, habite la region malgache; les autres

sont d'Australasie : A. feredayi (L. Koch, 1871) de Nouvelle-Zelande, A. higginsi

(L. Koch, 1871) d'Australie, A. melamira E. Simon, 1867, de l'Inde et de Celebes,

A. quinq^ieapicata Strand, 1911, des iles Aru et Kei. L'espece que je decris de Nou-

velle-Caledonie se distingue par les vives couleurs de l'abdomen de toutes les autres

qui sont concolores, aucune ne presentant les grandes bandes longitudinales noires, ni le

brillant bariolage de blanc, de jaune et de rouge.

Vinson avait Signale la mobilite de l'appendice caudiforme de cette Araignee, le ,-''^Gi*<-''^7^-

fait a etö confirme par M. de Dalmas (Ann. See. ent. Fr., 1916, p. 231).
^^''-'^'^"^"- ^

Gen. Cyclosa Menge, 1866.

Distribution geographique : Cosniopolite.

Cyclosa insulana (Costa).

Epeira insulana Costa, 1834, Cenni Zool., etc., p. 65.

Epeira anseripes Walckenaer 1841, Apt., 11, p. 146.

Cyclosa insulana Thorell, 1892, Ann. Mag. Nat. Hist.
; (6) IX, p. 232.

Distribution: Espece decrite de la region mediterraneenne, signalee d'Indo-Chine

(E. Simon, 190B), du Congo francais (E. Simon, 1907), par consequent tres largement

repartie.

Localites: Nouvelle-Caledonie: Canala, i 9; Yate, 2 $; Noumea, i $. Iles

Loyalty: Mare: Netche, 4 $.

Cyclosa maulmeinensis (Thoreil)?

Epeira maulmeinensis Thorell, 1887, Ann. Mus. civ. Gen. XXV, p. 221.

Distribution : Espece commune dans la region indo-malaise et allant jusqu'en

Arabie. M. E. Simon l'a signale en 1907 de l'ile Annobon (Afrique occidentale) oü

eile a sans doute ete introduite accidentellement.

Localites: Nouvelle-Caledonie: Noumea, i 9. Iles Loyalty: Quvea, Fayaoue,

I (?, 10 9, I jeune.

La determination n'est pas absolument certaine, car les tubercules abdominaux,

nets chez C. maulmeinensis, sont ici nuls ou ä peine developp6s. Cette espece rappellerait

aussi C. micula Thorell.

Cyclosa strangulata (L. Koch). ?

Distribution : lies Fidji, lies Loyalty.

Localit6: Iles Loyalty: Ouvea: Fayaoue, i 9.

Gen. Larinia E. Simon, 1874.

Distribution geographique: Toutes les regions chaudes, surtout subtropicales.
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Larinia tabida L. Koch.

Larmia tahida L. Koch, 1872, Die Arachn. Austral. I, p. 105, PL VIII, Fig. 6.

Distribution: Australie, Nouvelle-Caledonie.

Localite: Nouvelle-Caledonie: Pam, 29 Aoüt 191 r, 3 $.

Gen. Araneus Clerck, 1757.

Distribution geographique : Cosmopohte.

Araneus flavicoma (E. Simon).

Epeira flavicoma E. Simon, 1880, C. R. Soc. ent. Belgique, p. CLXVIII.

Distribution: Nouvelle-Caledonie, lies Loyalty.

Localites: Nouvelle-Caledonie: Yate; Ni ; Iles Loyalty : Lifou, Kepenee

(9 individus en tout).

Espece decrite par M. E. Simon de Canala. Elle est nettement differente de

A. capitalis L. Koch par la couleur de I'abdomen qui est jaune clair et non noir, et

par la plus grande longueur du crochet de l'epigyne. L'abdomen porte, anterieure-

ment et en dessus, trois petites taches d'un rouge-carmin vif et en dessous une large

tache de meme couleur (d'apres la note manuscrite de M. le Dr. Roux; ces taches

sont encore visibles chez les individus conserves). Les jeunes des deux sexes sont de

couleur plus obscure.

Araneus capitalis (L. Koch).

Epeira capitalis L. Koch, Die Arachniden Australiens, I, p. 58, pl. V, Fig. i, i a.

Distribution: Iles Samoa, lies Loyalt}'.

Localites: Iles Loyalty: Lifou: Kepenee et Nathalo (11 5).

Decrite des Iles Samoa par L. Koch, cette espece n'a ete rencontree par MM.

Sarasin et Roux qu'aux Loyalty et seulement ä Lifou. Elle n'existe pas en Nouvelle-

Caledonie, oü eile semble remplacee par A. flavicoma E. Simon.

M. Roux donne au sujet de cette belle espece les renseignements suivants:

<'Toile tres grande, environ 70 ä 80 cent de diametre, sur un plan, circulaire, ä

mailles larges vers la peripherie, plus serrees vers le centre, placee dans la brousse,

entre des arbustes, ä environ 2 ou 3 metres du sol. Corps brun-noir tres fonce, poils

ä reflets argentes.»

Araneus theisi (Walckenaer).

Epeira theis Walck., 1837, Apt., II, p. 53, pl. XVIII, Fig. 4.

Distribution: Espece repandue dans toutes les regions chaudes de l'ancien monde.

Localite: Iles Loyalty: Marc: La Roche, i $.

var. savesi (E. Simon).

Epeira savesi E. Simon, 1880, C. R. Soc. entom. Belg. p. CLXIX.

Distribution : Nouvelle-Caledonie, lies Loyalty.
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Localites: Nouvelle-Caledonie : Yate, i $; Iles Loyalty: Lifou: Kepenee, 3 $.

C'est une forme noire, avec ime bände longitudinale blanche sur l'abdomen;

eile parait remplacer, en Nouvelle-Caledonie, la forme typique qui n'en est pas

connue.

Araneus neocaledonicus n. sp. (Fig. 124 et 125, p. 222).

Localite: Nouvelle-Caledonie: Mont Canala, 5 $ (types).

5. Couleur: Cephalothorax jaune clair, la partie thoracique un peu plus foncee;

les yeux forment des taches tres noires, tranchant tres vivement sur la couleur du

cephalothorax; chöliceres jaune clair, avec une tache grisätre allongee, mal definie, sur

la face anterieure ; lames maxillaires grises ä la base, jaunes ä l'extremite, piece labiale

noirätre, un peu plus claire au sommet; sternum grisfonce; pattes: hanches, trochanters

femurs et patellas jaunes, les femurs ä peine rembrunis ä l'extremitö, les autres articles

un peu plus fonces jaune-fauve, tibias anneles de brun-rouge clair au milieu et ä l'apex,

ces anneaux plus visibles ä la patte IV, metatarses anneles de la mememaniere, mais

plus distinctement; abdomen portant en avant une ligne transversale blanche, la partie

anterieure ä cette ligne est grise avec deux petites taches blanches arrondies, le dos

porte une grande tache d'un rouge mele de blanc, aussi large en avant que la bände

blanche transverse, se retrecissant fortement, puis presque parallele jusqu'ä l'extremite,

de chaque cöte de cette tache dorsale une bände noire dont le cöte externe est dente;

les flancs sont rougeätres comme le milieu du dos, en dessous, region epigastrique

grise, ventre ayant au milieu une bände noire n'atteignant pas tout ä fait les filieros

et bordee de blanc sur ses cötes lateraux et anterieur; autour des filieres, une

bände noire non continue et quatre points blancs arrondis, parties laterales du

ventre grises. Yeux: premiere ligne un peu recurvee, ses yeux subegaux, les me-

dians separes des lateraux par un espace presque egal ä la longueur de la paire mediane;

seconde ligne recurvee, les lateraux plus ecartes des medians; quadrilatere des medians

ä peu pres aussi long que large, non plus etroit en avant, les medians posterieurs plus

gros que les anterieurs. Bandeau ä peine egal au rayon des medians anterieurs.

Epigyne (Fig. 125) munie d'un crochet blanc, long, grele, ayant presque le double de

la longueur du scape.

Dimensions : long, tot.: 4,5 mm.

Les trois individus que j'ai sous les yeux different notablement Tun de I'autre

par la coloration. J'ai choisi arbitrairement comme type celui que je viens de decrire,

les autres s'en distinguent de la fa^on suivante : Variete a: Cephalothorax et pattes un

peu plus fonces, sur le dessus de l'abdomen, la bände rougeätre s'etend davantage sur

les cötes oü eile empiete sur les parties noires. Variete ß: Cephalothorax jaune tres

clair, la partie cephalique grise se detachant plus nettement sur le reste, abdomen en

dessus ayant en avant deux taches noires arrondies, reunies en leur milieu et deux

taches semblables ä la partie posterieure, le dos blanc anterieurement, vert clair dans

la moitie posterieure, flancs d'un bleu tres päle.

Sarasin & Roux, Nova Caledonia. 29
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Araneus canalae, n. sp. (Fig. 126 et 127).

Localites: Nouvelle-Caledonie: Ciu, sur Canala, 1$; Mont Canala, i $ (type).

$. Couleur: Cephalothorax brun-rouge, concolore, un peu plus clair en avant,

cheliceres de meme couleur, mais plus claires; lames-maxillaires et piece labiale jaunes

ä la base, blanches ä l'extremite, sternum et hanches jaune päle; pattes: femurs brun-

rouge, les autres articles jaune clair avec, ä toutes les pattes, l'extremite des tibias, la

base des metatarses sur une faible longueur, l'extremite des metatarses et plus de la

moitie distale des tarses annelees de brun-rouge; abdomen de couleur fundamentale

blanche, presque entierement masquee par des dessins gris terreux, une moucheture

generale de petites taches rondes, d'un rouge-violace

et des lignes de meme couleur soulignant les autres

dessins; sur le dessus, un folium ä cötes ondules, large

en avant, etroit en arriere, en dessous, region epigastri-

que gris-clair, ventre gris avec deux taches blanches

longitudinales. Pubescence peu serree, blanche sur le

cephalothorax, noire sur les pattes, le sternum et l'ab-

domen. Cephalothorax large en avant, bord frontal ä

peine arque. Yeux: ligne anterieure un peu recurvee,

les lateraux un peu plus petits que les medians et

separes de ceux-ci par un espace large; quadrilatere des

medians aussi large que long et plus large en avant,

les medians posterieurs plus gros que les anterieurs.

Piece labiale large, pentagonale. Abdomen sub-trian-

gulaire, les angles anterieurs peu accentues, l'angle

posterieur au contraire bien net, formant presque un

petit tubercule qui surmonte les filieres (vu de profil).

Epigyne (Fig. 127) en forme d'une grande plaque aussi

large que longue, arrondie en avant, tronquee droit

au bord epigastrique; scape peu saillant, donnant

naissance ä un crochet long, transparent, elargi vers le tiers de sa longueur, reguliere-

ment attenue ensuite, tres mince ä l'extremite.

Dimensions: long, totale: 6 mm., cephalothorax, long.: 3, larg.: 2,2.

Fig. 124. Araneus neocakdonicHS, n.sp.,

9, X 3. —Fig. 125. Id., epigyne. —
Fig. 126. Araneus canalae, n. sp., 9»

X 3. — Fig. 127. Id., epigyne. —
Fig. 128. Araneus yatei, n. sp., 9, X 3.

—Fig. 129. Id., epigyne, vu en dessous.

—Fig. 130. Id., epigyne, vu de l'arriere,

dans Faxe du corps.

Araneus yatei n. sp. (Fig. 128 ä 130).

Localite: Nouvelle-Caledonie: Yate, i $ (type).

$. Couleur : Cephalothorax fauve, avec, sur les cötes de la partie cephalique, au-

dessous des yeux lateraux, un dessin brun reticule, cheliceres fauves; sternum et

hanches jaune päle; pattes jaunes, ä la premiere paire un anneau noirätre apical, l'ex-

tremite des patellas, des tibias et des metatarses noire, aux femurs 11, un anneau median

incomplet et un sub-apical noirätres, aux pattes III, un anneau median gris au femur.
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la moitie apicale du metatarse et la presque totalite du tarse noires; aux pattes IV, un

anneau median tres incomplet gris et un terminal noirätre au femur, l'extremite de la

patella rembrunie. Abdomen blanc sale, marque de quelques fines taches ou lignes

brunes. Pubescence brune, fine et couchee sur le cephalothorax; sur l'abdomen, pres-

que glabre, quelques poils raides, dresses. Croupe oculaire: les deux lignes recurvees,

les medians egaux entre eux, formant un groupe plus large en avant et un peu plus

long que large en avant, lateraux un peu plus petits que les medians, se touchant pres-

que. Abdomen (Fig. 128) en losange ä angles arrondis,

avec, sur le dessus, pres de l'angle anterieur, une petite

carene. Epigyne (Fig. 129 et 130): crochet large, trian-

gulaire, creuse en dessus, reposant posterieusement sur

deux fortes saiilies.

Dimensions: Long, tot.: 9 mm.

Gen. Gasteracantha Sundervall, 1833.

Distribution geographique : Zone tropicale.

Gasteracantha westringi Keyserling.

Gasteracantlia westringi Kej'serling, 1864, SB. Isis,

1863, p. 66, pl. I, Fig. 2.

Gasteracantha laeta Fauvel, 1865, Bull. Soc. Linn.

Normandie, 9, p. 68, pl. I, Fig. 18.

Gasteracantha mollnsca L. Koch, 1871, Die Arachn.

Austral., I, p. 7, pl. I, Fig. 4.

Distribution: Australie, Nouvelle-Caledonie, lies

Loyalty.

Localites: Nouvelle-Caledonie et Iles Loyalty.

Extremement abondante dans toutes les localites, environ

140 exemplaires en tout.

Gasteracantha silvestris E. Simon.

Gasteracantha silvesiris E. Simon, 1877, Ann. Soc. ent. Fr., 1876, p. 234.

Distribution : Nouvelle-Caledonie.

Localite: Nouvelle-Caledonie: La Madeleine, 30 mars 1912, i $.

Fig. 131. Arcys perlaius E. Simon,

partie anterieure du cephalothorax.

— Fig. 132. Id., cf, patte I. —
Fig. 133. Id., cf', patte-mächoire

et Organe copulateur. —Fig. 134.

9, epigyne.

Gen. Arcys Walckenaer, 1837.

Distribution geographique: Australie, Nouvelle-Caledonie, lies Loyalty, Iles Fidji.

Arcys perlatus E. Simon (Fig. 131 ä 134).

Arcys perlatus E. Simon, Ann. Soc. ent. France, 1888, p. 240.

Arcys perlatus E. Simon, Hist. nat. Ar., 1895, p. 898, Fig. 966.

29*
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Distribution: Nouvelle-Caledonie, lies Loyalty.

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Ciu, i 5, Iles Loyalty: Lifou: Kepenee,

i 6, T. 9.

C'est une des plus heiles Araignees que ron connaisse. La genre est encore

represente en Australie et aux iles Fidji.

Gen. Dolophones Walckenaer, 1837.

Distribution g^ographique : Moluques, Australie, Nouvelle-Caledonie.

Dolophones testudinea (L. Koch).

Dolophones testudinea L. Koch, 1871, Die Arachn. Austral. p. 20.

Distribution: Australie, Nouvelle-Caledonie.

Localit^: Nouvelle-Caledonie: Oubatche, i $ jeune.

La meme espece, ainsi que plusieurs autres du genre, se trouve en Australie.

Farn. Thomisidae.

Gen. Camaricus Thorell, 1887.

Distribution geographique : Afrique tropicale, Inde, Malaisie, Nouvelle-Caledonie.

Camaricus castaneiceps n. sp. (Fig. 135 ä 138).

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Yate, 15 mars 1912, i $ (Type). Iles Loyalty:

üuvea: Fayaoue, i jeune.

S Couleur : Cephalothorax chätain

sombre, avec le pourtour des yeux testace

un peu rougeätre et de chaque cöte deux

taches obliques fauves, un peu en arriere

des yeux lateraux posterieurs; cheliceres

noir brillant, un peu eclaircies ä la base,

sternum et pieces buccales fauves; patte-

mächoire: femurs et patellas jaunes, tibias

et tarses fauves, pattes I entierement fauve

concolore, pattes II de meme couleur, mais

avec la moitie apicale des femurs et des

Fig. 135. Camaricus castaneiceps, n. sp., cf . X 7. —
Fig. 136. Id., pieces buccales. —Fig. 137. Id., organe

copulateur 0", vu en dessous. —Fig. 138. Id., apo-

physes du tibia de la patte-mächoire, vues de cöte. patellas grisätre, un anneau basilaire, un

median et un terminal de meme couleur,

ainsi qu'un petit anneau basilaire au metatarse, tous ces anneaux peu nets; pattes III et IV

jaune vif, avec l'extremite apicale des femurs, les deux extremites des patellas, tibias et

metatarses annelees de grisätre, ces anneaux quelquefois incomplets du cöte inferieur;

abdomen, en dessus, de couleur fondamentale blanche, fortement teintee de brun en une

bände longitudinale dans la premiere moitie et des bandes transversales, toutes fusionnees

sur la liene mediane.
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Cephalothorax (Fig. 135) aussi lange que long, presque plat en-dessus, la partie

thoracique regulierement declive; bord frontal tronque droit; bandeau de la largeur

des yeux medians anterieurs. Yeux occupant toute la largeur du front, disposes en

deux lignes recurvees, la seconde aussi large que la premiere; les lateraux de la

premiere ligne sont les plus gros de tous, les medians, ä peine egaux au rayon

des lateraux, sont separes de ceux-ci par un peu plus que leur propre diametre

et entre eux par environ quatre fois leur diametre; seconde ligne fortement

recurvee, les medians, qui sont les plus petits de tous, egalent ä peine le

rayon des lateraux, ceux-ci etant plus petits que les lateraux de la premiere ligne;

ils sont separes entre eux par environ huit fois leur diametre et des lateraux

par environ deux fois le diametre de ceux-ci; le groupe des medians est beau-

coup plus large que long et un peu plus large en arriere, les lateraux des

deux lignes sont un peu sureleves. Cheliceres fortes, ä surface rugueuse, avec une

lache basale tres saillante. Pattes II —I
—III —IV, les epines qu'elles portent ne sont

pas tres fortes, ni tres nombreuses, il y en a deux ä la face superieure des femurs

II, III et IV, 1—2—2ä la face inferieure des tibias II et III, 2—2 ä la face inferieure

des metatarses II— III, plus une apicale de chaque cöte aux metatarses. Abdomen
ovoide, un peu acumine en arriere. Ses teguments, ainsi que ceux du cephalothorax,

sont couverts de longs crins aigus, un peu courbes et peu nombreux. Patte-mächoire:

tibia plus large que long, portant deux apophyses, une inferieure, crochue ä I'extremite

et une laterale, appliquee au tarse, dont eile ne se detache qu'ä son extremite, qui est

aigue; tarse large et peu convexe, arrondi des deux cötes, l'alveole, rond, renferme

un bulbe sans aucune apophyse d'oü se detache, vers la partie inferieure, un style

noir, dirige vers la partie anterieure et portant, vers la base et du cöte interne, 4 ou 5

petits denticules.

Dimensions: Long, tot.: 4 mm., cephalothorax, long.: 2 mm., larg. : 2 mm.

L'espece que je viens de decrire merite peut-etre de n'etre rangee que provisoire-

ment dans le genre Camarüus. Si, en effet, eile s'y rattache bien par la forme carree

du cephalothorax et la disposition des yeux medians, par contre eile n'en presente pas

quelques-uns des caracteres principaux; c'est ainsi que chez C. viaugei le cephalothorax

est assez fortement convexe et non plat, et la seconde ligne oculaire est plus large

que la premiere. Une revision du genre permettrait seule de decider s'il convient de

creer un nouveau genre pour l'espece de Nouvelle-Caledonie qui, de toute fa9on, est

tres apparentee aux Camaricus. Ces Araignees sont connues de l'Afrique tropicale,

de rinde et de la Malaisie, mais n'avaient pas encore ete signalees en Nouvelle-Caledonie.

Gen. Diaea Thoreil. 1869—70.

Distribution geographique : Cosmopolite.

Diaea rufoannulata E. Simon.

Diaea rufoannulaia E. Simon, C. R. Soc. ent. Belgique, 1880, p. CLXVII.
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Distribution : Nouvelle-Caledonie, lies Loj^alty.

Localite: Iles Loyalty: Lifou: Kepenee, i (J , i jeune.

Cette espece a ete decrite de Noumea.

Gen. Stephanopsis Cambridge.

Distribution g^ographique: Madagascar, Malaisie, Australie, Nouvelle-Caledonie,

Polynesie, Amerique du Sud.

Steplianopsis sp. ?

Localite : Nouvelle-Caledonie: Oubatche, i jeune.

Ce tres jeune individu n'est pas determinable specifiquement, mais il est neanmoins

interessant de signaler le genre en Nouvelle-Caledonie, oü il n'etait pas connu. II est

assez abondamment represente ä Madagascar, en Malaisie, en Australie, en Polynesie et

en Amerique du Sud.

Farn. Clubionidae.

Gen. Olios Walckenaer, 1837.

Distribution g^ographique: Toutes les regions chaudes et temperees.

Olios (Macrinus) extensus n. sp. (Fig. 139 ä 145, p. 228.)

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Foret du Montignambi, env. 600 m. altit., Avril

1911, I (5 (type); environs de Canala, Fevrier 1912, i $ (type). [Collection E. Simon;

Nouvelle-Caledonie, E. Fleutiaux, i 5 (cotype)].

(5. Couleur: entierement jaune tres päle avec des taches generalement ovalaires

sur les cheliceres, les pattes et l'abdomen et un fin dessin de meme couleur sur le

cephalothorax (Fig. 139). Cephalothorax plat, arrondi sur les cötes, aussi large que long.

Yeux (Fig. 140): premiere ligne legerement procurvee, les medians un peu plus gros que

les lateraux, separes entre eux par un espace inferieur ä leur rayon, des lateraux par un

espace un peu plus large; seconde ligne droite, plus large que la premiere, les medians

plus petits que les lateraux, separes entre eux par un espace plus large que leur

diametre, des lateraux par un espace un peu plus faible; groupe des medians plus large

que long et plus large en arriere, les anterieurs presque doubles des posterieurs. Che-

liceres (Fig. 141) armees ä la marge anterieure, pres de l'angle, de deux dents, dont

une tres forte; ä la marge posterieure, de quatre dents fortes. Sternum subtriangulaire,

plus large que long. Pattes tres longues, I —II —IV—111, armees d'^pines longues, fines

et tres nombreuses, surtout aux tibias et metatarses, oü elles forment des verticilles.

Abdomen tres allonge et assez etroit, tubercule anal particulierement developpe. Patte-

mächoire (Fig. 143) : tibia quatre fois plus long qu'il n'est large ä la base, portant ä

l'angle supero-externe une toute petite apophyse crochue; tarse aussi long que le tibia,

tres etroit, alveole arrondi, place tres pres de la base, renfermant un bulbe peu saillant, oii Ton

distingue seulement un style qui en fait entierement le tour, et qui a une base tres

large.
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$. (Fig. 144.) Les caracteres donnes pour le male s'appliquent ä la femelle

qui a seulement une taille plus forte, des formes plus trapues et des pattes moins

longues. L'epigyne est tres simple, en forme d'une plaque arrondie, non saillante, oü

Ton distingue deux taches noires, anterieurement et, au bord posterieur, une ouverture en

arc de cercle (Fig. 145).

Dimensions. S , Long, tot.: 8 mm.; cephalothorax, long.: 3 mm., larg. : 2,8 mm.;

pattes, 1 : 32 mm., 11 : 28 mm., III : 15 mm., IV : 21 mm.

9, long, tot.: 10,3 mm.; c6phalothorax, long.: 3 mm., 5, larg.: 3 mm.; pattes,

25 mm., II : 23 mm., III : 12 mm., IV : 18 mm.

La forme generale de cette espece rappelle celle des Clastes et Prychhis qui sont

de la meme region, mais la disposition oculaire est tout ä fait differente et les organes

copulateurs sont d'un type ä part.

Olios (Olios) neocaledonicus n. sp. (Fig. 146 et 147, p. 228.)

Localit^s: Nouvelle-Caledonie : Hienghene, Juin 1911, i jeune Q ; Canala, Oct.

191 1, I 6 (type).

$ . Couleur: Cephalothorax fauve päle, avec quelques petites taches rousses eparses,

pattes fauves, abdomen testace jaune parsem^ de taches rousses, ces taches sont particu-

lierement nombreuses aux pattes I et II, oü elles sont disposees sans ordre; sur l'abdomen

elles sont align^es en series longitudinales; sternum, pieces buccales et ventre jaune clair.

Cephalothorax peu eleve, aussi large que long. Croupe oculaire : premiere ligne droite, ses

medians plus petits que les lateraux, separes entre eux par leur rayon, un peu plus rappro-

ches des lateraux ; seconde ligne droite, ses yeux egaux et equidistants, plus petits que les

lateraux anterieurs, separes entre eux par une fois et demie leur diametre, groupe des

medians plus long que large. Cheliceres non geniculees ä la base, leur marge anterieure

porte deux dents pres de l'angle, dont une plus forte que l'autre, la marge posterieure

quatre dents. Pattes I— II, IV—III, epines longues et fines, nombreuses sur les tibias

et metatarses, les patellas en portent une sur chaque cöte. Patte-mächoire (Fig. 146),

apophyse tibiale (Fig. 147) en forme d'une plaque brun-noir, lisse, aussi large que

haute; bulbe brun-noir, saillant, style droit et assez petit.

Dimensions: Long. tot. 9 mm.; c6phalothorax, long.; 4,5 mm., larg. 4,2 mm.

La taille et l'aspect de cet Olios le rapprochent beaucoup de notre O. sporigitarsis.

Olios (Olios) oubatchensis n. sp. (Fig. 148 ä 150, p. 228.)

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Oubatche, Avril 1911, 2 9 (types); Vallee de

NgoT, 36. Sept. 191 1, I 2 non adulte.

9 (Fig. 148). Couleur: Cephalothorax fauve, tache de petites lineoles brunes dis-

posees symetriquement et couvert de tres petits poils raides, noirs, un peu plus longs

au voisinage des yeux; pattes de meme couleur que le cephalothorax, avec des taches

brunes, arrondies, peu nettes ; cheliceres et pieces buccales fauve-roux, sternum et hanche
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jaune concolore: abdomen brun sur la face dorsale avec, anterieurement, une bände

testacee, irreguliere, elargie sur les cötes par endroits, face ventrale testacee avec des

taches brunes, disposees en lignes longitudinales, parfois fusionnees en une seule bände.

Fig. 139. Olios extensiis, n. sp., q", X 3,5. — Fig. 140. Id. cf, groupe oculaire. — Fig. 141. /(/., f/',

chelicere, X 22. — Fig. 142. Id., cT, pieces buccales, X 22. — Fig. 143. Id., patte-mächoire et organe

copulateur du rf', X 22. — Fig. 14^. Id., 9> X 3.5- — Fig. 145. Id., 9. epigyne. —Fig. 146. Olios

neocaledomcHS, n. sp., cf, tarse de la patte-mächoire et organe copulateur, X 14. —Fig. 147. Id, cT,

apophj'se tibiale de la patte-mächoire, vue de cöte, X 14. —Fig. 148. Olios oubalcheiisis, n. sp., $, X 3,5.
—

Fig. 149. Id , O, vue de profil. —Fig. 150. Id., epigyne. —Fig. 151. Olios fulvilhorax, n. sp., o, patte-

mächoire et organe copulateur. — Fig. 152. Olios fran^oisi E. Simon, c^, patte-mächoire et organe

copulateur. —Fig. 153. Id., cT, apopliyse tibiale, vue de cöte. — Fig. 154. Id., 9i epigyne. —Fig. 155.

Olios maciilalus, n. sp., 9, cephalothorax, X 3,5. —Fig. 156. Id., epigyne. —Fig. 157. Olios canalae,

n. sp., 9' cephalothorax, X 3,5. —Fig. 158. Id., epigyne. —Fig. 159. Olios humboldtianus, n. sp., 9»

epigyne. —Fig. 160. Olios mottticola, n. sp
, 9» epigyne. —Fig. 161. Isopeda neocaledonica, n. sp., 9; Epigyne.

Cephalothorax assez fortement convexe, strie thoracique tres reculee, atteignant le

commencement de la partie declive posterieure. Yeux: premiere ligne legerement pro-

curvee, les medians plus petits que les lateraux, separes entre eux par un espace

plus large que leur rayon, mais plus petit que leur diametre; seconde ligne egalement
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iin peu procurvee, ses j^eux egaux et equidistants; groupe des medians plus lange que

long. Epigyne (Fig. 150) formant une legere saillie.

Dimensions: Long, tot.: 12 mm., cephalothorax, long.: 4.5, larg.: 4,5.

Tres voisine de la precedente, cette espece s'en distingue par la couleur plus

fonc^e, les taches et la vestiture, ainsi que la convexit^ plus accentuee du cephalothorax,

caracteres qui ne permettent pas qu'on la considere comme la femelle de O. neocaledonicus.

L'exemplaire de la vallee de Ngoi est douteux pour l'espece.

Olios (Olios) fulvithorax n. sp. (Fig. 151, p. 228.)

Localit6: Nouvelle-Caledonie: Oubatche, Avril 1911, i $ (type).

S. Couleur: Cephalothorax, pieces buccales, sternum et paltes fauve-roux con-

colore, cheliceres fauve beaucoup plus fonce, abdomen testace. Cephalothorax plat,

aussi large que long. Yeux: premiere ligne droite, ses yeux egaux, tres rapproches

entre eux, les medians separes par un espace egal ä leur rayon, encore plus rapproches

des lateraux; seconde ligne plus large que la premiere, les medians plus petits que les

autres yeux, separes entre eux et des lateraux par un espace double de leur diametre;

groupe des medians aussi large que long, un peu plus large en arriere. Cheliceres

armees, ä la marge anterieure, de deux dents, la premiere beaucoup plus grosse, ä la

marge posterieure de quatre dents, les trois premieres, fortes, egales entre elles, la

quatrieme plus petite. Pattes portant de nombreuses ^pines noires, longues. Patte-

mächoire (Fig. 151) : tibia long et c^'lindrique, arme ä son extremite externe d'une petite

apophyse en lame transverse, ä angles dentiformes; bulbe fauve, tres simple avec

un style partant du milieu du cöte externe, dirig^ d'abord vers l'arriere et faisant

un tour presque entier.

Dimensions: Long, tot.: 14,5 mm.; cephalothorax, long.: 7, larg.: 7,5.

Espece tres voisine de O. frangoisi (F. Simon), mais en differant completement

par la patte-mächoire et l'organe copulateur. Une femelle du meme genre: O. oubat-

chensis n. sp. a ete trouvee dans la meme localite, mais on ne peut la rapporter ä

O. fulvithorax , car eile est tout autrement coloree et eile est, de plus, de taille plus

petite; cette proportion des sexes est presque inconnue chez les Araignees.

Olios (Sarotes) franqoisi (E. Simon) (Fig. 152 ä 154, p. 228).

Sparasstis (Sarotes) frangoisi E. Simon, Ann. Soc. ent. France, 1897, p. 274.

Distribution: lle des Pins, lies Loyalty.

Localites: Iles Loyalty: Lifou: Kepenee, i $; Mare, Netche, 5 Decembre

1911, I $.

L'espece avait ete decrite sur un male trouve par Franc^ois ä I'ile des Pins, au

Sud de la Nouvelle-Caledonie; l'apophyse tibiale, d'une grande complexite permet de

Sarasin & Roux, Nova Caledonia. 30
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determiner l'espece ä coup sür. Les dessins 152 et 153 ont ete faits d'apres le tj'pe,

qui se trouve dans la collection E. Simon. Le dessin 154 represente l'epigyne de la

femelle, qui n'etait pas encore connue.

OHos (Sarotes) maculatus n. sp. (Fig. 155 et 156, p. 228.)

Localit^: Nouvelle-Caledonie : Mont Canala, altit. 700 m., 3 Novembre 1911,

I $ (type).

2. Cephalothorax fauve päle (Fig. 155), raye de petites bandes brunes, longitudi-

nales, sinueuses ou rayonnantes et formees de petites lignes paralleles rapprochees,

entre ces bandes de petites taches mal definies, de memenature; cheliceres fauve päle,

avec trois lignes grises longitudinales peu nettes; pieces buccales, sternum et hanches

fauve päle concolores, pattes de meme couleur, concolores en dessous, mouchetees de

brun sur le dessus et les cötes, les metatarses et tarses gris assez fonce; abdomen

(face dorsale en mauvais etat), face ventrale testacee, mouchetee de brun. Cephalo-

thorax assez fortement convexe. Yeux: premiere ligne droite, les medians un peu

plus petits que les lateraux, tres legerement plus separes entre eux que des lateraux,

deuxieme ligne droite, ses yeux egaux et ä peu pres equidistants; groupe des medians

un peu plus long que large et plus large en arriere. Epigyne (Fig. 156).

Dimensions: Long, tot.: 12 mm., cephalothorax, long.: 5,2, larg. : 5,2.

Olios (Sarotes) canalae n. sp. (Fig. 157 et 158, p. 228.)

Localit^: Nouvelle-Caledonie: Mont Canala, Novembre 191 1, 2 $ (types). 1

5. Couleur: Cephalothorax fauve, parsem6 de petites lignes brunes (Fig. 157),

longitudinales sur la partie cephalique, rayonnantes sur la partie thoracique; cheliceres,

pieces buccales, sternum et hanches fauve concolore, les cheliceres plus foncees, pattes

de meme couleur, mais mouchetees de petites taches gris-brun, surtout nombreuses ä

la face inferieure des femurs I et 11; abdomen brun, avec des taches testacees, mal

definies, en avant et sur les flancs, ventre testace, mouchete de brun, avec une mince

ligne mediane brune de l'epigyne aux filieres. Cephalothorax assez fortement concave

sur la hgne mediane, son point le plus eleve au niveau de la fossette thoracique.

Yeux ä peu pres egaux, les deux lignes droites, groupe des medians aussi long que

large. Epigyne (Fig. 158).

Dimensions: Long, tot.: 17 mm.; cephalothorax, long.: 6,7; larg.: 6. ^
MM. Sarasin et Roux ont trouve, sur le Mont Humboldt, les deux Oli'os suivants,

absolument semblables entre eux, tant par la taille et la forme generale que par la

couleur et ne differant que par la plaque epigynale. Ils sont aussi tres voisins de

l'espece precedente: Oh'os canalae, dont ils se distinguent par la taille un peu plus

forte, la couleur plus foncee et aussi par l'epigyne.
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Olios (Sarotes) humboldtianus n. sp. (Fig. 159, p. 228.)

Localit^: Nouvelle-Caledonie : Sommet du Mont Humboldt, 1600 m. altit.,

Nov. 191 1, I 5 (type).

$. Couleur: Cephalothorax fauve-roux fonce, parseme de petites lignes brunes

comme celles figurees pour O. canalae (Fig. 157), une bordure brune tres mince fait le

tour du cephalothorax; cheliceres fauve tres fonce, avec des lignes noires longitudinales

peu distinctes, pieces buccales brunes, plus claires au sommet, sternum et hanches

fauve-roux concolore, pattes de meme couleur, mouchetees de taches grises tres peu

visibles; abdomen brun vaguement tache de testace, ventre brun, coupe de quatre

lignes testacees longitudinales qui vont en se rapprochant vers les filieres, qu'elles

n'atteignent pas. Cephalothorax assez fortement concave, son point le plus eleve au

niveau de la fossette thoracique. Yeux: premiere ligne droite, les medians plus petits

que les lateraux, plus separes entre eux que des lateraux, seconde ligne droite, ses

yeux egaux, les medians plus rapproches entre eux que des lateraux; groupe des

medians un peu plus long que large et un peu plus large en arriere. Epigyne (Fig. 159)

en fossette profonde, ouverte en arriere, sans carene mediane.

Dimensions: Long, tot.: 21 mm.; cephalothorax, long.: 7,2; larg. : 7,2.

Olios (Sarotes) monticola n. sp. (Fig. 160, p. 228.)

Localite: Nouvelle-Caledonie: Sommet du Mont Humboldt, 1600 m. altit.,

I 2 (type).

2. Presque absolument semblable ä la precedente, dont eile ne difiere que par les

details suivants: Cephalothorax sans bordure marginale; sternum fauve, avec sept points

gris, trois de chaque cöte, au niveau des espaces intercoxaux et un posterieur entre

les hanches IV; face ventrale de l'abdomen plus largement testacee, les bandes claires

longitudinales aussi larges que les bandes brunes. Epigyne (Fig. 160) en fossette ronde

fermee en arriere et separee au milieu par une etroite carene qui s'elargit posterieurement.

Dimensions: les memes que celles de l'espece precedente.

Gen. Isopeda L. Koch, 1875.

Distribution geographique : Malaisie, Nouvelle-Guinee, Australie, Nouvelle-

Caledonie.

Isopeda neocaledonica n. sp. (Fig. 161, p. 228.)

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Foret du Mont Panie, 500 m. altit, 27 Juin 1911,

I 2 (type); Mont Canala, 800 m. altit., 3 Nov. 1911, i 2 pas completement adulte.

2. Couleur: Cephalothorax fauve-rouge sombre, ainsi que les pattes, cheliceres

de meme couleur, mais plus foncees, pieces buccales brunes, sauf l'angle antero-interne,

qui est testace, sternum brun tres fonce, presque noir; abdomen brun en-dessus, couvert

de poils dresses rougeätres peu serres, un peu plus clair sur la hgne mediane, face

30»
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ventrale testacee en avant de la ligne epigastrique, fauve-rouge fonce en arriere de

cette ligne, avec une bände brune en accent circonflexe renverse ( , )
juste contra la

ligne epigastrique. Cephalothorax peu eleve. Yeux : prämiere ligne droite, les medians

legerement plus gros que les lateraux et un peu plus rapproches de ceux-ci qu'ils ne

le sont Tun de l'autre, l'espace qui les separe etant egal ä leur diametre; deuxieme ligne

droite, ses yeux egaux et equidistants, un peu plus petits que ceux de la premiere

ligne; groupe des medians aussi long que large et aussi large en arriere qu'en avant.

Cheliceres avec, ä la marge anterieure, deux dents, la premiere beaucoup plus forte

que l'autre, ä la marge posterieure cinq dents, les trois premieres fortes et egales entre

elles, la quatrieme de moitie plus petite, la cinquieme encore plus petite. Pattes:

metatarses et tarses portant de fortes scopulas; metatarses aussi longs que les tibias,

armes, dans le tiers basal, de quatre longues epines disposees parpaires; tarses tres

Courts, egalant ä peine le tiers des metatarses; des epines se remarquent aussi aux

tibias et aux femurs. Epigyne simple (Fig. i6i), comme cela semble etre le cas pour

la plupart des especes du genre et tres petit.

Dimensions: Long, tot.: 26mm.; cephalothorax, long.: 12,5, larg.:ii,5; pattes, 1:52,

11:55, 111:42, IV : 47 ; envergure totale, les pattes etalees, : iio mm.

Le genre Isopeda^) est assez repandu en Australie, en Nouvelle-Guinee et en

Malaisie : il n'avait pas encore ete signale de Nouvelle-Caledonie, oü VI. neocaledonüa

est peut-etre localisee aux massifs montagneux de l'interieur. Cette espece, d'une taille

impressionnante, se rapproche beaucoup d'/. vülosa L. Koch d'Australie, sans toutefois

pouvoir etre confondue avec celle-ci, tant ä cause de la forme de l'epigyne, que de la

disposition des yeux.

Gen. Heteropoda Latreille, 1804.

Distribution geographique : Cosmopolite dans les regions chaudes.

Heteropoda regia (F.).

Distribution: Espece presque cosmopolite.

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: üubatche, 2(5, 8$; Hienghene, i $; Bopope, i $.

Cette espfece, presque cosmopolite, le plus souvent domestique, suit l'Homme dans

toutes les regions tropicales.

Gen. Corinna C. Koch, 1842.

Distribution geographique: Toutes les regions chaudes et parfois aussi

temperees.

') C'est bien Isopeda que L. Koch a ecrit et rien n'indique qu'il y ait lä un lapsus calami, ni qu'il

ait eu l'intention d'ecrire Isopoda, ce qui ne signifierait pas grand chose, comme le fait justement remar-

quer H. R. Hogg (1902). Je crois donc qu'il vaut mieux conserver l'orthographe de Koch, un auteur

ayant d'ailleurs le droit de composer un nom de genre comme il lui plait, sauf lorsqu'il y a erreur

evidente, ce qui n'est pas le cas.
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Corinna cetrata (E. Simon).

Creugas cetratus E. Simon, 1888, Ann. Soc. ent. Fr., p. 243.

Corinna cetrata E. Simon, 1898, Hist. Nat. Ar., H, p. 196.

Distribution : Nouvelle-Caledonie.

Localite: Nouvelle-Caledonie: Kone, Aoüt 191 1, i 9 jeune.

L'espece n'est connue que par trois mäles, qui sont dans la collection E. Simon.

L'attribution ä cette espece de l'exemplaire recueilli par MM. Sarasin et Roux est un

peu douteuse.

Gen. Chiracanthium C. Koch, 1836.

Distribution g^ographique: Cosmopolite.

Chiracanthium gilvum L. Koch.

Chiracanthmm gilvum L. Koch, 1873, Die Arachn. Austral., I, p. 410, pl- XXXII,

t'ig- 5-

Distribution: Australie, lies Loyalty, Nouvelles-H6brides, Samoa.

Localit^s: Iles Loyalty: Mare: Rö, i (5 ; La Roche 2 $.

Decrit d' Australie et d'UpoIu (Samoa) ce Chiracanthium a ete depuis signale des

Nouvelles-Hebrides (Rainbow, 1901).

Chiracanthium sp. ? (Fig. 162 et 163, p. 237.)

Localite : Iles Loyalty: Lifou, Kepenee, i $.

Des iles Loyalty, MIM. Sarasin et Roux ont rapporte un Chiracatithium, qui parait

different des especes jusqu'ici connues. Malheureusement il s'agit d'un seul male, pris,

Sans doute, juste au moment oü il venait d'eflfectuer sa derniere mue, ainsi que l'indi-

quent la couleur päle et le peu de consistance de ses teguments. Dans l'impossibilite

de le decrire convenablement, je prefere ne pas lui donner de nom.

Les Fig. 162 et 163 montrent l'aspect de l'organe copulateur qui semble avoir

sa forme definitive. Par ailleurs, les caracteres les plus saillants sont lessuivants: yeux

medians anterieurs plus gros que les lateraux, groupe des medians un peu plus large

que long, medians posterieurs legerement plus eloignes des lateraux que Tun del'autre;

cheliceres longues et divergentes, la marge anterieure avec deux dents egales pres de

l'angle, marge posterieure avec deux dents egales, plus fortes que les precedentes et

plus rapprochees du crochet.

Gen. Clubiona Latreille, 1804.

Distribution g^ographique : Cosmopolite.
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Clubiona neocaledonica n. sp. (Fig. 164 ä 167.)

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Foret du Mont Ignambi, 700 —800 m. altit.,

8 Juillet 191T, I (5 (type); Mont Humboldt, Novembre 1911, i $ (cotype), i jeune.

$. Couleur: Ceplialothorax fauve-rouge, plus fonce en avant, avec, sur la partie

cephalique, un reseau de lignes grisätres, longitudinales, anastomosees, parlant des yeux

posleneurs (Fig. 164); cheliceres fauve-rouge ainsi que les crochets, qui sont un peu

plus fonces; pieces buccales fauves, la piece labiale plus sombre, sauf ä l'apex, qui est

blanc; sternum jaune, teinte de roux sur les cötes et portant six tres petits points

fauves, disposes par paires et places en face des espaces intercoxaux, ä une certaine

Fig. 164. Clubiona neocaledonica, n. sp
, cf , X 3,5. —Fig. 165. Id., q', chelicere, vue en dessous. -

Fig. 166. Id., (f, piöces buccales. — Fig. 167. Id., cT, patte-mächoire et organe copulateur, vus en

dessous. —
• Fig. 167a. Id., q', tibia de la patte-mächoire, vu du cöte externe. —

• Fig. 167b. Id., $,

epigyne. —Fig. 168. Zoroides dalmasi, n. g., n. sp., $, X 14. —Fig. 169. Id., 9, vue de profil. —
Fig. 170. Id., 9, yeux, vus de dessus. —Fig. 171. Id., 9. chelicere, vue en dedans. —Fig. 172. Id.,

9, pieces buccales. —Fig. 173. Id., 9» patte I.

distance des bords; pattes jaunes concolores; abdomen testace, portant des taches

brunätres, ä contours mal definis et disposees en series longitudinales, ces taches sont

bien nettes sur le dos et les flaues, mais sont peu visibles sur le ventre. Cephalothorax

peu convexe, ä peine attenue en avant, portant une petite fossette tres mince, assez reculee.

Yeux : premiere ligne droite, les medians plus petits que les lateraux et plus rapproches entre

eux que de ceux-ci, seconde ligne droite, les medians plus ecartes Tun de l'autre que des

lateraux; groupe des medians beaucoup plus large que long et plus large en arriere,

ses yeux egaux; lateraux des deux lignes separes par un peu moins que leur diametre.

Cheliceres longues, fortement geniculees ä la base, un peu divergentes; la marge

antdrieure porte une forte dent triangulaire ä son angle et une petite dent entre la

precedente et le crochet, de plus, la face anterieure a un fort tubercule obtus, place un
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peu en avant de la marge; la marge posterieure porte une dent ä l'angle, une plus

petite, pres de celui-ci et un gros lobe arrondi pres du crochet') (Fig. 165), entre les

deux marges on voit quelques petits granules. Pieces buccales (Fig. 166): lames

maxillaires tres fortement arquees sur leur bord externe, piece labiale plus longue que

large, etranglee au tiers basal, et echancree au bord anterieur. Pattes IV —I— II —III,

le mauvais etat des exemplaires ne permet pas d'indiquer l'armature des articles.

Patte-mächoire (Fig. 167—1673): tibia plus long que la patella, aussi long que le

tarse, arme d'une courte apophyse lamelliforme dirigee obliquement en dehors et en

dessous, son extremite arrondie; bulbe tres simple, avec un style partant de l'angle in-

fero-interne, dirige d'abord longitudinalement, puis coude et revenant en arriere.

Dimensions: Long, tot.: 8 mm.; cephalothorax, long.: 4, larg. : 2,5.

Cette Araignee a l'aspect d'un Chiracaiitlinim et je pensais d'abord la rattacher

ä ce genre, mais eile a vraiment les caracteres essentiels des Clubioua, notamment

l'ecartement des yeux medians anterieurs, la presence d'une fossette, la forme des

pieces buccales et de la patte-mächoire.

On ne connaissait pas, jusqu'ici, de Clubione en Nouvelle-Caledonie, mais plusieurs

sont decrites d'Australie et de Polyn^sie.

Gen. Zoroides n. g.

Distribution g^ographique : Nouvelle-Caledonie.

Cephalothorax assez long, moderement attenue en avant, le bord frontal droit,

ses angles arrondis. Les deux lignes oculaires recurvees, les medians anterieurs plus

petits que les lateraux anterieurs et que les yeux de la seconde ligne; de chaque cöte

le lateral anterieur, le median et le lateral de la seconde ligne forment un groupe de

trois yeux tres rapproches. Bandeau presque nul, plus petit que les medians anterieurs.

Piece labiale plus large que longue, lames-maxillaires un peu convergentes, arrondies

au sommet. Pattes I et II longues et robustes, leurs tibias et metatarses armes, comme

dans le genre Zora, de longues epines couchees et un peu surelevees.

Ce genre nouveau est tres voisin de nos Zora et du genre Cfenomma, qui est

comme lui de Nouvelle-Caledonie; il s'en rapproche notamment par l'armature des

pattes, mais il s'en separe nettement, par contre, par la forme du cephalothorax, la

disposition des yeux et la grandeur des yeux medians anterieurs par rapport aux

autres yeux.

Zoroides dalmasi n. sp. (Fig. 168 ä 173, p. 234.)

Localit6: Mont Canala, 3 Novembre 191 1, i $ (type).

') Ce lobe n'existe pas chez le cotype, qui n'a qu'une seule dent ä la marge posterieure; la

denticulation des cheliceres ne doit donc pas etre consideree commedonnant des indications rigoureuses.
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$. Couleur: Cephalothorax fauve-jaune avec des bandes gris-brun, une mediane,

allant des yeux de la seconde ligne ä la fossette thoracique et, de chaque cöte, une

bände marginale n'atteignant pas tout ä fait la partie cephalique (Fig. i68); cheliceres

fauve-jaune, tachees de gris en avant, pieces buccales, hanches et sternum jaune clair,

concolores, le sternum finement borde de brun sur les cötes; pattes jaunes, les femurs

et patellas IV rembrunis; abdomen testace, avec, sur le dos, quelques petites taches

grises, surtout dans la moitie poslerieure oü ces taches sont disposees en trois paires,

Celles de la troisieme paire se reunissant plus ou moins sur la ligne mediane; les

flancs et le pourtour des filieres entierement de couleur noirätre, mouchetes de blanc.

Cephalothorax peu eleve, la partie posterieure, plus haute que l'anterieure, est

assez fortement convexe au-delä de la fossette thoracique (Fig. 169); partie cephalique

bien moins attenuee que dans le genre Zora, bord frontal plus large que le groupe

oculaire, regulierement arque, ses angles bien nets, quoique arrondis. Yeux: premiere

ligne recurvee, les medians plus petits que les lateraux et egalement eloignes de ceux-ci

qu'ils ne le sont entre eux; seconde ligne recurvee, ses yeux egaux, les medians plus

eloignes entre eux que des lateraux; groupe des medians plus long que large et plus

large en arriere; de chaque cöte, les lateraux anterieur et posterieur et le median

posterieur forment un groupe d'yeux egaux, assez resserres et englobes dans une tache

noire qui rend leurs contours peu visibles (Fig. 170). Bandeau presque nul, plus etroit

que le diametre des yeux medians anterieurs. Cheliceres longues, perpendiculaires,

non geniculees ä la base, ni divergentes; leurs marges portent des dents minuscules,

deux ä l'anterieure, une ä la posterieure (Fig. 171). Lames-maxiUaires un peu conver-

gentes, leur bord anterieur arrondi; piece buccale plus large que longue, arrondie

anterieurement, plus large au milieu qu'ä la base (Fig. 172). Sternum lisse et glabre,

convexe, en ecusson, son bord anterieur sinueux, legerement prolonge en arriere

entre les hanches IV. Pattes, I— II— IV—III, les anlerieures tres longues et robustes,

les femurs I portent, ä la face inferieure, quelques epines courtes et dressees, les

tibias I et II 6—6 epines couchees, surelevees ä la base, leur taille allant en croissant

ä partir de l'apex, de sorte que les premieres sont presque aussi longues que le tibia,

les metatarses I et II portent 4—4 epines semblables (Fig. 173); les femurs des quatre

paires portent, sur la ligne mediane de la face superieure, une ou deux petites epines

et les articies des pattes III et IV quelques-unes de ce genre. Epigyne tres simple,

Sans rien de bien remarquable.

Dimensions: Long, tot.: 3 mm.; cephalothorax, long.: 1,5, larg. : i.

Les caracteres qui separent le genre Zoroidcs des deux genres voisins Zora et

Ctenomma ont ete donnes plus haut; il n'y a d'ailleurs pas de Zora en Oceanie, mais

par contre l'unique espece du genre Cfetioinma, C. Hncatuin (E. Simon), est connue de

Nouvelle-Caledonie; Z. dalmasi s'en distingue nettement par la disposition des yeux.
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Farn. Ag-elenidae.

Gen. Cambridgea L. Koch, 1872.

Distribution geographique : Nouvelle-Zelande, Nouvelle-Caledonie.

Fig. 174. Cambridgea simoni, n. sp., 9i type, X 6. —Fig. 175. Id., $, cotype, X 6. —Fig. 176. Id., $,

vue de profil. —Fig. 177. Id., O, chelicere, vue en dessous. —Fig. 178. Id., 9, pieces buccales. —
Fig. 179. Id., 9, patte III, X 6. —Fig. 180. Id., 9, patte-mächoire, X 22. —Fig. 181. Id., 9, filieres

et colulus. —Fig. 182. Id., epigyne. —Fig. 162 et 163. Chiracanthittni sp.? organe copulateur cf.

Cambridgea simoni n. sp. (Fig. 174 ä 182).

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Mont Canala, 3 Novembre 1911, i 9 (type); Mont

Panie, Juin 1911, i 9 (cotype).

9. Couleur fondamentale testace clair, fortement tache de brun; cephalothorax

testace, avec deux bandes brunes partant des yeux posterieurs, se reunissant au niveau

de la fossette thoracique et continuant jusqu'au bord posterieur, sur les bords lateraux

deux langes bandes de meme couleur, plus etroites en avant, ä bord interne fortement

dente; cheliceres fauves, avec des bandes gris-brun longitudinales sur la face anterieure;

pieces buccales entierement brunes, sauf la ligne interne des lames-maxillaires et le

bord anterieur de la piece buccale, qui sont plus clairs; sternum brun, avec une petite

"ligne mediane testacee, sur sa moitie anterieure et, en face des hanches I, 11, III, un

point fauve tres peu visible; pattes testacees, fortement annelees de brun ä tous les

Sarasin & Roux, Nova Caledonia. 31
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articles (Fig. 179), sauf aux metatarses et aux tarses, qui sont concolores, les metatarses

plus fonces sur l'apex ; abdoraen presque entierement recouvert de brun (Fig. 174); sur

la face ventrale, la partie testacee est plus etendue et comprend notamment la region

qui couvre les poumons et deux bandes longitudinales convergentes, allant des pou-

mons aux environs des filieres, qu'elles n'atteignent pas. Cephalothorax ä partie plus

elevee au niveau de la fossette thoracique (Fig. 176), angles frontaux bien nets, ä peine

arrondis. Yeux n'occupant que la moitie du front; premiere ligne legerement recurvee,

les medians plus petits que les lateraux et plus rapproches entre eux que de ceux-ci;

seconde ligne procurvee, ses yeux egaux et equidistants, aussi gros que les lateraux

anterieurs; groupe des medians plus long que large et plus large en arriere. Ciieli-

ceres tres longues, renflees ä la base, projetees en avant et divergeant l'une de

l'autre, leur marge anterieure fortement dentee (Fig. 177). Pieces buccales (Fig. 178):

lames-maxillaires droites et paralleles, leur partie anterieure arrondie en dehors, tron-

quee obliquement en dedans; piece labiale plus longue que large, ä cötes paralleles, ä

bord anterieur un peu echancre. Sternum cordiforme, aussi large que long, ä bord

anterieur droit. Pattes I —IV—II— III, assez longues et fines, les tarses egalant ä peine

la moitie des metatarses, armees de quelques epines courtes (le mauvais etat des pattes

empeclie de denombrer les epines). Abdomen ovale allonge, les filieres inferieures

sont beaucoup plus grosses que les superieures (Fig. i8r); colulus bien developpe.

Epigyne (Fig. 182) en plaque sub-carree, faisant une assez forte saillie du cöte de la

ligne epigastrique (Fig. 176), au-dessus de laquelle eile est prolongee en deux sortes

de petits crochets coniques, un peu courbes.

Dimensions: Long, tot.: 6,5 mm., cephalotliorax, long.: 3, larg. : 2,5; long, des

cheliceres: 2.

L'exemplaire que je considere comme cotype est quelque peu difierent du

type : sa taille est un peu plus forte, les dessins du cephalothorax moins developpes,

ainsi que le montre la Fig. 175, et les anneaux des pattes sont bien moins nets; je ne

crois pas, cependant, qu'il y ait lä de quoi separer les deux formes, qui sont, dans

l'ensemble, tres semblables; l'epigyne du cotype, en particulier, est bien faite sur le

meme plan, bien qu'elle presente quelques differences, sans doute individuelles;

en particulier eile a les memes crochets aigus, au-dessus de la ligne epigastrique,

mais on les voit moins nettement, parce que l'abdomea est plus distendu que celui

du type.

Le genre Cambridgea n'etait connu, jusqu'ä present, que de Nouvelle-Zelande.

Sa decouverte en Nouvelle-Caledonie est donc un fait particulierement interessant; Joint

aux affinites reelles qui existent entre les deux faunes, il nous montre qu'il y a eu des

relations territoriales entre ces deux iles. J'ai indique dans l'introduction de ce travail

comment il fallait tirer parti de nos connaissances actuelles sur la repartition des

Araignees. Cambridgea simom est une espece bien particuliere ä l'interieur du genre,

auquel eile appartient sans conteste, par la disposition de ses yeux, la forme de ses
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pieces buccales, de ses filieres et le grand developpement du colulus. Elle s'ecarte

sensiblement des deux genres voisins, Gohia Dalmas, 1918, et Mynoglenes Simon, 1905.

M. DE Dalmas a fait en 1918 (Ann. Soc. ent. France, 1918, p. 397—403) une etude

des Cambridgea de Nouvelle-Zelande, qui permet de comparer celles-ci ä l'espece de

la Nouvelle-Caledonie.

Farn. Pisauridae.

Gen. Nilus Cambridge, 1876.

Distribution g^ographique : Australie, lies Loyalty.

Nilus ornatus n. sp. (Fig. 183 ä 185, p. 242.)

Localit^: Iles Loyalty: Ouvea; Fayaoue, Mai 1912, i $ (type), i2 immature,

5 individus jeunes.

$. (Fig. 183.) Couleur generale fauve avec des bandes longitudinales argentees;

cephalothorax fauve, un peu plus fonce en avant, avec, au milieu, une bände de poils

argentes, mince et droite, partant du milieu des yeux medians et atteignant la fossette;

sur les cötes, des bandes laterales de meme nature, beaucoup plus larges, arquees, ä

bord interne irregulier; ces bandes laterales atteignent les cötes du cephalothorax; la

partie mediane du cephalothorax est couverte de fins poils noirs et porte en outre des

lignes foncees rayonnantes; cheliceres fauves, pieces buccales, sternum et hanches

testaces; pattes fauve päle, avec des anneaux gris, peu nets, bien visibles seulement

aux femurs et ä l'extremite apicale des tibias; abdomen fauve, avec, au-dessus du coeur,

une bände plus päle, bordee de chaque cöte par une bände plus foncee, puis par une

fine bände de poils argentes; le dessin fauve de la face dorsale est limite sur les cötes

par une ligne sinueuse bien nette, bordee elle-meme par une bände de poils argentes,

flaues testaces, tachetes de fauve, venire testace. Cephalothorax sans Separation nette

entre les parties thoracique et cephalique, celie-ci peu convexe, assez large en avant,

son bord anterieur arque, les angles bien nets, un peu arrondis. Yeux (Fig. 184) : les

deux lignes recurvees, la seconde plus que la premiere et plus large que celle-ci; les me-

dians de la premiere ligne sont separes entre eux par un espace un peu inferieur ä leur

diametre, des lateraux par un espace moindre; seconde ligne fortement recurvee, les

medians separes entre eux par un espace un peu inferieur ä leur diametre, des lateraux

par un espace egal ä une fois et demie leur diametre; groupe des medians plus long

que large et legerement plus large en arriere; lateraux des deux lignes plus separes

entre eux que ne le sont les medians, les huit yeux sont ä peu pres egaux entre eux.

Bandeau etroit. Cheliceres assez fortes, mais peu longues, portant trois dents ä la marge

anterieure, la mediane plus forte, et trois dents egales ä la marge posterieure. Piece

labiale aussi large que longue, arrondie en avant, sans angles anterieurs nets. Sternum
31*
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cordiforme, aussi large que long. Pattes I —II— IV —III, armees d'epines fines et lon-

gues, surtout aux tibias et metatarses; ä la face inferieure des femurs I et II, deux

series de 4 6pines, des femurs III et IV, deux series de 3. Epigyne (Fig. 185) faisant

une forte saillie et presentant une plaque fauve, en trefle ä sommet posterieur, entouree

sur les cötes par deux bourrelets ^pais blancs.

Dimensions: Long, tot.: 9mm., cephalo-thorax, long.: 4 mm., larg.: 3,2 mm.

Le genre Nilus n'etait pas connu du groupe neocaledonien, mais plusieurs especes

ont ete decrites d'Australie par L. Koch, sous le nom de Dolomedes.

Une note prise par M. Roux indique que «cette Araign^e vit sur une toile plutöt

dense, en forme d'entonnoir assez prononcee, d'une ouverture de 25 cm. et placee sur

des arbustes ä environ i m. du sol; la toile, dont le fond, d'un tissu serr6, garni de

debris divers, feuilles, bois, ecorce, donne acces ä un rameau creux, perce d'un trou

rond et oü se tient l'Araignee en temps ordinaire.»

Gen. Dolomedes Latreille, 1804.

Distribution g^ographique : Presque cosmopolite.

Dolomedes titan n. sp. (Fig. 186 ä 188, p. 242).

LocalitSs: Nouvelle - Caledonie : Vallee du Diahot, i Mai igri, i jeune; entre

Oubatche et Tao, 24 Juin 1911, i $ jeune; Station pres du fleuve Kone, 18 Aoüt 1911,

2 jeunes; Vallee de Ngo'i, i jeune; Mont Canala, 700 m. altit., 3 Nov. 1911, i 5 (type),

2 (J jeunes.

$. Couleur: Cephalothorax (Fig. 186) fauve, plus fonce sur la partie mediane; de

chaque cöte, une etroite bände fauve-jaune, plus päle que le reste, puis une bände .

'

marginale, plus large que la precedente, fauve tachete de noir; touchant ä la bände la-

terale claire, trois petites taches noires triangulaires, de chaque cöte; bandeau coupe

de deux bandes noires partant des sillons cephaliques et s'elargissant vers l'avant;

cheliceres fauve-rouge tres fonce, presque noires; pieces buccales de memecouleur, plus

claires ä leur extremite; sternum et hanches fauves, concolores. Pattes : femurs fauves,

anneles de brun, ces anneaux larges, irreguliers, visibles surtout en dessus; patellas

fauves, concolores, tibias portant des anneaux ä peine distincts; tarses et metatarses

d'un brun tres fonce. Abdomen gris en dessous, presque noir en dessus. Cephalothorax

large, tres eleve en arriere, avec une strie thoracique longue et profonde et des stries

divergentes bien marquees. Yeux: premiere ligne recurvee, ses yeux equidistants, les

m^dians plus gros que les laleraux; seconde ligne fortement recurvee, yeux presque

egaux, les medians plus rapproches; les lat^raux des deux hgnes sont plus ecartes Tun

de l'autre que ne le sont les medians; quadrilatere des medians plus long que large,

beaucoup plus etroit en avant, les medians posterieurs beaucoup plus gros que les

anterieurs (Fig. 187). Bandeau oblique, ä peu pres aussi large que le groupe oculaire.
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Cheliceres longues, renflees vers leur milieu, un peu divergentes; ä la marge

anterieure, trois dents rapprochees, la premiere tres petita, la mediane tres forte; ä la

marge posterieure, quatre dents fortes, egales, equidistantes. Pattes robustes, longues,

armees ä tous les articles de nombreuses epines; des scopulas sur toute la longueur

des tarses et metatarses. Epigyne en forme d'une grande plaque sub-circulaire, creusee

en son milieu d'une fenetre ä bords chitinises, arrondie en avant, s'elargissant vers

l'arriere; cette fenetre laisse voir le tegument blanc; son bord posterieur est interrompu

au milieu et relie ä la fente epigastrique par une piece chitineuse egalement blanche

(Fig. i88).

Dimensions: Long, tot.: 34 mm.; cephalothorax, long.: 17; larg. : 15; long, des

cheliceres: 7; pattes, 1:85, II : 81, III: 70, IV: 90. Les pattes etendues dans le sens

longitudinal du corps, l'animal mesure 165 mm. de l'extremite des pattes I ä celle des

pattes IV.

Cette espece est la plus grande peut-etre de tout le genre; eile se distingue de

toutes les autres connues et en particulier de D. australiamis L. Koch, dont eile se

rapproche le plus, par la taille et la forme de l'epigyne.

Dolomedes neocaledonicus E. Simon ') n. sp. (Fig. 189 ä 191, p. 242.)

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Noumea, i $, 2 $ (types), coUection E. Simon;

Canala, Oct. 191 1, i S (cotype), plusieurs jeunes, coli. Sarasin et Roux.

(?. Couleur: Cephalothorax ä teguments fauve päle au milieu avec, de chaque

cöte, une bände assez large, encore plus claire, suivie par une bände plus etroite, de

meme couleur que la partie mediane et enfin une fine ligne marginale brune; la surface

du cephalothorax porte de fins poils bruns peu serres, mais pas de poils blancs ou

jaunes, sauf autour des yeux et sur les bords lateraux, de plus, vers le groupe oculaire

quelques longs poils noirs; cheliceres, pieces buccales et pattes jaune päle uniforme, de

longs poils blancs sur la moitie distale des cheliceres et sur le sternum: abdomen en

dessus gris-beige tres päle, parseme de poils ä reflets dores et avec deux lignes de

tres petits points blancs, argentes. Yeux: premiere ligne legerement procurvee, les

medians plus gros que les lateraux, separes entre eux, ainsi que des lateraux par un

espace ä peine egal ä leur rayon; yeux de la seconde ligne beaucoup plus gros

que les medians anterieurs, ä peu pres ^gaux entre eux, les lateraux deux fois plus

ecartes des medians que ne le sont ceux-ci entre eux; groupe des medians aussi large

que long. Patte-mächoire (P'ig. 189 et 190): patella et tibia ä peu pres aussi longs, leur

ensemble plus court que la longueur du femur; tibia portant ä l'extremite, du cöte

externe, une apophyse ä deux branches dont la superieure est plus longue et plus

courbee que l'inierieure ; en outre, ä la memeextremite, mais vers le milieu en dessous,

ie tibia est renfle en une saillie conique sur laquelle vient s'appuyer une partie fortement

chitinisee du tarse.

') Cette espece existait, sous ce nom, dans la collection de M. Simon, mais eile n'avait pas

^te decrite.
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$. Tres semblable au male, mais de couleur generale plus foncee et de formes

plus robustes. Epigyne (Fig. 191) : la plaque mediane est caract6risee par sa forme en

losange.

Dimensions: (J. Long, tot.: 11 mm., cephalothorax, long.: 4,8, larg.: 4,5, pattes,

1 : 23, II : 24,5, III : 20,5, IV : 27.

Fig. 183. Nihis ornatiis, n. sp., 9» X 3.5. —Fig. 184. Id., Q, groupe oculaire. —Fig. 185. Id., 5,

epigyne. —Fig. 186. Dolomedes litan, n. sp., $, X 2. —Fig. 187. Id., 2, yeux, vus par devant. —
Fig. 188. Id., 9> epigyne. —Fig. 189. Dolomedes neocaledonicus E. Simon, n. sp., cTi patte mächoire

et Organe copulateur. —Fig. 190. Id.j c?» les memes organes, vus de cöte. —Fig. 191. Id., 5,
epigyne. —Fig. 192. Dolomedes lafoensis, n. sp., cf, tarse de la pattemächoire et organe copulateur. —
F'g- 193 ^d., cf, patte-mächoire, vue de cöte. —Fig. 194. Id., 9> epigyne. —Fig. 195. Anoteropis

flavovitlata E. Simon, cT, patte-mächoire et organe copulateur. —Fig. 196. Id., $, epigyne. —Fig. 197.

Lycosa konei, n. sp., $, X 4,5. —Fig. 198. Id., sternum. —Fig. 199. Id., epigyne.
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2. Long. tot. : 16 mm., cephalothorax, long.: 7, larg. : 6,2; pattes, 1:30, 111:27,

IV : 36.

Cette espece se reconnait aisement ä l'absence de bände blanche sub-marginale

au cephalothorax et ä la forme des organes copulateurs.

Dolomedes lafoensis n. sp. (Fig. 192 ä 194, p. 242.)

Localit^: Nouvelle-Caledonie : La Foa, i (J, i $ (types).

cJ. Couleur: Cephalothorax fauve, couvert de poils roux et bruns melanges,

avec, de chaque cöte, une bände d'un blanc tres pur, ä bords festonnes, atteignant en

avant, en s'amincissant, les angles frontaux ; ces bandes sont separees des cötes par un

espace fauve moins large qu'elles-memes; elles sont prolongees en avant sur les cheli-

ceres et en arriere sur l'abdomen; pieces buccales, sternum et pattes jaune clair, con-

colores
;

(abdomen frotte). Cephalothorax large, deve en arriere, ä la hauteur de la

strie thoracique, celle-ci fine, longue, descendant en arriere sur la partie declive, qui

est presque perpendiculaire; front im peu plus large que le groupe oculaire, droit en

avant. Yeux: premiere ligne recurvee, ses yeux ä peu pres equidistants, les medians

plus gros que les lateraux; seconde ligne plus fortement recurvee et beaucoup plus

large que la premiere; une ligne passant par le bord posterieur des medians touche

juste le bord anterieur des lateraux, ceux-ci plus gros que les medians et regardant

sur les cötes, medians un peu plus rapproches entre eux que des lateraux; groupe des

medians plus long que large et plus large en arriere, les posterieurs plus gros que les

anterieurs. Patte-mächoire tres longue (Fig. 193), aussi longue que le corps entier, atteignant

presque en avant le milieu des tibias I; cet allongement est du ä celui de tous les

articles (sauf le tarse); la patella est trois fois aussi longue que large en avant, le tibia

est deux fois aussi long que la patella ou que le tarse. Tarse assez petit, son angle

infero-externe, tres chitinise, porte une petite apophyse carree, dirigec en bas, bulbe (voir

Fig. 192); le tibia porte, ä l'angle externe, une apophyse tres foncee, courte, large, ä

bord anterieur incurve, laissant les angles tres saillants.

2. J'attribue au male precedemment decrit une femelle, trouvee dans la meme
localite et de proportions concordantes. Elle se distingue par les caracteres suivants.

Couleur generale beaucoup plus foncee, bandes claires peu visibles, reduites sur

le cephalothorax ä une mince ligne mediane jaunätre, allant du tiers anterieur jusqu'ä

la partie declive posterieure et ä deux minces bandes laterales, sinueuses, de meme
couleur; sur l'abdomen, le vaisseau dorsal est couvert de poils roux formant une

bände lanceolee, avec quelques poils blancs en avant; de chaque cöte de cette bände

mediane une ligne tres mince de petits points formes de quelques poils blancs; les

flancs sont couverts de poils blanc-jaunätre. Pattes plus robustes et moins longues.

Epigyne (Fig. 194) non en surface plane, mais ä moitie anterieure un peu con-

cave, tandis que la moitie posterieure est tres convexe et fait assez fortement saillie.
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Dimensions : ^. Long, tot.: 12,5 mm.; cephalothorax, long.: 6,2, larg.:5; pattes,

patte-mächoire: 12,2, 1:26, 11:25, III: 21, IV : 27.

$. Long, tot.: 13 mm., cephalothorax, long.: 6,2, larg. : 6; pattes: 1:23, 11:22,

III : 21, IV : 25.

Le male de cette espece est particulierement remarquable par la longueur des

differents articles de la patte-mächoire.

Gen. Anoteropis L. Koch, 1878.

Distribution g^ographique: Austraüe, Nouvelle-Gmnee, Nouvelle-Zelande,

Nouvelle-Caledonie.

Anoteropis flavovittata E. Simon. (Fig. 195 et 196, p. 242.)

Anoteropis flavovittata E. Simon, 1880, C. R. Soc. entom. BeJgique, p. CLXVI.

Localites: Nouvelle-Caledonie: Foret au dessus d'Oubatche, Sept. 1911, 2 5,

2 jeunes; Foret du Mont Ignambi, Juillet 1911, i jeune $; Foret du Mont Panie, Juin

191 1, I 2; Mont Canala, Nov. 1911, i (J, i 5, i jeune.

Cette espece avait ete d^crite par M. Simon sur des femelies envoyees par Saves

de Noumea, ce qui ne signifie pas rigoureusement qu'elles aient ete capturees dans cette

localite. MM. Sarasin et Roux en ont recueilli un bon nombre d'exemplaires, parmi

lesquels un male qui complete la connaissance de l'espece. Les captures de MM.

Sarasin et Roux semblent indiquer que ce Pisauride vit surtout dans les regions

montagneuses.

Je donne ici le dessin de la patte-mächoire du $ (Fig. 195) et de l'epigyne

(Fig. 196).

Fam. Lyeosidae.

Gen. Lycosa Latreille, 1804.

Distribution g^ographique: Cosmopolite.

Lycosa caenosa Rainbow.

Lycosa caenosa Rainbow, 1899, Proc. Linn. Soc. New South Wales, 2, p. 315,

pl. XXV, Fig. 6.

Lycosa caenosa Rainbow, 1901, Proc. Linn. Soc. N. S. W., p. 530.

Localites: Nouvelle-Caledonie: Mont Canala, 3 Novembre 191 1, i $, i $;

Yate, I $. Iles Loyalty: Ouvea, Fayaoue, i $; Lifou: Nathalo, i Mai 1912, 2 $,

Kepenee, Avril 1912, i $; Mare, La Roche, i 5.

Decrite par Rainbow de l'ile de Santa Cruz (au nord des Nouvelles Hebrides),

cette espece a ele signalee par ce meme auteur, en 1901, des Nouvelles-H^brides; eile

semble donc avoir une assez large repartition, et il n'est pas extraordinaire de la
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trouver dans le groupe neo-caledonien. Les exemplaires qu'y ont recueillis MM.

Sarasin et Roux correspondent bien ä la description de Rainbow et assez bien ä la

figure qui represente l'epigyne; celle-ci, qui est d'un type commun chez les Lycoses,

varie un peu d'un individu ä l'autre.

L. caenosa appartient au groupe des Trochosa. L'espece est particulierement bien

representee aux Loyalty. L'identite des exemplaires de Nouvelle-Cal^donie n'est pas

absolument certaine; cette Lycose a en effet une epigyne avec une carene mediane en

X (t renverse), c'est ä dire d'un type extremement repandu, ce qui rend la determination

tres malaisee.

Lycosa konei n. sp. (Fig. 197 ä 199, p. 242.)

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Station au bord du fleuve Kone, Aoüt 1911,2$

types); Bopope, Aoüt 191 1, i $ (cotype).

$. Couleur: Cephalothorax (Fig. 197) avec une bände mediane fauve clair, par-

tant un peu en arriere des yeux de la seconde ligne, s'elargissant progressivement

jusqu'ä un point place un peu en avant de la fossette, lä, s'etranglant brusquement puis

s'elargissant de nouveau et s'attenuant ensuite jusqu'au bord posterieur; de chaque cöte

une large bände brune, puis une bände fauve clair, assez mince, puis une bände mar-

ginale brune, de meme largeur que la precedente; region des yeux noire; cheliceres

brun tres fonce; lames-maxillaires fauves, plus claires ä l'angle antero-interne, piece

buccale fauve; sternum fauve, avec un dessin gris plus ou moins net (Fig. 198); pattes

fauves, avec des. anneaux gris peu visibles; abdomen brun sombre, avec la partie an-

terieure du dos plus claire (Fig. 197) et deux lignes de taches blanchätres peu nettes,

ayant chacune un point brun au centre. Groupe oculaire n'occupant qu'un peu plus

d'un tiers du bord frontal; premiere ligne droite, les medians plus gros que les lateraux,

separes entre eux par un espace un peu plus faible que leur diametre, plus rapproches

des lateraux, plus eloignes des yeux de la seconde ligne que des lateraux anterieurs;

seconde ligne aussi large que la premiere, ses yeux, les plus gros de tous, separes entre

eux par un peu moins que leur diametre; troisieme ligne plus large que la seconde,

ses yeux assez recules, eloignes des yeux de la seconde ligne par un espace un peu

plus grand que le diametre de ceux-ci. Bandeau aussi large que les medians anterieurs.

Cheliceres robustes et assez courtes, armees de deux dents ä la marge anterieure, de

trois ä la marge posterieure. Pattes assez courtes, armees d'epines assez nombreuses;

en particulier, aux tibias I et II, 2-2—2 epines, aux metatarses I et II, 2—2, de plus

un verticille de courtes epines ä l'apex des metatarses; les 2 premieres epines, du cöte

anterieur du metatarse II, sont plus courtes et plus fines que les autres. Epigyne

(Fig. 199) divisee par un septum seulement dans sa partie posterieure.

Dimensions: Long, tot.: 8 mm., cephalothorax, long.: 4, larg. 3.

Cette espece appartient au groupe des Arctosa. Elle se remarque par la dispo-

sition de ses yeux et la forme de l'epigyne.

Sarasin & Roux, Nova Caledonia. 32
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Gen. Lycosella Thoreil, 1890.

Distributiong6ographique:Sumatra,Australie,Nouvelle-Caledonie, lies Sandwich.

Lycosella sp.?

Localit6: Nouvelle-Caledonie: Mont Canala, Nov. 1911.

Ce genre a ete cite de Nouvelle-Caledonie par M. E. Simon (Hist. nat. Ar., II,

p. 350) et en effet sa collection en contient deux exemplaires, qui n'ont pas re^u de

nom specifique. MM. Sarasin et Roux en ont recueilli deux autres au Mont Canala,

qui representent chacun une espece differente et vraisemblablement nouvelle. Mais ils

sont trop mal caracterises pour que je me prononce ä ce sujet. Je signalerai seulement

la presence du genre en Nouvelle-Caledonie, oii il est represente par au moins trois

especes.

Ce sont de petites Lycosides, ayant la taille et l'aspect de nos Par dosa ; leur face

est ä peu pres carree, avec les yeux de la seconde ligne places sur les angles; la

premiere ligne est plus ou moins fortement procurvee.

Le genre est en outre represente en Australie, ä Sumatra et aux iles Sandwich.

Gen. Hippasa E. Simon, 1885?.

Distribution g^ographique : Ancien monde, toutes les regions chaudes.

Hippasa sp.?

Une femelle, non completement adulte et un male, adulte mais epile, surtout

sur l'abdomen, paraissent representer ce genre. L'etat des exemplaires que j'ai sous

les yeux ne me permet pas d'etre plus affirmatif.

Gen. Bradystichus E. Simon, 1884.

Distribution g^ographique : Nouvelle-Caledonie.

Bradystichus crispatus E. Simon.

Bradystichus crispatus E. Simon, 1884, C. R. Soc. ent. Belg., p. CCXCVIII.

Localit^: Nouvelle-Caledonie: Mont Canala, 4 Novembre 1911, de 800 ä 1000 m.

d'altitude, 2 $.

L'espece avait ete decrite par M. Simon sur des exemplaires provenant precisement

de la meme localite.

Le genre Bradystichus presente une convergence remarquable avec d'autres

Araignees appartenant ä des groupes tres differents: Cryptothele, de la famille des

Zodariidae, Regillus, de la famille des Thomisidae, et Paratropis et Anisaspis, de la

famille des Aviciilariidae. Les dessins qu'a donnes M. Simon, dans l'Histoire naturelle

des Araignees, du Cryptothele marchei (T. 1, p. 420) et du Regillus bitubercnlatiis (T. I,

p. 1049) representent bien l'aspect de ces curieuses Araignees. Cette convergence est

due certainement ä un mode de vie analogue qui consiste ä vivre enfoui dans la boue

semi-liquide. Dans les collections, en effet, les teguments de ces Araignees sont con-
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slamment recouverts de parcelles de terra, et de plus, le fait a ete etabli avec certitude

pour las Parairopis par Frederick O. P. Cambridge, qui les a trouves lui-meme dans la

terre humide, lors da son voyaga dans le bassin de l'Amazone.

Une autre espece du meme genre: B. calligaster E. Simon, est connue de Nou-

vella-Caledonie.

Farn. Saltieidae.

Gen. Corambis E. Simon, 1901.

Distribution g^ographique: Nouvelle-Caledonie.

Corambis insignipes (E. Simon) (Fig. 200 ä 203, p. 248).

Hydia insignipes E. Simon, 1880, C. R. See. ent. Belgique, p. CLXV.

Cora7?ibis insignipes E. Simon, 1901, Hist. Nat. Ar. II, p. 609.

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Oubatche, Juin 1911, i $; Foret du Mont

Panie, Juin 1911, i jeune; Kone, Aoüt 1911, i 9; Bopope, Acut 1911, 2 $.

Le type proviant de Canala. A sa description il faut ajoutar que les patellas 1

portant daux epines du cöte inferieur, aussi bien chez le male que chez la femelle.

Le male seul possede les pattes de la premiere paire tres fortes et curieusement

deformees; chez la femelle elles sont fortes, mais normales et ne portent pas de brosses

da poils noirs ä la face inferieure des femurs, patellas et tibias. Par ailleurs les deux

sexas sont peu dissemblables. Les femelles que je possede ne sont pas completameht

adultes, bien que l'une d'elles (celle de Kone) ait un semblant d'epigyne, qui na me

parait pas tout ä fait developpe.

Gen. Rhondes E. Simon, 190L

Distribution g^ographique : Nouvelle-Caledonie.

Rhondes neocaledonicus (E. Simon) (Fig. 204 ä 206, p. 248).

Maevia neocaledonica E. Simon, 1888, Ann. Soc. ent. France, p. 237.

Rhondes neocaledonicus E. Simon, 1901, Hist. Nat. Ar., II, p. 552.

Distribution : Nouvelle-Caledonie.

Localit^s: Oubatche i 2; Mont Ignambi i (J, i ?; Foret du Mont Panie, i $,

8 ?, 1 jeune; Vallee de NgoT, i $; Mont Canala, Aoüt 1911, 4 (J, 12 $, 3 jeunes.

Cetta espece etait connue jusqu'ä present par un saul male, provenant da Noumea.

On voit, par l'enumeration ci-dessus, qu'en realite l'espece est tres bien representee

dans l'ile, mais eile parait particulierament abondante sur les hauteurs (Mont Canala et

Mont Panie).

32*
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La femelle est tres semblable au male, et la description qu'a donnee M. Simon

de celui-ci, s'applique tres bien ä l'autre sexe. Je donne ici le dessin de l'epigyne,

qui est assez caracteristique (Fig. 206).

Je tiens ä faire remarquer que l'espece a ete decrite sur un individu de taille au-

dessous de la moyenne, ce qui mettrait peut-etre un certain doute dans la determination

Fig. 200. Corambis insignipes E. Simon, cT, X 3,5. —Fig. 201. Id., cj', patte I, vue de cöte. —
Fig. 202. Id., cT, patte-mächoire et organe copulateur. —Fig. 203. Id , cf, tibia de la patte-mächoire,

vu de cöte. —Fig. 204. Rhondes neocaledonicns E. Simon, 9; X 3,5- —Fig. 205. Id., cf', patte-mächoire

et Organe copulateur. —Fig. 206. Id., 2, epigyne. —Fig. 207 Trile igtiipilosus, n. sp., X 3.5. —
Fig. 208. Id., (f, chelicere. — Fig. 209. Id., cf, pieces buccales. —Fig. 210. Id., tj', patte I.

—
Fig. 211. Id., (^, patte-mächoire et organe copulateur. —Fig. 212. Id., 0^', tibia de la patte-mächoire,

vu de cöt€. —Fig. 213. Id., 9) epigyne.

de cette Araignee. En realite, le Rhondes neocaledoniais est dassez forte taille, surtout

la femelle, et c'est un des plus gros Salticides de l'ile.

Les dimensions de deux exemplaires normaux sont. : Longueur, ^ ; 8 mm.,

$: 11,5 mm.

Rhondes neocaledonicns E. Simon, variete?

Localit^s: Mont Ignambi, i 2; Yate, Mars 1912, i $.

Ce male et cette femelle rentrent incontestablement dans le genre Rhondes et

sont meme tres voisins de 7?. neocaledonicns E. S., mais ils s'en distinguent Tun et
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l'autre par des caracteres communs, assez sensibles, mais trop peu tranchants cependant

pour que je me risque ä les considerer comme une forme nouvelle, d'autant que las

organes d'accouplement n'offrent aucune difference avec ceux de la forme typique.

Leurs caracteres particuliers les plus nets sont les suivants:

Cephalothorax plus large au milieu, plus attenue en avant, plus arrondi sur les

cötes. Croupe oculaire parallele et non plus etroit en arriere, ä peu pres aussi large

que long et non plus large, les yeux de la troisieme ligne proportionneliement moins

gros. Epines des tibias, metatarses I et 11 en memenombre, mais moins longues.

Le male est en general plus fonce, et les bandes longitudinales de son cephalo-

thorax atteignent le bord des cötes, mais ce ne sont peutetre lä que des caracteres

individuels.

Gen. Holoplatys E. Simon, 1885.

Distribution g^ographique : Malaisie, Australie, Polynesie.

Holoplatys planissima (L. Koch).

Marptusa planissi?na L. Koch, 1879, Ar. Austr., II, p. iioo, pl. XCVI, Fig. 4 —5.

Holoplatys planissima E. Simon, 1885, C. R. soc. ent. Belg. p. LXXXIX.
Holoplatys planissima E. Simon, 1901, Hist. Nat. Ar., II. p. 608.

Distribution: Malaisie, Australie, Polynesie.

Localit^: Nouvelle-Caledonie: Canala, Oct. 1911, i jeune.

L'espece, qui a ete signalee de Noumea par E. Simon (1885), est connue d'Au-

stralie, de Polynesie et de Malaisie. M. de Dalmas a etabli qu'on l'avait indiquee par

erreur de Nouvelle-Zelande, et il a donne le nom de H. urvillei ä l'espece neo-zelan-

daise (1918).

Le mode de vie de cette Araignee n'est pas connu. lis est possible que l'apla-

tissement du corps soit en rapport avec l'habitude de vivre sous les ecorces d'arbres

ou dans les fentes de' rochers.

Gen. Menemerus E. Simon, 1868.

Distribution g^ographique : Cosmopolite.

Menemerus bivittatus (L. Dufour).

Salticus bivittatus L. Dufour, 1831, Ann. Soc. Nat., p. 15, pl. II, Fig. 5.

Salticus melanognathiis Lucas, 1839, Hist. lies Canar., II, p. 29, pl. VII, Fig. 4.

Menemerus foliatus L. Koch, 1879, p. 1123, pl. XCVIII, Fig. i, 2.

Menemerus melanognathus E. Simon, 1885, C. R. Soc. ent. Belg., p. LXXXVIII.
Marptusa melanognathus Rainbow, 1901, Proc. Linn. Soc. N. S. W.
Menemertcs bivittattis E. Simon, 1901, Hist. Nat. Ar., II, p. 603—604.

Menemerus bivittatus Petrunkevitch, 191 t. Bull. Amer. Mus. Nat. Hist. XXIX, p. 672.
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Distribution: Cosmopolite dans les regions tropicales.

Localit^s: Noüvelle-Caledonie : Oubatche, Avril 1911, 2 (^, i $; Kone, Aoüt

1911, I $.

La 5 d'Oubatche parait avoir dejä pondu, ce qui peut etre un renseignement

utile, etant donne qu'on connait la date de la capture.

L'espece est ä peu pres cosmopolite; eile se trouve dans toutes les regions

tropicales de l'ancien et du nouveau monde, ce qui lui a valu d'etre decrite sous des

noms divers. Petrunkevitch en a donne (191 1, loc. cii., p. 672) une bibliographie tres

detaillee.

Gen. Bianor G. et E. Peckham, 1885.

Distribution g^ographique : Presque cosmopolite.

Bianor maculatus (Keyserling).

Scyihropa maculata Keys. 1881, in L. Koch, Ar. Austr., II, p. 1447, pl. CXXII,

Fig. 4.

Ericulus maculatus E. Simon, 1885, C. R. Soc. ent. Belgique.

Bianor maculatus E. Simon, 1901, Hist. Nat. Ar., II. p. 638 et 641.

Distribution: Australie, Nouvelle-Caledonie.

Localites: Nouvelle-Caledonie: Mont Canala, 3 Novembre 1911, 2 $; La Foa,

15 Janvier 1912, 8 ^ (dont plusieurs jeunes), 4 $.

L'espece a ete decrite de Sydney. Elle a ete signalee de Nouvelle-Caledonie en

1885 par E. Simon.

Gen. Mollica G. et E. Peckham, 1901.

Distribution gdographique : Australie, Polynesie.

Mollica microphthalma (L. Koch).

Johis microphthalmus L. Koch, 1881, Ar. Austr., II, p. 1246, pl. CVII. Fig. 2, 3.

Mollica microphthalma E. Simon, 1901, Hist. Nat. Ar., II, p. 654.

Distribution: Nouvelle-Caledonie, lies Loyalty, Tahiti, lies Sandwich.

Localites: Nouvelle-Caledonie: Oubatche, Avril 191 1, 3 9; Hienghene, Juin

1911. I 5; Canala, Octobre 1911, i $; Yate, 15 Mars 1912, i $.

Iles Loyalty: Ouvea, Fayaoue, Mai 1912, 2 $ ; Lifou, Kepenee, Avril 1912,

2 5, 2 (J jeunes, i jeune.

Le genre Mollica est australien et polynesien. M. microphthalma a ete decrit

de Tahiti.

Gen, Plexippus C. Koch, 1850.

Distribution g^ographique : Cosmopolite dans les regions chaudes.
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Plexippus paykuUi (Audouin).

Attus paykidli Audouin, 1827, in Savigny, Descr. Egypte, XXII, p. 172.

Menemerus payhdli E. Simon, 1885, C. R. Soc. ent. Belgique, p. LXXXVIII.

Plexippus paykiilli E. Simon, 1903, Hist. Nat. Ar., II, p. 735.

Plexippus paykiilli'?(t'[x\mk^v\\.z\\, 191 1, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist., XXIX, p. 695

(synonymies).

Distribution: Espece cosmopolite, commune dans toutes les region.s tropicales

et subtropicales.

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Oubatche, Avril 1911, i $ ; Bourail, Janvier

1912, 3 $.

Iles Loyalty: Lifou: Kepenee, Avril 1912, i $.

Gen. Trite E. Simon, 1885.

Distribution geographique : Australie, Nouvelle-Caledonie, Nouvelle-Zelande.

Trite ignipilosus n. sp. (Fig. 207 ä 213, p. 248.)

Localit^s: Nouvelle-Caledonie: Bois au-dessus d'Oubatche, 7 Sept. 1911, i ^

(type); Mont Panie, 28 Juin 1911, i $; Mont Canala, 3 Nov. 1911, i 2 (type), i (J,

I jeune; Mont Humboldt, Sept. 191 1, 2 6 , i $.

cJ. Couleur: Cephalothorax chätain clair, noir autour des yeux, couvert sur la

partie cephalique de poils couches, couleur de feu, peu denses et de deux bandes de

poils d'un blanc un peu jaune, en arriere des yeux de la troisieme ligne, cils de meme

couleur, cheliceres fauve un peu rougeätre, pieces buccales et hanches fauve clair, ainsi

que le sternum; celui-ci a en outre une ligne mediane brune interrompue; pattes fauve;

les deux premieres paires concolores, avec les femurs plus fonces; les deux paires

posterieures, fauve assez clair, avec les femurs plus fonces, ont l'extremite des tibias, la

base et l'apex des metatarses teint6s de brun; le sternum et les pattes portent des poils

blancs, couches, peu serres, des poils noirs dresses et, ä la face superieure des articles

des pattes, quelques poils rouge-feu; abdomen fauve-brun, sans dessins apparents, avec

un revetement de poils blancs couches, assez serres, entremel^s de quelques poils

rouge-feu, et d'oü emergent quelques poils noirs dresses, tres longs et tres fins ; la face

ventrale n'a que des poils blancs; la patte-mächoire porte des poils noirs assez nombreux

au sommet du tarse et des poils blancs ä la face interne des articles, plus abondants au

tarse. Cephalothorax allonge, ä partie cephalique plane; la partie plane depasse les yeux

posterieurs, la partie declive ne commen9ant qu'ä une distance ä peu pres egale entre

les yeux de la troisieme ligne et le bord posterieur du cephalothorax; une strie thoracique

assez longue, commengant ä peu pres au niveau d'une ligne qui reunirait le milieu des

yeux posterieurs; cette strie est placee dans une region un peu deprimee. Yeux: premiere

ligne recurvee, les medians tres gros, doubles en diametre des lateraux, ces yeux non

contigus, mais separes par un espace inferieur au rayon des lateraux, 3'eux de la
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seconde ligne tres petits, un peu plus rapproches de la premiere ligne que de la

troisieme, yeux de la troisieme ligne gros, ä peu pres egaux aux lateraux anterieurs;

cötes du carre oculaire paralleles. Bandeau ä peu pres nul. Cheliceres (Fig. 208): la

marge anterieure porte deux dents egales, la posterieure deux dents reunies, portant

chacune, du cöte interne, un petit denticule, ce qui donne ä la dent l'aspect d'etre

crenelee avec quatre pointes; un lobe entre cette dent et la base du crochet. Lames-

maxillaires ä bord anterieur droit (Fig. 209), ä angle externe aigu et tres net. Sternum

en ecusson, large au milieu, attenue en avant, la partie anterieure aussi large que la

piece labiale. Pattes I—II —IV —III, Celles de la premiere paire tres fortes (Fig. 210),

leur patella presque aussi longue que le tibia, celui-ci portant en dessous 2—2—2epines,

le m^tatarse 2—2; les pattes III et IV ont quelques epines assez fortes, mais peu

nombreuses; aux tibias et aux metatarses, elles forment un verticille ä l'extremit^ de ces

articies. Patte-mächoire(Fig.2ii) : tibia plus court que la patella, portant, ä l'angle externe,

une tres petite apophyse qui ne se voit bien que de cöte (Fig. 212); bulbe blanc, sa

partie inferieure, assez volumineuse, depasse la base du tarse et cache l'apophyse

tibiale; ä la partie anterieure se detache un style noir, tres petit.

$. Tres semblable au male dont la description vient d'etre faite, tant par les

proportions et la forme que par la pilosite et la couleur; les poils blancs du c6phalo-

thorax sont cependant moins nombreux et moins developpes; de plus, les lames-

maxillaires ont le bord anterieur un peu arque et non droit, et l'angle externe est

moins net; les deux dents de la marge inferieure des cheliceres sont largement

Separees, reunies par une carene et sans petits denticules. Epigyne (Fig. 213) trian-

gulaire, renfermant une plaque en forme de coeur de carte ä jouer, renverse.

Dimensions: 6, Long.: 7 mm., cephalothorax, long.: 3, larg.: 2,6; $, Long.: 8mm.,

cephalothorax, long.: 3,^, larg.: 3.

Cette espece est assez differente des deux especes du genre connues de Nouvelie-

Caledonie: T. pcmiata E. S. et T. lineata E. S. ; celles-ci sont de taille plus faible et

ont une coloration plus vive. Neanmoins je crois pouvoir rapporter cette nouvelle espece

au genre Trite qui parait etre polymorphe, les especes qu'il comprend etant assez

dissemblables; les dents —ou plus exactement la dent bifide —de la marge inferieure

des cheliceres y ont un aspect des plus variables, tantöt tres rapprochees, tantöt tres

eloignees l'une de l'autre; les dessins qu'en a donnes M. de Dalmas (Ann. Soc. ent.

France, 1918, p. 420) et celui que je donne ici le montrent assez nettement.

Le genre Trite est represente en Australie Orientale, en Nouvelle-Zelande et en

Nouvelle-Caledonie.

Gen. Hasarius E. Simon, 1871.

Distribution gSographique : Cosmopolite.

i
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Hasarius adansoni (Audouin).

Attus adansoni Aud., in Savigny, Description de l'Egypte, 2-^ 6dit., 1827, XXII,

p. 169, pl. VII, Fig. 8.

Hasarms adansoni E. Simon, 1871, Revision des Attidae.

H. adansoni E. Simon, 1876, Les Arachn. de France, III, p. 79.

H. adansoni Petrunkevitch, 191 1, Bull. Amer. Mus. Nat. Hist., XXIX, p. 656

(synonymies).

Distribution: Cosmopolite dans les regions chaudes.

Localit^s: Nouvelle-Caledonie : Kone, Aoüt 1911, i $; Canala, Octobre 1911,

I (J, I 9; Noumea, 2 $.

Espece cosmopolite, repandue dans toutes les regions tropicales, sub-tropicales

et parfois temperees. A Paris eile est commune dans les serres du Museum, mais

eile a t\.k trouvee une fois en plein air, ä St. Germain en Laye, par Lucas.

Liste des genres endemiques.

Barychehts E. Simon (p. 172).

Syrorisa E. Simon (p. 182).

Ctenonima Thorejj.

Zoroides Berland, n. g. (p. 235).

Bradystichns E. Simon (p. 246).

Corambis E. Simon (p. 247).

Rhondes E. Simon (p. 247).

Lystrocteisa E. Simon.

Penionomus E. Simon.

Liste des especes endemiques.

Toutes les especes nouvelles (50), plus:

Idiommata meleagris (E. Simon) (p. 173).

Stenygrocercus silvicola (E. Simon) (p. 174).

Epimecinus nexibilis (E. Simon) (p. 178).

Epimeci?ius pullatus (E. Simon).

Syrorisa misella (E. Simon).

Dictyna colona E. Simon.

Anzacia perexiguus (E. Simon).

Sarasio & Rouxi Nova Caledonia.
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Storena rugosa E. Simon.

Monetä triquetra E. Simon.

Paculla actiminata E. Simon.

Theridion ludhis E. Simon.

Theridio7i flavo-aurmitiaatm E. Simon.

Lithyphantes atrocyaneus E. Simon (p. 203).

Taphtassa impressa E. Simon.

Ulesanis viushms E. Simon.

PhylarcliHs splendidus E. Simon.

Araneus flavicovia (E. Simon) (p. 220J.

Gasteracantha süvestris E. Simon (p. 223).

Gasteracantha gambeyi E. Simon.

Gasteracantha relegata E. Simon.

Arcys perlatus E. Simon (p. 223).

Diaea rufoannulata E. Simon (p. 225).

Boniis duricoria E. Simon.

Olios frangoisi Y.. Simon (p. 229).

Corinna cetrata E. Simon (p. 233).

Medmassa pusilla E. Simon.

Ctenomma lineatum E. Simon.

Anoteropis ßavovitiata E. Simon (p. 244).

Bradystichus crispatiis E. Simon (p. 246).

Bradystichus calligaster E. Simon.

Lystrocteisa myrmex E. Simon.

Rogmocrypta elegans (E. Simon).

Coramhis insignipes (E. Simon) (p. 247).

Rhondes neocaledoniais (E. Simon) (p. 247.)

Rhene gambeyi (E. Simon).

Saitis cupido (E. Simon).

Peniojiomus longipalpis (E. Simon).

Penionomus dispar (E. Simon).

Ti'ite pennata E. Simon.

Trite lineata E. Simon.

Euryattus senex E. Simon.

Stergusa improhula E. Simon.

II y a donc, dans l'Archipel neo-caledonien, tres peu de genres endemiques:

9 seulement sm- 89 genres representes. Par contre les especes endemiques sont an

tres forte proportion: 92 sur 150. On est donc amene ä cette conclusion, que las

genres etaient dejä formes au moment oü le peuplement de la Nouvelle-Caledonie s'est
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effectue, c'est ä dire vers l'Oligocene, et que, depuis cette epoque, l'evolution n'a

abouti qu'ä la creation d'especes, tres voisines d'ailleurs de Celles qui se sont formees

en Australie, ce qui s'explique par le fait que las conditions de milieu sont rest^es

sensiblement identiques de part et d'autre.

On peut signaler, enfin, que cinq especes sont tout ä fait dominantes en Nouvelle-

Caledonie; ce sont: Latrodechis hasselti, Nephila plunüpes, Nephila edulis, Cyrtophora

tnoluccensis et Gasteracantha westringi, toujours representees par de tres nombreux

exemplaires.
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